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PREFACE- 

Sur l'importance de bien faire 
Ces adtionSï^pour arriver 
. à la pcrf&âioj}. ■ 

j E ne font point icy dts 
I iifcours étmkz,, ny dtt 
; fmment iUvtz. fur la 
i vk htimmv « Jùr 
Itsverttu éfiù U .fimaa 
tfineus : en ne man^iu fM dt Lhm 
^intutls qui en donnent Us maxitMtî ^ 
tu apprentnt les fecrets , & -fUf.eii Àé^ 
toH^rtnt tes'UluJîoM i mais te .iu fint 
de Jû>^ refiexieas fitr Ut aémt 
^iaairts^ fW tpms hfirwfm -de aitel 
eJpritU lttfiiHt -ammir i 0" c^eadapt 
fofiifii^SrtijM m fmujMt 4» font 
pat mimt ittiles am ^mnn anus , ^ut 
foutes ces hautes cornioifaiices qtion leur 
do?7ne des états dt fOrdiJon j& de l' ab- 
négation imentm i car enfin ce nt fmt 
_ A ij 
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PREFACE. 

fOi Us IttmU'-ts ' &"'[ts ihfFnï^m "qùV' 

nom man^iiem. mais ctfi l'exécution & 
la pr.jriiji'.e. Nnas fi?r;wes 4jfe:. éclairez, 
eti c( Jîe -le fur routes Icf ■tnatic-es fp'm- 
tue'.lci \ r/hii'' }!ùl}-'e M.uheu'r vle>!t de ce 
^ae mm nom contentons de les appreu- 
are d/rns les Livres ^ut en traitent , ^ 
d'e/i pivicr di'ns les crmerf.^tions ; & s'il 
t]o:ts iir ivc ijud^iiefols de gnkter de 
pe;7e'rer iir: peu ce: verriez. , mms croyons 
déjà ej},-e fort inte^-ienrj, & nous e,i de- 
■}/,eiirons la , fans en vemr a U j?r.::lque. 
C'efi Ajfe^ prejentement à me pei-Jo^ine 
devott Savoir chez, elle ^ de lire de 
temps en te?nps le Chrétien intérieur^ 
pour fe croire fort fpiritHelk , & fort 
avancée dans la perfeSiion- On voit bien 
des ames qui s'attachent à U leElUre' dt 
la fin dt ce Livre , ou il traite des plus, 
hauts états de [Oraifon ; tmu on en voit 
tres-peu y«( stxtrctnt dans Ut fratiqM 
dt [amour , du mépris & des foufframer, 
dont cet Auteur parte au commencemem 
defon Livre. Pour rmy efuifm pérfuoF- 
dé qm mus 4vons jtlus bejem d'ejtrt totet^ 
chaque ^efirt ectairiZ, & qu'U mm 
9fi€7Km^tHS nectpare atfin anim^k 
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P R E F A et. 

pies dejirs ; }''aypenfé qu 'il nt ftro'it pat 
inutile Rapprendre aax bonnes ornes k 
faire toutes leurs a&tons avec efprit inté- 
rieur , à n'y pas fUivre thHfmur ,-Ucoû- 
Turne ou la fifiCualiti \ mais a Us rendre 
ple'ms de Dieu , & a les animer de 
{ejpril 'de fà grâce. En effet tous ceux 
igui ffitvent ce ijKe c'efi ^ue la vrayt 
dévotion , & la ptrJèBion du Chrifti^ 

^ue)^tnt àfiàre (fi valwai Àt .Dim , ' iù" 
slafidre comme Uvtut; &'^iit^efila 
jMOteti h Uqtt^e D'm .afpeUe tMt ht 
Chrétiens de ^uel^ue condinen <jitUs 
'/oient. Or t^efi dans les aSilons ordi- 
tjoirei ijHi diâfiai fait df.ns fon é at , 
çKf ta voLmtide Dieu nous efimar-^uiei 
& ainjî toKtt mfire perfeEUon cenfifie k 
les bien faire. Toutes les mtei ne 
pas capables des états /khlimes de rarai~ 
Jin, é'Ji elles n'y font pas appellèei , 
jatnais Dieu ne leur en demandera 
compte au jour dujngement ; de forte. 

leur . (fi vimepeu necejfdre At let 
xenneifiret ftirçe iju'elies tirent ordinai- 
rement de .cet, emao- famés élevées , ou 
de la vanité , fi elles fe Jîattent ety. 
xnm'.d» tattrA m M dteoitragenie^ , 



DigitizBd by GoOgle 



f elles s'en voym tout à fait.ificUpaBléfi 
Mais il Keji ftyfonne- puifè faire fis 
aBioas avec e'prir immenr., & à-^ui 
il ne Jhit «tUe & même nece^ake de fçoA 
voir amme on les doit faire , ponr /eï 
wiintr de eA tfprit , fiùf^ 'noits fei[ 
rorts tous jitgn. fitr ce çtmt , & jwA 
premier ch^^^ f»Pr*accM/àiM» \ 
ffavoir fi nom avom reufoKKt- agi-itt 
Chrétiens, & nm fos eirPaytr^^ w 
fHretntnt en hommes. faf'oMté ijitU- eff 
Sfficiie à bien des ames dt pénétrer , est 
même de concevoir ces grandes maximes 
^ahsegatifin , etextinëion de tout l'bu" 
mai» t de filence intérieur , £ètat fafftf 
■ds mrt St tm U finJîUt, tk perte & de 
eor^vmmion dt tmt en Dieu. Mais 
U n'effi fùkit dam , pour peu éclairée 
fMtSe puWe efire , qui nafprenne ai' 
liment a /aire fes aSlions ordinaires avec 
des fentimens chrétiens , & à régler U 
tonduire de fa vit far les maximes d$ 
(Evangde •• dnji nous dùnmns icy k 
tmet Ut- hauts amts ^ & à tous les 
ehitiem , im'voie facile pour arrive» 
tau èminfntt vertu , peur remplir toit* 
te la pmfi^im Jt'ùitr- état , iww conter 
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PREFACE. 
•*|*r trf urnes chofes ftlon tefpm de U 

gréUV , & nm pas filon les fintimens 
dt la natun , four arnafer en peu de 
Jemps de grunit trefors de mérite , pour 
■fuir nonfeidemem îoifiveté , fui efl le 
•vice des perfinnts du monde , rmis encore 
finMilité de la vie , tfut ejh le défaut 
ordinaire des perfomts de verm , pour 
faire depmS le matin jufi^uau fotr toutes 
les volont^de Dieu , fans s'en écarter 
un moment , & pour devenir , conme 
David j des perfonnes filon le cour de 
DieUy j>our fi rendre enfin par une exaUf 
^fidélité de tres-grands Saints , en ne fai- 
fam j«c ce ^ue l'on fait tous les Jours^ 
Pour moy , ^umd je confîiere tfne Dieu 
a attaché toute nôtre ptrflBion a hien 
faire chacune de nos aEHons , que défi 
di quoj il nom faudra rendre compte au 
joKT du Jugement ; ^«e c'eft poumons 
mimer à bien faire chaque adio» , ^h'U 
nota donne fis grâces ; <jue ^uand nous 
irvorn a en faire quelqu'une , il ni deman- 
de point autre chofi de mfire fidelkè , fi 
a liifi d'dffr en fd vli£ , & avecefprir 
ilinnew: ^u enfin ma k f$uvoni 
forff^emei^ contenter en nt fidjant ^ig 
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PREFACE. 

pllefite Ji peu à faire fdnrmtnt les at^ 
tions orMtiairt! du jour , cjuon allie 
chercher la vertu & la ptrjtSlion dans 
des chofes ^ue Dieu exige pa^ de mus. 
Tachons donc de prcn lrt Hne forte rejà- 
lution de bien faire tomes ms actions dit 
jour , & détablir dans cette pratique 
nôtre peyfinion ; évitons tout ce cjui pour-' 
reit ^plaire a Dieu , & prenons foin de 
Wy rien obmettre de ce qui peut luy plai- 
re ; faifons en forte tjtte Dieu fait corrnnt 
tome de toute notre conduite , qtiil Jiy 
ait rien d'humain , au d'inutile en tout ce 
ç«f noffffài/hni , afin que nous ne foyons 
jamais un feul moment fans mériter , ^ 
fans tendre a Dieu ; j«e Jefus-Chrifl- 
vive en nous , comme parle l'Apôtre , er 
9«e reprit de fa grâce anime toutes nos 
ftnfiis , toutes nos paroles & toutes nos ■ 
mwres. Je fçay bien que les ornes qui ont 
un attrait extraordinaire a Coraljon , ne 
doivent pas s'attacher a des motifs dif- 
tinHs , ny à des réflexions particuiterts 
four bien faire leurs allions , & quelles 
doivent fe contenter de fuivre avec fidé- 
lité les imprefftons de la grâce ^ & de fe 
laiJSer appliquer aux chofes qu'elles ont 
4 faà-e far Cefprit ^sà Us armt , ;w lti»i 
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■jfow ivittr les défattts qu'on cmmtt erJl- 
VMremta dans les aWoni, fam ^ même 
Utiles a^frévHS. MdscommUeji 
feu di ces fortes d^nes , & ijfte d'àU' 

jeiin elles peuvent' trvHver dans les avù 
que jeÂmnt^ des nai^ances de recue'ille- 
ment , je veux dire des ptnjees qui lése- 
ront rentrer dans leur fini , lorfqu'ellei 
s'en^e^ont retirées i dnjîile^ peu de per- 

finnes , oh, pour ndenx dire , Ua'ea efi 
po-nt qui ne puife profiter de ces Exer- 
cices. Or pour le faire , je leur confellle 
de les lire jouvent , jufqu'à ce qu'elles en 
ayent fi bien imprirnè dans leur efprit 
tom les fentimens , qu'Us puif^e/it en tou- 
te rencontre leur feruir de reqle pourfuire 
falntement tomes leurs aBlons. // Jêroit 
hon aujfi de les parcourir fur la fin Je la 
femaine , ou du moins pour y faire comme 
une revue de fes défAitts. On poun-oit 
même d'ahrd fè contenter de :è fon-ner 
durant quelque temps fur ces règles pour 
line feule aÛion , corn- ne , pir exemple , 
pour la M.?fe , Cr enftùie on tâcherait 
de fe jerfe'Mviue-- J.am les autres : car 
je ne puis me lafie" de le db-e , nous »'■*- 
vans ptu de moyen pLm fwr , plsu facile 
& plus efficace de nom faire des Samts, 
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PREFACE. 
fè" (^arriver à une émntnte vertu , que 
dt faire tontes nos aB'tons avec tfprît io' 
teneur j cefi a tjuoy nom devons mtu 
appliquer tous les jours de notre vie , é' 
vous ajiurer que rnourir en cet exercice , 
c'efi mourir de la mort des Sofnts. 




DigitizBd by GoOgle 



mmmmmMmum 



tm 

LE S 

EXERCICES 

DE LA 

■VIE INTERIEURE. 

■ QV. 

l'ÈSp.RIT INTERIETTR. 



émx m àcit animer Ces aâttms 
durant le jour. 



COm m I, toute la fauiteté de 
la vie , & de là mort con- 
lîfte à palier faintement la 
joitrnée , & que pour la bien palîèr , 
il la faut bien commencer ; J 'ofe 
dire , que l'adlion qu'on doit fiiire 
avec le plus de ferveur, c'eft le levefi 
^inlî a>^ foin ^ vous lever coâ- 
jim% i otie. c»taiiw h^ucc & 
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H Les Exerclcet 

TOUS y Avez de lâ péiné , fouvtnez» 
vous de Jésus coucné fur la Croix, 
où vôtre amour l'attache plus fbrie- 
menc que fes cious , qui vous repro- 
che vôtre délicatellè & vôtre lâ- 
cheté , & vous aurez confiiâoti de 
donner à vôtre corps cous iès ai- 
fes , voyant celny de vôtre J s s v » 
déchii:é & épuife de fang^pouy youis. 
Vous pourrez afiQÎ^ fi vous le vou- 
lez , penfer quelquefois à ce <jue 
ùmSie une ame en Piir^ebite poue 
la parellè qu'elle à eue durant fa irie 
à fe lever ; Se dans ces iàintcs pen- 
fëes levez-vous avec ferveur j, après 
avoir coiifacré à Dieu vôtre cccûc 
& vôtre efpi'it , & l'avoir mis com- 
me en poîrelïîon de vous-même. 
On peut fe lever ordinairement à y. 
ou 6. heures l'été, & à ou 7. l'hyver, 
enfuite on fera fa prière , qui cou_ 
fifte principalement en quatre actes. 
Par le premier on adore Dieu pre- 
ïenc , 5^ on !e remercie de la bonté 
qu'il a eue de nous préfèrver de la 
mort fubite devant luy. Par le deu- 
xième ^ on luy of&e fes petifèes , 
iès paroles , (ês aâions , fi» fcn^ 
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dt la- Vie interitûre. ij 
frances , & toute fa pcrfonne , en 
union des penlees, des paroles , des 
adtions , & des foufFi-anccs de J e- 
5US_Christ; ie priant d'agir 
èli nous , de nous animer à foufïnr, 
& de nous tenir durant le jour inti- 
nement unis à luy , par une fidclle 
imitation de fa vie dans tout ce 
.,]uc nous ferons. Par le troifiéme 
■ii£te on demande pardon à Dieu de 
■/es péchez palTez ; on fait une fer- 
jne refolntion d'éviter tout pcchc 
rnortel & véniel , & en particulier 
de veiller fur le dé&ut auquel on 
ell le plus fujec , & de pratique]; 
la vertu qu'on 4' pour le mois ; en 
«lemand^nc pour cec cfiÈcJ'ajnftaïice 
du 5aint qaon a pour proteâxut. 
Le f^atri^Be afte nous &it-abuK 
donner à la bonté de Dieu .pour 
toutes les grâces qu'il luy plaira de 
nous i&itç ce joiur^à j;à la Jultice 
pour, toutes les peines qu'il hiy plai- 
ra de nous envoyer , les agréant dés 
maintenant de & main , & les ac- 
ceptant avec reCgnation } & à là 
l^Ovidence pom; tous les fuccés 
|)0Qs pju tnaiiyjUfi , qu'il n9US:<biviM^ 
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S4 .■.las-'£xefikei 
ra , fîans ce que' nous fèrott^ .'Apl^ 
ces aâcs , on dira le Paur, l'uHii^ H 
{^rtio , le Conftegr ; & fi i-on »eiit les 
Litanies de Jesus,& crois fois le Gloria 
J'atri, en l'honneiu- de laTainte Tci- 
Jiité. Enfiiice nous prierons la fainte 
Vierge , nôtre bon Ange , nôtre faini; 
ProceiSteur, de nous affiftcr,& de nous 
confèrver ; &c nous offiirons à Dieu 
toutes les Mellcs qui fe diront ce 
jour-là dans le monde , pour obtenir 
tde luy la fidélité à.là gi'ace , & tout 
cniauble ime bonsé moct. 



Sr'MÀBILLtR. ; 

A Cinq ovL {xtl heures 'So itrsàé 

£ui5 àToir /dé cottiplaifance dans les 
Sjuftcfncuis -yk Souvenant que Dieu 
aies yeùxiur nous , 8c que ee corps 
t^on prend fî grand foin -^cx-x^ 
Joe çavet' y, &rA ftat-hrë le niême 
four.la pîmre des vef s. i. J 
9vs-Cn^isr i Vdoht caomk'toà 



Digitized by Google 



de lit t^ie tntmenrt. ij 
vanité que nous prenons dans les 
habits , & pour la punir liir luy-mê- 
me, 3. Ainfi il feroic bon pouc nous 
détacher de cette vanicé , &c pouc 
reconnoîcre les boniez de Jésus 
moucant en cet état pour nous , de 
nous priver de temps en temps de 
quelque ajuftément qui nous plai. 
foit davancage , quand ce ne leroit 
que d'an ruban , que nous luy fà. 
oiiiînons , ou d'un habit plus pro- 
pre , que nous nous palTerions de 
porter un jour , tout cela luy feroi* 
extrêmement agréable, 4. Sur [out 
il ne faut confiderer le miroir que 
dans la pure necellîté ; & pour em- 
pêcher les coniplaifances qui pouc- 
roient vous arriver dans cette adtion^ 
fcuvenez-vous que vôtre ame eft 
suiTi defàgreablc aux yeux de Dieu, 
& dénuée des ornemens de la vertu, 
que vos ajuAiemens Tonc agréables à 
vos propres ye\Xï. Il ne faut em- 
ployer à s'habiller que le temps qui 
eft purement neceltaire , fe fouve- 
iiant qu'on rendra compte à Dieu 
du trop de temps qu'on y met. Après 
cela on peut dfi«iner ordre à- ce 'r^<a^ 
iottîfeijrc dans la maifon, 



Digitizad by Google 



t$. Les Exereka 



III. 
V O R A I S O N. 

A Sept heures ou fcpt heures, & 
demie , fclon le cemps qu'il eft 
neceflàire de mettre às'abiller, ou 
à ce qu'il Éiui foire dans la mai- 
fon i on fera fou oiailon de demie 
heure ; ou fc retirant dans un ca.- 
binet , fi on n'eft pas feu! dans la 
chambre ; ou fi on ne peut la faire 
dans la maifon avec allez de repos, 
on peut l'aller faire dans l'Eglifc. 
Il feroic même plus à propos de la 
feire avant que de s'habiller tout à 
&it y li on la fait à la maifon. On 
fuivca dans l'oraifon la méthode 
approuvée de fou Dircdeur , fans 
en prendre d'autre j & on fe fou- 
■viendra fur tout d'y obfcrver qua- 
tre chofes. I. De renouveiler &e. 
quemmeot le fouveiiir de la jHrelèn. 
ce de Dieu j & même il iètoit bon 
4e nous entretenir doucement 8c 
^nûUexcna^ .avec lay fiu: les 

ritei 
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de la F^'u imtrieure. n 
rîtez qne nous méditons , afin de 
demeurer toujours dans le rerpeft, & 
d'éloigner plus ailemenc les diftrac- 
tions. 1, De nous contenter des ari- 
ditez, des dégoûts, 6c deségârertiens 
Je, l'iipagination , que Dieu permet 
;(;p»'Uiious arrive , étant pcrfiudez 
.■queiC'eft le moyen d'avancer beau- 
.coap en peu de temps dans le put 
jl&aa<at de Diea , qui eft 11 éloigne du 
iètidbie 'i ainli dans cec état il ne faut 
|>oint Ëùte autte choie que de nous 
Emir anéantis devant là Majcfté de 
Diea ; nous eftimant indignes de luy 
parler ; Iny facrifiet nôtce impuiilàa- 
ce , nous refîgnant à. fa volonté , Se 
proteftant que ^ nous ne cherchons 
purement qu'à le conter.cer ; nous 
fbûtetiit par de fréquentes éléva- 
tions de cœur vers Dieu , de foy , de 
confiance , d'amour^ d'humilité, & de 
reiignatipn , ne nous mettant pas en 
peine fi nous les feifons avec dou' 
ceur ou avec difficulté , étant même 
perfuadez que nous agréerons d'au, 
tant plus à Dieu , que nous nous fc- 
,rons. plus de violence j enfin , de* 
saoïcer fïdielemeut en cet état à ge«i 
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l5 tel Extràcel 

noax, doram tout le temps Je l'Orai- 
fon , à moins qu'on ne fe trouve mal, 
nous tenant dans une poftute refpe- 
ftucafe, comme des viaimes facri- 
Sées à la puiHànce d'un Dieu , que 
nous honorons en- exeaitant fa vo. 
lonté , malgré la difficulté que nous 
y avons j & k Ê Joftice que nom. 
ilorifioniï, en Ibuffisnt ou l'épieuve 
qu'il te dt nâtre SdeKié , ou la pei- 
ne dont il punit joftcment nos inS- 
Jelite» paCKes. la «oiSéme cliole à 
ebfeycr JaiB l'oMifon.c'eft de for- 
Biet des lefolutiont en particulier , 
comme par exempte-, dfe vaincre foo. 
humeur , de renonWE à là prepEC 
volonté , de mortifier fes- ftns, <fc- 
s'humilier , de fe retenir , & * fe 
recueillir en telle & telle occafion. 
A la fin il 6ut offiir fts refolmions 
àj. C. par les mains de N. Dame.. 
La dernière chofe à faire , c'eft que 
■quand vous connoîrrez que Dieu 
agit en vous par quelques lumières,. 
■Ott par quelques bons mouvement 
qit'if vous donne , il &ut recevoir 
ces «aces avec un efprit aneMO, til* 
cœœtembleia:jteiàifcHenee-;asns 
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ât la rie tnter'mre. 
«^abatiflonner coat entier augofîtren' 
£ble , Se Ëiiis &ire eftbrt pac^des foâ' 
pars ou par d'aarres fendie^ , pour 
con&rver ou pcrac angtnenter 1m 
'grâces qi^on eeflènf , &: fïu: tmit tS' 
jiez-voas {ïmpletnent attentif dans 
tout ce temps à Dieu qui agit en 
TOUS , plÛEoft qu'à ce qu'il y (ait. Il 
&ac prendre garde <te ne fe pas airé* 
-ter à une &y des veikez ne- 
Axs , purement fpeculative Se laa- 
guilTame , accompagnée cfune conv 
plaifance fterile pour le bien ; mais 
il faut animer fon elprit & fou cœur 
^one foy vive te o'uae reiblotim 
efficace. 



I V. 

Lj4 messe. 

A Huit heures entendez la Melïé, 
iêlon la pratique qu'on vous a 
«nfiignée-jtfoquevoas pourrez prcit-r 
'êee&m rererdcefpiridie!, qui efl. ati 
^(Mnnvncniient de vos Heures : oi» 
fciën TOUS vous contemerez fy ob- 
feyer Ifs (Jwlèsfhivames. 

Bil 
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ib Les Extreket 

j. Allez à l'Eglifè en filence, priafBr 
la fainte Vierge de vous donner les 
feniimens de compaflïon & d'amooi: 
qu'elle avoir pour ion fils , lorfqu'elie 
l'accompagna an Calvaire ^ &: dites 
en voiis-mÊme ; allons , mon ame , 
allons voir crucifier nôtre Sauveur. 

1. Entrant dans l'Eglilè , prenez 
de l'Eau bénite avec douleur de vos 
péchez ; Se tenant les yeux baillèz 
devant vôtre Dieu & vôtre Juge , 
adorez-le avec une vivç foy , 6c 
donnez-luy vôtre cœur, Tanc.que 
vous ferez dans i'Eglife , & far tout 
à la MelTe , foyez-y dans une po- 
fiore-fejpeâueufe » fans égarer les 
yeux î Se ^Ipenfez-vous autant que 
>Poiu^ pa\ietez , de vous y àJSbo^y 
à moins que vous ne votu y trouviex 
mal , oti que vous n'y deviez eftrc 
trop longtemps. 

. i. O&ez en&ite à Dieu 1a Meflè 

r: vous allez, entendie , en union 
iucentioas queJefùs-CIirill a. 
ea/i$ luy-mêroe ^ canine ce facrifice 
pour luHis Car ie Calvaire , Se qu'il 
va avoir , le [H-elèmaiit encore à Iba 
Pae fiu l'Aïud, Fcoceftez «y» vpus^ 
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la Vit Intenture. il 
tlefirez entrer dans tons (es delïêins, 
& les dirpolîtions intérieures , &: 
vous tàire avec luy une victime 
toLice immolée à la gloire de Dieu. 
Mais en particulier offrez la Mellè 
pour ces quatre fins : i. Pour hono- 
.rer la ^andeur de Dieu : %. Pour le 
remercier de toutes les grâces qu'il 
vous a jamais faites : j. Pour l'ex- 
piation de vos péchez & pour le 
îbulagement des ames du l^urgatoil. 
re , & fur' tout 4e celles qui font les 
pliu > abandonoées , ou qui y font 
par vôtre Ùlvks: 4. Pour în^etret 
de Dieu par Jefus-Chrift quelque 
. grâce particulière pour vous y ott 
;,pour les autres , comme l'a viâoiM 
.de vôtre humeur , l'amour ^c'tos 
ennemis , un plus ^and Kcueîllc- 
inent , ou quelque autre cholè félon 
vôtre befoin ; & pour demandée 
mifèricorde pour celuy de tous les 
, pécheurs , lequel ce jour-là eft en 
danger de mourir fans confeffion , Se 
.dans fou péché. 

Après ces intentions , qu'il faut 
former , fi l'on peut , avant la Mef^ 
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prières vocales après la Melïe ^ on 
peut les dire depnis qu'elle a com- 
mencé jufqu'au Smclns ; mais fi on 
peut les dire en un autre temps , il 
feut enrendre la MelIe entière dans 
une application toute intérieure à 
ce grand Sacrifice, comme il eft mar- 
qué dans l'Exercice Spintuel des- 
. Heures , on bien de cette forte, i. 
Au commencement demandez avec 
Je Preftre , pardon de vos péchez , 
dfant le Confiitar : 6c juftju'à l'E- 
vangile occupez vôtre «prit fur la. 
bonté d'un Dieu , qui noiTS voyant: 
dans l'impoffîtHlicé de nous fauver ^ 
eft defcCTidu du Ciel , s'eft fait hom^ 
ne , s pris naiffînce dans une é-- 
lEifele , Ss ^tù aheantl devine fôn 
Père pour appaif» la colère oà S 
était oanue nom. Raverciez Nâ*- 
tre Seigneur éft'cec-Qtcés de bonté,. 
iSr proBEftsK jotïT'- là vous- 

tàcËerez de -ifoâs huteilier pour hcH 
Borer les an«wicilïèmens de fon îh- 
carnation. 2. A l'Evangile faites 
an aâe de tby fia- tomes les méri- 
tez qoe le PKllre y Ik , pioteftant 
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de la P"ie iuferiemt. ij 
la Foy. Demandez à Noftre- Sei- 
gneur qu'il l'augmente en vous , & 
qu'il la rende vive Se animée j 
priez-le qu'il éclaire Se qu'il con- 
yertHïè tous les Infidèles & tous 
les Heretiqites ; & offrez- vous à 
ia Juftice , pour foufFiir ce jour-là 
quelque chofe pour leur conver- 
fion. j. A l'Ofercoire , immoIeE 
à Dieu; par les mains dejEsu&« 
Christ , vôtre corps , vôtre 
arae, vôcie vie, vôtre repatacioïii, 
vos pârens' , y&ac âtnuEc ^ vos 
biens. Se tout ce <pà eft à vous^ 
^ proteftez que vous ne vouler 
troos en fervir que pour ia gloire, dc 
four vôtre falux , retranchant tonc 
•fe sfà y iaxàt de maavaiaj i Vans 
'tpn^aiox mfime- fbuvcnc dé et -«j^ y 
lèroit inutile , Se Butâ^ma touc 
.BMKcricHr par l'efprit de ià grâce. 
■4. Depuis le SauBits^, ■ jofqti'st i'élo- 
•tation , occupez -vons fin: k mott 
de Noftre - Seigneur ; parcourant 
<lans vôtre efprit les Myftcres prin- 
cipaux de fa paffion , depuis le Ja*^ 
àm Olives , jofqu'Mi cruafiei- 
méat $ »us Miguieux tstàBakui£up 
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34 tAt Ex'tfekes ' ' ' 

vous arrêter beaucoup Cat chàqufi 
Myftere en particulier , vous' con- 
tentant de jetcec fur Jésus foufftant 
dans ces Myftcres , une vûe de com- 
pailîoR, de reconnoillànce , d'amour , 
& de douleur de vos péchez. 5, A 
l'élévation , offi^ez pour vous au 
Pere Eternel Jesus-Chmst 
fon Fils , adorez-!e comme élevé en 
croix pour vos péchez, priez-le qu'il 
obtienne mifericorde pont vous , 5c 
pour tous les pécheurs ; prefcntez à 
ion Pere toutes les goqttes de laiig 
qu'il a répandues , tous les momens 
de triftelïe que Ton cœur a fbuffèrts, 
toutes les playes dont Ton corps 
;étc couvert , , toutes les injures 
;qu'il a endiarées pour nous ; & priez- 
Je'pir le Touvenir de ces chofes, qu'il 
ait .pitié de vous^ 

-occupez vôtre. eCpht «kjEï.vs Scrir 
,fié-p ut vioiis for l'Aiieelv fçnv^i- 
.voHS qu'il cft :yenU. là .pour jw» , 
-qu'il penfé à.voiM , qu'il prtepgnr 
-vous , qa'il s'iijiKioJc à lajtiftiçe de 
An Pere poiit app?ifçr S'a. colère, 6c 
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tUlaflt itittrîemt. 
qull sVKxape tout entier de vous, & 
pour vous fiir l'Autel. Cetre penfée 
vous portera auiïï-coll à le remercier 
4-^e fi grande bonté , à efperer fer- 
mement que vous obtiendrez tout cC 
qu'il demanâera" pour vous , à vous 
unir aux bonnes intentions qu'il a 
pour vôtre falut, & à protefter à 
Diça que vtiU^'.Iuy demandez: tout ce' 
qu'il deinande p*tir vous j que vous' 
luy faaifiei tout <x qu'il facrifie pour 
vous ; & que vous ne le dédirez 
point de tout ce qu'il luy promet de 
vôtre part. 7. Un peu avant la Com- 
munion du Prêtre ^ vous vous difpo- 
fcrez à feire la Coriimùnion fpiri- 
tuelle ; reconnoiirantpar un adle de 
foy , que Jesus-Christ eft fur l'Au- 
tel -, par un A&e de confiance , que 
vous efperez qu'il vous rendra parti- 
cipant des effets de cet adorable Sa- 
crement ; par un aite d*â^out , quç- 
vcRis - brûlez d'uh ardent defir d'être" 
ttfn'à'lïii'; & fSt ùTi àâe d'humilité^ 
^e vdù's vous èftimez indigne dt le 
rtavoir corpprellement. 8. ÏDepuis 
ta Communion )aj!^'à la fin de la 
Méfié -, ' occupez - Vous à temerder^ 
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Nôtre Seif^iifLir des grâces qu'il vous 
a faices , qu'il a demandées pour 
vous durant ce faine Sacrifice ; à vous 
immoler à luy comme nne victime^ 
& à luy lacrifier poiu- ce jour - là' 
quelque a£tion ou quelque parole 
d'amour. Apres la Mciîè dites uii 
Z>e profimdîs . ou un haier &: un Ave 
pouE les. ames du Pu(gatoirt: . & re-, 
tpj^mez chezvQi^Sj^-filéftce aveç> 
moHçftip. \-, [--, •.! - ■- 

— — rir^ 

^ VOVV^AGL 

V tiré chez, vous ( caf,les joutç, 
qu'on necotnïDumq.pM, c eft ,ïMÏèz^ 
d'êtrerune heurç^a,! ^ifi; leslWÎ» * 

mie jheure ppur dif e i^s -RptJpf ! 
lfc( ). vous pEecdrez. vitre .QUjVEftgp s- 
ou vous fcrei ce quç vous dçvez Eire 
dans vôtre ctnpïaj; |i^ant de i? ^oce 
Jamais Jâns^çgj^r^ 
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dtlaVie intemure. xf 
■lequel vous ferez cette a£tion , fera 
K. de ï'offrir à Dieu en union de l'ou-. 
vràge que Jesus& Marie feifbient 
dans leur maifon, i. De vous fouve- 
làc de temps en temps que Dieu vous 
regarde, De quitter l'ouvrage aulE- 
toft que U volonté de Dieu ou la 
charité vous appellera ailleurs j fans 
le continuer avec attache. 4. De le 
faire avec toiit le foin & toute la 
perfèâion qui vous eft poflïblc , ians 
y rien négliger, 5. De penfer de temps 
en temps que Dieu nous a condam- 
nez au travail pour nos péchez , & 
qu'un jour dans le Ciel nous n'au. 
rons rien à Élire qu'à aimer Dieu. 6. 
Si vous pouvez diipofer de vôtre tra- 
vail, feites quelque ouvrage de temps 
en temps pour les pauvres , comme 
des langes pour uii petit eniànt vers 
Nocl , en rhonneur du Taint Enfent 
Jésus, & d'autres ouvrages pour 
i^Autel , avec l'avis de vôtre Dke*;^ 
teur.' ■ " 

•sa* 
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VI. 

LE R ÉPA S. 

lX TN peu avant le dîner faites 
V_J un moment de réflexion fur la 
vertu du mois , ou fur !e vice qu'on 
vous a donné à combatELe, peut voie 
comment vous vous y ferez compor- 
té ; & demandez à Dieu par Tinter- 
ceffion de vôtre faint Proteifteur , la 
grâce d'y veiller plus foigneufemcnt 
lê refte du jour. On peut y ajoûter 
la lecture d'un chapitre de l'Imita- 
tion de Nôtre Seigneur , fi on en a le 
lôinr. 1. Dites le Bealiickt , Se les 
Grâces , non pas poc coûtmne & en, 
courant., maîs.avecatcenEion & te£l 

r:{k, vous fouvepvit^ue vou&^aïlez 
Dieu'4 & qu'il ypus iwarde. Ne 
pailèz jamais un repas^ &çs ofinr 4 
Nôcre Seigneur quelque petit mor«. 
ceau, donc vous vous privnez, & que 
ce foie celuy qui vous agréera davan. 
cage \ mais de telle forte néanmoins 
ceU ne pacoiflè pas. Ne jeft. 
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nez janiais & ne Êiitcs aucune abfti- 
nence hors des temp âéietminez pr 
l'Eglifè, {ans la pewiflîon de vQcre 
Directeur : Se croyez que c'eîï une il- 
lufion , que de faite autrement. 

5. De temps en temps offrez à Dieu 
cette aition , qui étant de fby li balïè 
, &: (i indiffèrent-e , doit être animée 
d'une fainte intention , pour mériter 
le Ciel. 6. Soyez à table avec mo- 
deftie & retenue , fans vous amufer à 
y rechercher tous vos appétits. Pen- 
îez quelquefois à la manière dont 
Jésus Se Marie fiiifoienî cette aAion 
( & c'eft le modèle que tous devez 
■vous propofer en coitt ce que voits 
faites. ) Enfin fouvenez-vous que les 
Saints ne donnoient qu'à regret , & 
dans la pure neceflité cette iatisfac- 
tion à leur corps , qu'ils regardoienc 
comme leur plus grand ennemi. 

7. Je vous confeille de ne .pofnt 
manger entre le dîner Se le rouper 
fans une grande neceflité ; mais vouj 
pouvez déjeuner , à caufc que peut, 
être vous feriez ttop foïble, démen- 
tant fi longtemps rien prendre. 



liflit Fit intmttte. . ji 
l'erfation des peifonnes mojidaines,, 
qui ne parlent qiie de la vanité , deà 
ijuftemens , & des ornemens du fe- 
rle : Ôc la necefïïté ou la bien, 
îaflce vous obligera àc vous y troit- 
/er,foyez-y le moins que voils pour- 
oz j parce qu'on fctt ordlfiairemenc 
IC'Ces compagnies -rerpcit tres-^flîpé, 
Scie cœuc tout infènfîble pour les 
:hofes de Dieu. . 4. Evitez même de 
larler cropde là devorion/dct'or^- 
bn j & de la direftion '; parcÈ qu'or- 
liiiairement il y a bien de Tamonr 
iropre de la vanité à trop parltc 
iir ces matières j & il eft bien plus 
bur d'écouter les autres , que de par- 
avec excès ftïr ce fujct. y. Ccpcn- 
ant vous ne devez lailïèr palVcr au- 
une converfation, que vous n'y mê- 
lez adroitement quelque bon dif- 
otffs, & vous ferez très bien de re- 
herdher là compagnie des perfonnes 
ui aiment à parler de Dieu : il ne 
lut pas néanmoins entrétënir de vô- 
:e intérieur aucune autre perfonne 
ne vôtre Direfteur. 6.- Ne pj^rlez 
Ltmîs à vôtre arantage', ny même 
ancce vous j car {«went ee& wie 
Ç iij 



}i Les Exercicts 

ftiullè humilité , que de Te méprifèt 
devant les autres ; &c nous ferions 
bien marris qu'ils nous crulfenc tels 
que nous nous difons ; maïs la vraye 
marque de l'humilité finccre, eft de 
ne nous point excufer lorfqu'on nous 
reprend , ou qu'on nous blâme de 
quelque choie. 7. Qu'une femme à 
l'égard de fon mari , & qu'une fille à 
l'égard de fon pere ou de fa mere, fe 
fouvienne de ne perdre jamais le reC 
pe<5t en leur parlant , de ne lent tien 
dire qui les ofiènlè , de ne leur point 
contredire avec opiniâtreté, de ne 
leur répondre point avec firosdear, hk 
di^erencebu mipris. 8. Si vous vo»- 
lez avwr l'efpritide recueillement Se 
d'oraifon^fiiyez le monde ScXes com- 
paçiies autant oue vous le pourrez, 
neîàifànt de vilîtes que par pape ne- 
celîlté , & n'entretenant point de con-» 
noitrance particulière qu'avec une on 
deux perfonnes qui foient dans la 
dévotion comme vous. 9. Bannjilèz 
de vôtre entreçien toute curiofité ijw 
utile fur la cii^duiîe des autres, toute 
vanité , -watc aigcear, , tost excès 
4'ép4nçbementj ayçï^ia^^âs 



Digilizad by Google 



de la Vie Inttmme. 
•às l'hcmnêteté ; mais que txibic&ns 
diflîpatîon. 



VIII. 
LA LECTVRE. 

A Prés le dîner & l'entretien, fai- 
tes vôtre ledhire entre une Si 
deux heures , durant un quart d'heu- 
re , ou une demie heure , comme on 
TOUS l'ama marqué. Poiu la foire 
avec fruit , fouvenez-voiis , i. de de- 
mander auparavant à N. Seigneur la 
grâce den profiter, en djfant ou le 
y tn'i fanBt Ijiirittu , ou un Pater & un 
^ve. 2. Lifez enfuite , non par curio- 
foé, & avec empretïèment, mais avec 
attention & lentement ; & quand 
TOUS y trouverez quelque choie de 
tlrachant ou d'inftruébif , arrêtez-y un 
moment vôtre eCprie , tâchez de le 
goùtetjVoyez comment vous le pour- 
rez mettre en pratique-ce jouc-tà, & 
priez le S. Efprit de l'imprimer dans 
vôtre cœur. 3. Ne vous mettez pa« en 
peine de lire plulteurs pages de v3ae 
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- : Lés Extrcïees 
Jivre.^Jiftt peu , mais avec beaucoup 
de recueillement ; appliquez -vous 
toûjours ce que vous liiez , & penfez 
de temps en temps que ces veniez 
mêmes que vous lifez^vous condam- 
neront un jour devant Dieu, fi vous ne 
lesiùivez. 4. Ne feites vôtre- leitare 
ordinaire que dans les livres folides 
& touc^ians, & ccis que vôtre Direc- 
teur vous marquera, 5. Ne vous in- 
quiétez point iî vous ne pouvez rien 
retenir de ce que vous Hfez ; mais con« 
fiez tout ce que vous venez de lire à 
ccluy qui peut toucher vôtre cœur in- 
dependemment des vericez que vous 
auriez retenues, 6. Apres la lecture, 
remerciez Dieu de vous avoir inftruit^ 
& faites une ferme refolution d'exé- 
cuter avec fa fainte grâce ce qu'il 
vient de vous apprendre. ' 



A Prés la leéhire v»us pteiulrez 
vôtice ouvrage , û toùs n'avez 
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dcUVU Utttneuri. . j j 
{tas quelque aâàire qui vous oblige 
de fortir ; Sivcts les deux heures vous 
a-urez Coin de garder , fi cela Ce peut^ 
un quarcd'heure, ou une demie heu- 
re de filence, Celon que vôtre Direc- 
tear l'aura marqué. Pendant ce 
temps de iilence , i. Vous penferez 
quelquefois au filence que J esu s , 
Marie & Joseph gardoieiic fbuvent 
en fàiiaiit leur ouvrage, pour unir le 
vôtre au leur; quelquefois vous pen- 
ferez à ce facré filence qui s'obicrve 
dans le Ciel par les Saints qui Ibnt 
tout abîmez en Dieu , & vous /bu- 
pircrez apics ce bienheureux repos ; 
quelquefois auffi vous vous cntretieu- 
drez de cœur avec vôtre bon Ange 
qoieft prés de vous, le remerciant des 
(oins qu'il prend de vôtre falut , luy 
^ifomettant le rc/peâ: & la fidélité 
j^ur tout ce qu'il vous infpirera de 
Biire , & le priant de prefenter vos 
prières , & les foûpirs de vôtre cœur 
a Nôtre Seigneur. 

Vous pouvez une autre fois occu- 
per vôtre efprit fur la neccffitc de 
bien employer le temps , & fut le 
çdmpte exaâ; qu'on mtdra à Dieu 



îfi Lei Extrekes 

âc tous les momeHs de fa vie ; on bien 
fi vous voulez , Se lî vous cces feul , 
réciter quelque priece vocale que 
vous ffgichiez par cŒur : mais prenes 
garde lur tout que pcrfonne ne s'ap- 
perçoive de ce fîlence , à moins -que 
ces pcrlotines ne le gardallent com- 
me vous ; Se ainfi ne&îtes nulle dif- 
ficulté de répondre étant înterr<^é , 
TOUS concentftnt de ne parler point 
de vôtre propre mouvement. Of- 
frez ce filence à Dieu pour !a fatis- 
feadondesfàuces que veusavez com- 
mifcs ce jour-là dans vos paroles. Je 
vous confcitle de vous impofèr de 
temps en temps durant le jour un pea 
de filence ,Mr exemple, l'cfpace d'un 
Aiiferert, quand vous aurez parlé par 
humeur , ou contre la charité , & de 
TOUS l'impolèr même , torique vouft 
aurez le plus d envie de parler. 
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X. 

£4 vî^ du faim Sacrement k 
Sakt. 

VErs les quatre ou cinq heur«ï 
du foir , vous irez à l'Eglifè oa 
pour y feirc^une (pcpnde atai&m do 
àemc keuK , fi vâtce Dkeâeiu'le 
juge à propos , ou pour y allîfter au 
£uur; 3c TOUS aurez foin de Ëiire cette 
vifiK du (âiat Sacrement dans cet eC- 
prit. I. Lé Dimahdie, TOUS vous p:e- 
vntecez à N5tre Scieur , pour tio- 
norer l'état glorieux â'an corps reiliiC 
cité qu'il porte fîir l'Autel , en luy 
ç^oignant la joye que vous en avez, 
en remerciant la tres-faitite Trinité 
de cette beauté metvcilleiire qu'elle 
a communiquée an Corps facré du 
Sauveur , en le priant avec confiance 
qu'il donne à vôtre corps une parti- 
dpaticm de ces qualitez glorieufes 
dans la refurre£bion , m formant la' 
cefcdmion de tpatw avec amour 
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vent apporter à nos corps , comme à 
celuy dejESos-CHRisT, une gloire fi 
éclatante , & faifani enfin par la foy 
envers Jesus-Christ, ce que les Bien- 
. heureux font en !e voyant à décou- 
vert. Le Lundy, vous honorerez dans 
cette vifite l'état devidimeqiicjESus 
porte dans le faint Sacrement , en 
vous immolant tout à fon amour, en 
luy facrifiant la curiofité de vos yeux, 
l'aigreur Se l'impatience de vôtre lan- 
gue, l'empreilèracnt de vos defirs, les 
^aremeiis de vôtre efprit , & les at- 
tachetncns dè v6ae cœur. Et corn-' 
Oie Jesus-Chilist potK toujours c«r 
état de moEt , & ae Vl^inie for nos 
Autels y fax lei^nels il. s'immole in- 
ce^mméAt à &n Perc pour nous j 
ainiS poiu: l'honorer en cet état , it 
£iut porter durant tout le jour un 
cfprit de iaCrifice , qui nous ïaflè en 
toutes les occafions mourir à nôtre 
humeur , & facrifier à Dieu nos ré- 
pugnances naturelles ; & c'eft ce 
jour-là qu'il faut entrer dans ces fen- 
timens pour les pradquet toute la fe. 
B»ine , a^és avoir conâdecé en ceu- 
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rfe la F'ic intsyleurs 53 
viélime de juflice & (l"amoiir, & l'a- 
voir prié de nous rendre en ceci {èm- 
blables à luy. 3. Le Mardy oH hono- 
rera robéïnance-exadte & confiante 
que Jésus pratique dans le faim Sa- , 
crement , m fe foûmettanc à la \-oix 
d'au homme , & s' abandonnant encre 
fes mains , quelque méchant qu'il, 
puilïè être ; on s'affermira enfuite 
dàns la refolution de tout faire par 
lAéifTance , de fe faûmettre à tout le 
inonde, ôd d'obéfir particulièrement 
à ceux qui nous tiennent lieu de Su- 
périeurs. 4. Le Mercredy on s'oc- 
(^upeca de la patience mërveilleufe de" 
Jttvs^m fàint Sa£cënienc^ (]ul lay fait 
iôtffîvinuâ le^ iâutraees dçS|Hérë^^ 
<^ .&'^sifiHÙvai8'<3i&êti^ j< avec 
une cpnftâhce fî 'paJrfiïice , fatis Ce laA 
fer- jamais de demeurer jour & nuit 
fur nos Autels . , pour gagner même 
le cœur de lès ennemis. On tâchera 
d'honorer cette patience par !a com- 
paflîon qu'on aura de Tes peines, par 
le pardon qu'on luy demandera pour 
ceux qui luy manquent de refpedt, 
par le dévoSemott ^'o^. fera de lôy- 
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la fàdsËiice , par la refolucion dË 
tout fouffiic à ion exemple fans mtir- - 
mure, & même avec dellèin d'obU- 
çer ceux qui nous oflrnfènt. ji Le 
Jendy , on honorera l'humilité de 
Jésus au fainc Sacrement , qui luy 
feit mener en cec écat une vie incon- 
nue , méprifée , & fouvenc dans l'a- 
bandonnement des hommes , pour le 
{àlut defquelsil s'immole fur l'Autel ; 
ainfi vous vous animerez à luy tenir 
compagnie le plus fouvenc que vous, 
pourrez , foûpirant de coeur vers vô- 
tre Jésus au diinc Sacrement , qiioy 
que volts en foyez éloigné de corps , 
, & à aimer ime vie femblaWe à la 
fienne , où l'on eft inconnu , négligé 
& abandonné detout leinond& 6. £e> 
Vendredy,voas honorerez-fonaoïoiir: 
qui l'oblige de fe donner Eoncà vpas: 
du>s i« rien referver , afin de vous t 
cranfiformer tout en luy. Vvàs^iàae-' 
tezde lay témoigner un aroear awflL 
defintereflè i nuis vous aurez encore; 
plus de foin de le Itiy' tsmtyist' paxi 
vos aétions ^ qœ par vos paroles. 7.. 
Xjï Sattaedy:, tous lumorcrez fa Ube- 
oUtâ^^ti'il^VWriifMtttjpe en vous 
faifant 
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de la Vu ïraeAettre. 41 
Ell&nt tânt de eraces dans vos Cotn- 
Diumons , & le tenant toujours fut; 
nos Autels , pour appaiTer la colère 
de fon Père irrité contre nous; 
merciez-Ie fies miracles qu'il fait' 
jMnu £ê donner à vous; agirez uiî 
iMeu i|ai eft comme prodigue de luy- 
nîmej deinahdez-hiy parâorïde l'a^ 
bas que vous avez fâtc de tant dë 

Eaces recâès dans vos CtmimunionSp 
; fiijei de ces vi&es peut feire quel- 
«jueras celuy de votre ocài&n As. 
finr. 

XL 

I>E L'EXAMEN. 

UN moment avant le dîrttr ^ 
recuciliez-vons , & jettez feat 
yeux fur l'infidelicé que vous ave» 
apporté le matin , à la pratique àe 
la vertu du mois , à vàînae vôtre 
Èuraeur & vos- répugnances naturel- 
les , & demaïukz^n pac^Mt à 
MX on legrct-fiuceFC die vâtœ cœur. 
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4^ Les Exercices 

faites vôtre examen gênerai , i, fut 
vos fautes ordinaires , & fur les fail- 
lies de l'humeur, i. Sur l'abus des 
grâces , & fut le mauvais employ du 
temps. Sur i'efprii dont vous avez 
animé vos adHons i voyant fi c'^t 
par humeur & par loucvie^qœ yotis 
les avez faites , ou; Nen avQC un çHi 
£hc interiçpr. • • , - ; 

^fîiite formez^ une dooleorio- 
Iide & iîncere, plûcdt que iènfibte,âe 
uniflêz-la à la ccnitridon que vpna» 
tâcherez d'avoir à vficc'e CoaSe^xity ' 
prochaine -, & pour concevoir cène ' 
d&ulear , taniôt jettez les yfiix'itit 
Jésus crucifié par vous , & poar 
vous ; & regardez avec confiifîon & 
avec regret un Dieu expirant de dou- 
leur & d'amour pour vous ; tantôt 
confidcrez la bonté qu'un Dieu a de 
vous attendre , de vous rechercher fie 
de vous recevoir avec amour , après 
tant d'infidelitez & d'outrages ; tan- 
tôt écoutez-le qu'il vous dit an fond 
de vôtre cœur : lallèz-vous de m'o£. 
fenlèr , puifque vous voyez que je 
ne rae Iaf!è ptunt -de vous £iire du 
bien } %v^«^-aaof iv^ Tajàté^ aae ■ 
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^ de la Vie intérieure. 4^ 
Éuhotîté , Se line promptitude qui me 
dilputcnt vôtrfe' cahir depuis tant 
d'années , puifcjue j'ay facrifié jufqu'â. 
la dernière goutte de mon fang poitt 
là poflèder. Après l'examen dites 
iiiiq Pater Sc cinq lAvr, connue oiï 
penîwncc; Eh-vousco^diaprjpeïiTeâ 
^in morneni à lambh. tiiii'pieïft^^ôû^ 
furprciKiréduïiamla-nkci'-^^ '-^ ï 

j.. nom ^ 

DeTefpnt tk'ttmSUmknt^} i^'j^é 

L'Efprit dé fécoeinement eït' te 
ftuit d'une bonne oraifoii-& d'u- 
ne communion btfert fiiité : vcruï y 
entrerez , vous rabpellaiit 'à la pté-' 
fence de Dieu à chaque heure , (j*^ 
ces aspirations , ou autres fèmHIa-' 
bles : Mon Dieu , je fuis tout à vous, 
que je meure à moy pour A'ivre à 
Vous fcul , que je -vive ■ ; £c que je 
ftjeùte daiis vôtïë faint^ Êfmour.- 2'."Aa 
imtni^^àmé&t^è'ms 'a£Vt6n< voiiï 
^^'f Toitt^j>àûr vàiis , ftwii 
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' 44- ,LtsSx&mir 1 
tout en vôtte yûe, tout par ''vâ^ j 

tenter en cette aâion.. Entrant dan& ' 
une compagnie , dites : Confèrvez , 
ô bon Ange , mon cœur & ma ]an>-, 
gue , afin que [C n'entende rien avec 
plaifir, & que je ne dife rien qui puif- 
Je bleflèr la charité. 4, Eftant dans U 
peine, comme dans les lèchereires 
de roraiCï%-on dans la mauvaifehu- 
inewdaf«}c4e-jow, itkest O mon 
Dieu j.lôyez 6ii<£ , mon foûtien, 
te mon appuy^;''qàè je fuis ccuitent 
du ^ai&ija^;i^ij^fcÔie^à;^ voit 
roumir. pour vous : je, nie confonds 
devant vous , de me voir fi miferable 
& 6. iinpuiflànt à tout bien ; mais en. 
même - teqips je fuis ravi de n'être 
^ienjpuifque yotts «ces Goat;:i'a(Xepw 
èi j'agrée de bon £<Enr niçs h»^IsÊË« 
As mon in^uillài^,-^ ^taldifl^- 

amoQT ^ par la denrirâtion de mof^ 
amour propre. 5, Ëftamiùrlepom^ 
de :«oa^ û^flêr a^lç!.^ ^Itjue l^ilti^ 
tfïui»ieiir,^^^,(ttt ^«ant les.,)»!*» 
^ Dieu^ y9^ftr^arde, ^ en^y^t^ 
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de la Vie mtmeun. 45 
que de me làtisfeire, en vous mécon- 
tentant. Par Tufage freqnent de ces 
afpirations , vous entretiendrez vÔj ' 
tre cœur dans la devoticui , vous fe- 
rez toujours difporé à iàire oraifon ; 
TOUS ariêterez aifemeni les dtffipa-l 
^ons de vôtre efprit , qui 'vous ia-i 
quietent en ce cemps-Ià : tour ce <jue 
TOUS ferez lêra plein de Ken ^ «m* 
vivrez enfin avec une égalité 3c une- 
fermeté d'ame , qui vous mettra va. 
^eflù& de toutes les iâillies de l*hu^ 
nenr, & qni von^aramera Àl^^nse 
Btaetient en RHices «os aâidnsw 



X I I L 

JH drmKf^afim put AéUfm 

VOus le pratiquerez , 1. i^m le» 
yeux , en les privant de toute 
curionté & de toute légèreté vt>lon-. 
laire. 3. Dans la langue , en retran- 
chant contes les paroles (te cuiic^- 

Wflcç^ je M taéftifftiiefe.^. Qan&lci 
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4^ Les Extrdctt 

gouc , eii retenant & modérant la 
feiirualité & la recherche trop gran- 
. ' decte vos appétits, & far tout vous 
empêchant de manger entre les re- 

fias faus necellité. 4. Dans les oreil- 
.es , en vous difpenfant d'entendre 
& de vouloir fçavoir des aouveHw 
ou des curiofîtez inutiles , Tur la con^ 
duite des autres , & fur des chofès 
qui ne vous touchent point. Dans 
le corps , fâifant quelque jeûne Se 
quelque mortification , félon l'avis, 
& avec la pecmiflîon de vôtre Direc- 
teur. 6f Dans yôtre efpric , en re- 
tranchant coûtes les reflexions înu. 
rffeS'fôirVb'iis j Bc ïùr les ààtrèsV Sc 
for toot , cellçs qui inquiètent , & 
.qui vont au refpeà: humain. 7. Dans 
»ô(ie cttur, en retenarit l'empteiïc- 
œenc dans ce que vpus faites , l'ar- 
deur £xceiîive des defirs de vôtre 
conie, lés-chagrins qui l'affligent- ^ 
qui l'accablent , les complaifances 
qui le flattent , fur le grâces qu'il' 
reçoit de Dipii, les attachemens mal- 
legfez qu'il a pofif fes devotioiii-j' 
Acenfin toiivce^ieft àt îetéëàie tiit 
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de la Fie merleure. 
chofês , poii: '^ftie teut à Dieu ; c'eft 
i dire , ou !es peu à peu \ 

ou les modérer , & fur tout s'étiu 
<Ker à renoncer làns celle à fa pra- 

re volonté , par une exacte fidélité 
garder le règlement <le vie qu'on 
a pHs , & à vaincre toiites &s repu- 
giuuices naturelles ; & c'eft en 
exercice de ia mortificûion intérieu- 
re , cjtie confîfteiu la véritable dcvo- 
dtm , Se la fôlide venu. 
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4S ttê Exùvm 

V E R I T E z 

CHRETIENNES. 

QV I TEVVENT SERVIR 
de Jkjmde rtfieeimtott tCmufonfour 

0oHt totKhepJt, 

I. TL n'y a rien de grand que Dieir, 

I. & rien à eftimer que ce qui nous 
porte à le Sam > cour le re&e ed à 
néprifcr. 

II. DieacontK^t toac le mal qoî 
m'arrivc , il peut m'en délivrer , ffc 
après ce qu'il a. ËàHi 6C- ce qa^il a 
fouSèrt pour moy , je ne pus. pas 
douter qu'il ne m'aime: il m'eft donc 
plus avantageux âe-CoaS&k ce mal ^ 
que d'en êne déHyré. 

III. Il y a longtenMW qoc la bon. 
tè de Diea me pcefte de vaincre 
cette lumctii , & cette paffion do- 
aônante ; ^ £i patience aiasxeai^ 
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4e la Vte tnttmiirt. 45 
ic que fa mifericorde me reçoit, ton- 
tes les fois que je m'en confelle , & 
cependant je iie fais rien pour m'en 
corriger : Faiit-il qtie je ne me laflè 

£as d'olïèiifer un Dieu , qui ne Çm 
illè januiis de me pardonner * 
• IV. AordcrantïMeu pat lâcheté" 
ou par p^on; 2.px arec Dîen par - 
un motif d'amour {uropre , c'eft des- 
honorer f» [seiènce, cefl: abuièrde 
fim pouvoir , -c'eâ: ouccage àfoa. 

Y. Sliineamedu1?uigatoireavoît 
lêule hjïure de com te temps que 
soiB perdit j que ne fècoit-eUe pas . 
pour mérita: te Ciel ! & fî nous a- 
▼ions été un moment datis ces fiâmes, 
que ne ferions-noos pas pour ériier 
lenioùidfepeché^) 

VI. L'abus des grâces eft on mal 
d'autant plus à craindre , qu'on l'ap. 
prehende moins : il n'cft point d'inT- 
piration qui n'ait coûté bien du fang 
& bien des peines à jEsifs-CHB-isT , 
& cependant nous les négligeons, 5c . 
nous les méprifons à tous momens. ' 
Ah que te compte qu'on nous en de- 
aaandeca un jour , lera terrible ! 
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|0 Les Extrciets - 

Vn. Pour foufftir avec coucaee ^ 
il Éiat fc fouvcnir qu'on fôufîte de- 
vant Dieu, pour IMeu, & avec Dieu j, 
que la félicité d'une «ne Chrédco-, 
ne fur la. terre , conGfte à fôuffrk , 
que les peines font les délices da 
" cœuE de Jésus , que le pur amour ne 
fe trouve que dans les croix ; Se 
qu'ainfi on doit foufftir purement » 
uns confoladon , fidèlement , fan^ 
lâcheté, ^ fidèlement làns unpa» 
ticnce. . 

VIII. Jésus naiflànt dans la Crè- 
che , Jésus mourant fur la Croix ^ 
Jésus immolé pour nous fur l'Autel ^ 
doit être le centre de nos cœurs j Sc 
l'objet de nôtre dévotion j afin que 
ces trois états de Jésus nous felïent 
des vidimes de l'amour , de la juftice^ 
Ëf. de la fagelfe de Dieu. 

IX, Il feut qu'une ame porte par 
tffut le de&devoir Dieu, la ccaince 
de le perdre ^ Si ia douleur de n'êtce 
pas encore en état de le poïTeder^ 
Confondez-vous devant Dieu de n'a-i 
voit tien de tout cela, 

. X. La vertu, folide , & la vrâiye de. 
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de ta vie intenture. fC 
continuelle violence , i. à vaincre à 
tous momens fes répugnances natu- 
relles, 3. à ne permettre, & à ne par- 
donner rien à fan humeur ; 4. à ioa€- 
ftir avec joye , ou du moins avec 
cainae intérieur & extérieur , qu'on 
nous reprenne i^evant les autres , Ôc 
cpi'on nous contretiiTe en toutes nos 
iiKlinarions. Si on ne tâdie d'acqué- 
rir cette abnegation,on pent s'amuec 
qu'on n'aura jamais de ÙAide vertu, 
^ qile ttiùte nôtt-e-der|rôci<m iit fera 
c|K'uti« pore îUûfilùi< ■■ 

XI, Pourquoy s'attàcher fi forte, 
ment à des biens qui nous écbape- 
rônt dans un moment , & avoir tant 
d'indifférence pour ceux qui dui'eronc 
toujours ; fur tout puifqu'oiîfeait que 
ceux4à ne font pas même l'ombre de 
ceux-cy. O mon Dieu , faut-il qu'il 
n'v ait que vous qu'on perde fans dé-r 
plaifir! & qu'on foit mqins touché de , 
perdrefoname,& de vous outrager ^ • 
qri*bn né l'eft de perdre un procès , 
ou d'ofïènièr un ami. 

'Kll. Il ne faut rien négliger au ■ 
{èrvice de Dieu , mais afportcf une 
ekaâe Wiité à éviter les&ucei 
Eij 
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j4, Ltf Bscem^- ' . 

plus légères, à fe vaincre dans îe»> 
moindies chofes , i. faire lep plus pe- >. 
tires a£Hons en vûc de Dieu, à Cç, -. 
mortifier en mille occafions peu cmv- ' . 
liaeuables, & ajandifier lesniginni 
diTS peines pat un gênerai abandon "à . 
lajuftice de Dieu, Sans cette fidé- 
lité, on n'arrivera jamais à une éini- 
nente perféftion , Se même on tom- 
ttera bien-tôt tians la tiédeur & dans 
le danger ds fe perdre. 

XIII. Tout le monde parle de 
mourir à foy , peu de gens Tcavenc 
cç que c'eft, 6c prcfque perfonne ne 
le fait avec la fidélité qui eft necef- 
faire ; cependant on ne peut être tout 
à Diçu , & vivre eniierement pour 
luy , làns celTet detre à foy^même , 
& de vivre pour foy, premier pas 
qui cçqduit à cette mort ^ eft de re. 
bjfer à f$s fhtà tout plailjr , ou dére* 
glépuiautUe,^ de^es puciâiïc par dçs 
objets ^joi kpFrCtMit cpi^aires'ï-ftkuS 
ce n*çft pas ?lièsç de iie^ regarder 
maisavpc atcacbe qp cQrip(ît^ ,. ft'ê« 
ceutn cien de ce. qui fe ^it:çontre le 
prochain , ou de çe que nous de&onfs 
ttep Je r^vffit i dçqe,|îï>im;parlçt 
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" de ia l^it inte/ieHrt. '■"^ 
par hnmenr ,.par impatience, ou par 
vanité de ne pas mahgcr entre fés 
• f Mr^S^.<£^ r^as mêm^, de«c 
'TkK ècàiTrrtheSrciftrteà-^ppeérts- }-^e 
tcfiilèç enfin.mille |)eiirçs. çommoA- 
tez & doucetes inutiles a fon corps ; 
m^kil^m-einçore tâcher de voit , de 
dire; & a'étôûter- qiKlqiicfois les 

répugnance, qui nous martifient , & 
qui nous déplaifcnt. Le deuxième 
^ pas, pour mourir à fby ^ eft^d'aneaa- 
-tir'lesreflexiofis de notre efprit , qui 
fonr,ouimiriIcs', ou cnriL-ufes, ou qui 
'poun-oient donner à Tame du pen- 
chant \-f:ïh les crcariTrcs. I.c troilieme 
pas efl de nio.krer les defïrsdu cœur 
quan3 ils font trop ardcns, & d'en re- 
rrancher tpute attache» toute recher- 
che & tout appiiy humain ^ opin 



t u) 
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DISPO SI T IONS 

INTERIEURES 
DURANT UAVENT^ 

i- ' V 

De&er amc ardesr , &; &iretei iorte 

q^jBsvs-CinuisTnail^ d»ii« I 
nos caurs , & qu'il y cegae ab^ 
iblument. 

l, £X ERCICE. 

■ ftttr U nutin. 

CE qui s'eft feit depuis le com- 
mencemenc du monde par les 
faints Patriatches , qui ont 
tous foûpiré après l'avencment di» 
Sauveiu- pour le falut de tous lea 
hommes , chaque Chrétien doit le 
^e pour fbn Bien [«rdculier en ce 
faiot temps de l'Agent. 
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T. On dois fouhaitter que Jésus 
Haiiïè en nous , & le fouhaiter d'un 
defir unique , efficace & coiiftani ; 
c'eft à dite , i. Ne defîcer que de poG- 
feder Jésus , & d'en être polïèdc, de 
i'aimet , flc d'en ôire aimé. i. Defitcr 
^'il règne abfolutnent (iir nos efl 
pria par âne Soj vive Bc Agit&nte ; 
iùr .nos cttots par un ainoar fort Se 
tlominant , qui allî^ecnllè toutes nos 

toutes les faillies âe «cs ^âmeots ; 
fiur nos fois par le tAràncIienAtbtit île 
Toute làDs&âion trop arttefnment 
defirée, & Tur toutes nos atîHotu ea 
formant nâtreconditice fur celles de 
ùt vie; car c'eft ainfi que Jésus naî- 
tra dans nos cœurs , qu'il y régnera 
abfblument , & qu'il fera en nous 
comme l'ame d'une vie fainte Scpar- 
■fitite. j. Enfin ce defir de la nailTance 
<!e Jésus en nous doit être confiant , 
pour foufFrir avec joye que le Sau- 
veur travaille luy-mcme à former en 
nous fon image par le* peines de 
l'efprit & du corps , par les per£èca- 
tiom des hommes , par les abandon- . 
«emensiai&les de Dieu mène, & 
E itij 
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JS Diffùfitim mtirinm 
par tous les maux de cette vie,caifia 
me un Sculpteur Ce fert du cifeatï Se 
du maiteau , pour &iie à force de 
coups Mie belle ftatuï, en rettanchant 
ce qui la rend brute & informe. 

2. Mais pour obtenir de Dieu cet-' 
te nailTance fpirituelle dej Es trs.- 
Christ en nos ames, adreHons-nous 
à la fainte Trinité , demandons tous 
les jours au Perc Eternel qu'il nous 
donne Ton Fils ; c'cft à dire , qu'il 
nous anime de fon Efprit & de fes 
maxiides , le qu'il détruife m.noùs' 
l'elprit & le&maximes du motufe ; Se 
nom , par rcconnoiiSnce d'im dos 
qui eft i! précieux , poirqu'il n'eft pas' 
moins que Diai même , reeevolis-Ie 
avec refpeft & avec amour, dans U 
Commutiion, qu'il eltbonde£iire£a ' 
oe làint temps plus fouvent. 

f. Prions le Fils de Dieu qu'il fc 
donne tout enoci k nos amcs , ou 
comme vidime dans le très -Paint 
Sacrement de l'Autel , où il s'incor- 
pore en nous , & il nous transforme 
en luy ; & que pour fruit de nos 
Communions il,nqH!.6jre vineijniv 
•paiem pour Wji par lay , & 
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tiur^t tAvm. Î7 
luy j pour luy, comme pour la fin de 
toutes nos aftions , par une inten- 
tion pure & fimple j par iuy, comme 
par le principe , & l'ame de tout ce 
"^ne nous ferons, nousdirons, & nous 
penfèrons ^ Se en lay , comme dans 
te centre , oi\ nos coeurs tcouveronc. 
leur lepos. Fcions-le qu'il fe domw 
à nous comme le modèle. jSc. l'exeni- 
plairë de nôtre yie , quî ne .peut être 
cfar^ienne fans éurelêmblable à çellé 
dejESus-CniLisT. Ou enfin , 
conune le remède êc te dellrufteur 
du péché, de ï'amoiir popre , Se de 
rhiimeur ; nous empêchant de tom- 
ber volontairement dans aucune Éiu- 
te, guerillànc les playes ôc les cica- 
trices que le péché a faîtes en nos 
ames, par une douleur fincere de 1'a~ 
voir commis , & par une ferme refo- 
lution de l'évirer , par les larmes & 
par les foùpirs d'un ccciir cpmrit 5c 
humilié , & par le martyre d'un faine 
cœur ennemi de fes plaifirs , & ani- 
mé contre luy-même. 

; _ Demandcais enfin ait S. Efprit; 
qu'il p:od«^ , & qu'il forme ]mfs^ 
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ittrant l'jivent. ^ 
jwnfée de nous-mêmes , ou nous re- 
•orer de Tctat du pcché fans ie fe- 
cours aéhiel de Dieu , & n'étant ca- 
pables <^ue de ^re du mal,& de nous 
«lamner. 

Q&')^ nous communique enfin 
l'innocence deJ&S0s Ën&nc par l'é. 
loignemeiit de couc péché , ntàme 
véniel commis volontairein«it , de 
' tout attachement déréglé à la créa- 
ture , Se autant qu'il eft poffible de 
J'impwfçâion. Et pour ^seak âs 
grâces & ces vertus de Jesvs Ën^nt^ 
vous direz à !a fin de votre oraifon , 
dont vous pourrez prendre le fujet 
dans ces Confïderations , trois fois le 
^ater & V^vt , & trois fois le Gloria 
:fatri , & vous formerez fouvent dans 
•V&^c cceur durant le jour d'ardens 
edelksde faire naître Jesu^-Chiust 
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'4o Difpojit'um intertmrîi 



■II-- 

Adorer Jésus dans le fein de MXîii^ 
& faluer Marie dans le cœur 
de Jésus. ■ 

TtHrUfok. [\ ' ' ; 

IL faut i/conlïdareravéc on [»rdJ 
fond rdpeft un Dieu rsiintiié | 
,!iens le fein d'une Vierge; ■ScKtxm- 
■.ncatut en Vzd<xasa t\ae tour pedi», 
■jqae tout cadié , cpie tout «leanci 
, qu'il eft dans les cteiftes entrailles-fle 
: Marie , il eft !e même^ Dieu qui eft i 
adoré des Anges dans leOel , Se qtti 
eft le Seigneur ahrolit de tomes les 
créatures. Enfuitc unilîons-nous ^eC 
prit & de volonté aux difpofitions 
toutes divines qu'il pocte dans le fein 
de Marie , & aux deflèins tout aima- 
bles qu'il a pour nôtre (alut. 

1. Remarquons les vertus que ce 
Dieu Enfent pratique en cette prï- 
{on qu'il tient dotant neuf mms pouç 
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daram tAvent. (k 
hôtcc inftrudion , & pour nôtre bien. 
Admirons l'hiunilicé profonde d'un 
Dieu anéanti , d'un Dieu Enfant , 6c 
d'un Dieu foûmis , tout Dieu , & 
tout lage qu'il cft , à toutes les mi- 
fères , & à toutes les baflè(res d'un 
ejifent renfermé dans le fein de fa 
lïîere,. En efïèt il y cache fa puif- 
fance fous la foiblelfe , il y borne fou 
immenfité dans le petit corps d'un 
Enfent ,iLy anéantit tout l'éclat de la 
gloir.ç dam robfcutité , ûc dans l'a- 
bailiomeoc enfance. Après -cela 
eft-il jofte que de purs néants tds que j 
nous Tommes , notis voulions nous 
élevée au delfus des autrci , les mé- 
pçifcr , necedct à.pcr£bnM, recher-. 
c^er l'eftime dêa hommes, avoir une 
haute idée de nous-même. Ah'V que. 
c'efl s'éloigner de Jésus anéanti, que 
de s'élever par ces fencimenî de va, 
nité ! : ■ : . r 

5i Coiifideronsla patiencedii m&i' 
me Sauveur à foufiFiir toutes les inf. 
commoditez aufquelles îes .cn&ns 
font fujets lorfqu'ils font en cet état, 

Hela» , œott JisH5 I dés içi»|is-14 



£i Dî^Jîihni îMtritHret 
murmures. Se mes délicacdfis à né ' 
vouloir rien fouffrir , & vous vous 
en puniflîez vous-même pour moy ; 
, dés ce temps-là je vous donnois de la 
peine , 3c je vous fàifois fouffrir , ô 
amour , ô charité digne d'un Dieu ! 
de foufKii- pour des ingrats , & de fè 
facrifier pour de mirerables créatures 
qui n'appréhendent rien tant que de 
joufitir ; ô peines , ô douleurs , ô in» 
commoditez de la vie < que vous me 
devez être chères, puifque vous Eiifîez 
dés ce temps-là les délices du cœùc 
de monjssus. i 

4. Entin,reprefentez- vous la mor- 
tification fi fèvere & fi rude qu'exerce 
le petit Jxsvs.fiir fes feus dansie fein ' 
àe Ik Mexe ; puifqu'il s'y prive de 
IcwaTatge Se de toute leur farisfftc^ 
tion naturelle , pour &ire ainlî penr- ' 
tence de tons les ^aifirs &niàels qae 
nous nous permettons. Ocuriolîté^a 
mes yeux , que voiis êtes ' fèftfïBe à 
mon Jbsus ! puifque pour l'ef&cer il 
demeure durant neuf mois fans rien 
vmr. Que Je vous fuis obligé, môn 
Sauveur , taxe que vous impolèz' un ' 
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durant tAutnt. 6^ 
^ohtetàx le pardon de toutes les pa. 
Coles cm mauvaifes , ou inutiles que 
la mienne a jamais prononcées, O 
que je renonce de bon cœur , pour 
l'amouL' de vous , à toutes les facis- 
fkdlions de mes fens , & à toutes les 
délicatelïcs de mon corps , & à tout 
ce que je puis reiremir d'humain, de 
curieux & d'inutile. O Jésus , ô ai- 
mable En&nt , ô viilime adorable 
de juftice & d'amour ! je m'unis au 
iàaifice de tout vous-même , que 
vous fiftcs à voftre Pere des le pre« 
mier moment de voftre vie , qui fiit 
«n facrifice de fidélité, de douleur & 
d'obéiflànce. Ah, fiiitcs que je le con- 
fbmme avec vous fut la croix ! 

4. Dites neuf fois le Pattr 8c 
\'j4ve tous les jours pour honorer les 
neuf mois que J e s u s a été dans le 
Tein de Marie , & &luez autant de 
fbisjEsusaa&m de 'MaKis, Se 
iSf AUE (hïis le cœur de Jssus. Rë-' 
tirez-vous le plus que toii$ pcurrei 
des compagnies, augmentez y os mor- 
tifications , tenez-votts durant ToflraF 
filefxéclf»ic«lieiitocaipi da lHence 
proiÎMul H, lté l'iidon. intme 
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-DJ j^o fitiom hamtuni 
l'ame de la faince Viéi^e toute per--, 
duc & couce abîmée dans le coeur de 
JtsLis : entuez avec elle dans ce San£- 
tuaùe adorable de l'amour, vous le 
trouverez plein de bonté pour vous , 
& tout occupé de voftre falut, O que 
Marie eft pleine de l'amour de fou 
Jésus ! ô que Jésus eft rempli d'a- 
mour pour Marie , & de charité 
pour les pecheiu-s t O fainte Vierge, 
je vous conjure par cette fiiveur ad- 
mirable que vous euftes de polfeder 
Toftre jEsus^dè remplirtnon CŒut de 
fi)ii amour. 



POUR LE JOUR 
ET POUR L'OCTAVE 

DE NO E U 

i, : 

rT^Mploycz une demie heure fa" 
Jj, nuit, ou le jour de Noël pour 
fénTet au myftere toat aimablc de 
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fta'iffiincè d'an'ïïlammti'- Dié*« 
:<<Hifi^r£i-ënt!outés'le5'ciirconftàiK;es , 

aimiraBon & avec amour H rtj- 
îpÉÇfèiïciSBJvdiis^ Diéh'EnÉtnt coir- 
Xhè de klpaaieJdàtte'uhè pativi'» 

ifdoffpé'de langes i «cpoCÈ'à tous' tes- 
.vent», inconnu aiAc- -hd^mes poinr 
k fàltit ^qucU it vaiok au lii^i*!^; 
abandonné luy & fa fainte Méi^'&z' 
tout feCcnâs iflimain j si vbUs fentanc 
tout'écoiiné d'un li étrange ■'état oà 
■vous voyez fecJuit voftre Sauveur 
-que voftre cœur penerrc de tendreffè 
& 'de rcÈonnoiflance peur le petft: 
J«stis, s'écrie eniTicme-tGmps,- ' - 
' O 'bonté, -ô ariïour iïiGôncevabIfc' 
«lemon Dieit! eft-il poflible que mon 
amevoùs ait été fi chete, qde vous 
vous fbyez afïùjetti à tant de maux 

vndli ôrgaeU&jiiN'vamté-] ^aiHiabft- 
WDus --Wi*! feirsi! pW'JàbMfBi poiit- 
re^' un Dieu cjai^fe'dÉpoiStteMe 'Jffet 
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-.46 Toitr tOnave 

ibra(Iè une extrême pauvreté poor 
vous en ichir de fes grâces j & vons 
pourrez aimer les ajuftemens & les 
ipmpiïicns moud^ins^e vôtre cwps ï 
VoMs voyez un Dim. qui fe Êdc en?- 
j&pc » humble , pauvre fie obcWTanc 
qoipme eft im «niant , Ac vous, ait* 
^K% de U vanitié, de lat^îuula^oi», 
malice , Se d* .laïepi^i»nfiPÏ 

'4e çet JEç&W-ipm i^iïrtvWe , & 
Mijriff fcji^e^ VQ9S prefejiïer^à 

c'eft mwôiwe #ftmP«B.^. 
-rtirfe pour voi« î:^Bê^ffz^«^fc:Iapnes 
avec les fiennes ; pleture^ de c(»i^ft& 
fion fur fes peineSi, comme il [^«OC* 
de douleur,fiir vos pecbfî >: ne çtair 
Bnez ripa , çjéfe un en&!!Tt^:(PHt; aima- 
ble& tout^vous j foo cŒHï.eft plein 
de chariïé powr voviP:^ jçs: yeitx fent 
pleine ^-«wieetw B('(îet4n^ejS!; il 
*û,to^ amour , appçftcbt'sde luy, 
et^ixiSh^l^ de: t<9ut^"l'ardeut\ dir 
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de NoèL 6j 
fous E)rûlec & confamer de ce feu 
^icré , & priez ce divin Enfanc qu'il 
liwlfe , Sa qu'il vive en vous ; qa'ïl 
Sait l'an^ de votce ame ; qo'il déta^ 
jcbcLs£>âre cmur de l'amour des bi«ifr 
temporels , pour imiter Ùl pauvrecé ^ 
je qa'il toots fefle vivre d'une via 

Ed'Iraiiàlici, d'obéi0àiK^ 4tr 

I i ' ■ 

I. chaque joue del'OâibvieMms»- 
vellcz ces fentimens dans l'oraifon da 
iôir , prenez part à la joye que les 
^nges & les Pafteats, téinoignerent 
à la vûe d'un Dieu enfânc j reconnoif- 
ftz un Dieu aux marques que le Ciel 
en donne dans la crèche , à fçavoit 
■dans les langes dans la pau-vreté 
«strême où if nâquitf & convainquez ■ 
>tous fiïrtemcnt qo'iliàut être pauvre 
■ou eni effet , ou ifc ctctw , pour rcffem* 
4Jcr à Jésus , & pour fe fauver, 

». Donnez m l'hcmittur de Tmuï 
«nfiunvqiM^aesiEftbiniy owqnMq^e» 
iBi|^'# l^O^d&c^fl^eçaw^ 



68 Pour tOBave. 

femme , & vificez quelquefois duTîrat! 
cette Oélave les- petits enfàns qu'on 
élevé à l'Hôpiial, leur rendant queli. 

tion' £ vous^ fèrvi«. fËn&â; 
Jésus. 

î^. Appliquez-vous à tenir voftre 
coELu: daiis l'indifférence à toutes cho" 
fcs,, dans l'atandon à bu Providence 
divine, d3.iislÀpaix&:le.iUâic«f<lei>. 
vant ce petit Enfant , cinntnë'les en- " 
Éms vivent dàns l'Bidifïèrence pomr 
cout , Si. £ins s'inquietter de tien , fe- 
«pofânt dé toûtïùr Iti foin db Imirs- 
parens. 

- 4. Parler petfaux aeatores durant 
ce tcmps-là pour vous occuper plus 
lor^temps du fouvenir Se dé l'àmouE 
de JESUS en&tit^ oubl^z-vous voué* 
même pour ne penfer ic^'hl iuy,' O 
amour , ô-amour, que vous' ères pui& 
fant, de faire de Dieu im en6mt ! ê 
mon cœur , que vous êtes ingfat , fi 
jwous n'aimez un Dieu enÉÛit" !" c'eft 
l'afpiration que vous renoavelIereE 
ibovencdorancle jour.. 
: j;;- Enfin ^apfffboiezHroasroavtoQ^. 
^ wftr« Dî&iâQli:ier.)iigë à, prpjKM^ 
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de NoëL $9 
3s la. fainte Communion durant cette 



Octave , pour vous incorporer Jésus 
enfiint, pour n'agir plus que par fon 
efprit , pour ne vivre pkis. qtie de Ët, 
rie, pour aimer les hinniliations-, 1a 
pauvreté , le cenoncemenc intericiir ài 
toute farisfe£tion de cœur &dçsfens)i 
c'eft à dire, pour vous conformer aux 
intentions, da petit J e s u s,. 



EXERCICES 

DE LA 
VIE INTEÏIIEURE^-' 

Depuis la Fefte de la Circoncilîon 
■ . ijuiqu-au Càr|ême^ 



- St riKOHveUef au commenetmMt dt: 
Pannie- 
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fa tes £x«riittï 

& de fidélité aif fervice ^ Dieu ; & 
prenez le deirein de la pafièr avec 
jiutant d'attachement pour Dieu , &c 
de détachement monde & de 
Tous-nwme , que fi « dévoie être 
k dermere année de voftre vie. Ah? 
que ne fetiei-Toas pas pour Dieu, 
9c comre voas ;^vec quelle pureté ^ 
quelle ferveur , quelle patience , 

Suelle himiilité ne vivriez-voiis pas^, 
vous fçaviez devoir mourir ccne 
annec-rà ! Vivei ainfi , cal ceU p<Jur- 
soit WcRTowarsiver, 

n. Ptoiez «njant <fc tetwite, pcwr 
VDUsrenoavçHeFcfcuiSrTOs bonne» r©. 
■folutioiis , & êe joar-fe ÉHtes dcu» 
otaifoni, fiàie fut le t*jn ém^lo^ 
du temps , & l'autre fur !c bon olage: 
des giaces , Se fiir l'abu» que voUK 
faites de ces deux moyens devoftce 
fàlut. 1, Lifèz^ voftre ceglanent,--aç 
vos bonnes refbltitions , pour voir & 
vous y êtes fidèle, Voyez comment 
vous avez pratiqué ou négligé les 
vertus de chaque mois , & écrivez 
une Litanie de vos faints Patrons , 
four lia. lire tous les jours. 4. 6r»- 
parci voftre r«vûe annuelle y ÔHKMaa* 
-mence» une nouvelle vie^ 
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dt la Vu inttrimrt* -^ift 



II. 

fykty la Cirtxncîjtm de J tsusM 

du ceair^ 

TTAUànc voftre oraifon le jotv 
A de la Circoncifion , fur l'oWir 
gatkm qu'a tout Chrétien de renonr 
cec à foy-iDême ^ de rwirtifiet &i 
pafHons, Se devaihcce fimliaaMtire 
^enez une forte rdôliicioo vota» 
fffplM^a.ièriet^èaifcnt » tceaedltae* 
^^kidon teceticare , flc à tsm Grctm^ 
« à&oo ^irintejle ibi cooiV^ , qôi fiiir 
fefpric du Oviltiamfîne , Se le de* 
voii eâiêntiet (fiiaCbrétien. QuatuE 
ièrarce, & mon Dieu , que je ne vi- 
Tray plus de cette vie naturelle, ht», 
maiiie, lâche & inutile, qui eft un- 
grand bbftacicà mon fàlut î Quand 
mQurray-je à moi-même pour vivre 
à vous feui î Quand eiUce enfin qufr 
J^cmunenceray à me haïr pour voos 
aùner ^ àimerencifHVi: eoiCQiMupnii 
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:yt tft Êx-emctî 

circoncis Sdinorafié, qui etl un çœiur 
chrétien, 

1 1, Comme rEglifc fainte célèbre- 
depuis la Fefte des Rois jufqu'au 
Carémclj ha retraite de JesuS à 
zarech j & nous repre&iitè ik vie ca- 
tfaée , & fèparée du monde , pour 
noaspngager à l'ireiicer ; ainiîduranc 
loot tx [ttttt^lk- appliquez-vous à 
•caiiSAeièi dites Vôs-'Maifoh* ce ^ue 
Jssw* ÊilÎHtdiàns fa' retraite, poitt: 
fuient Con exeftipk.' Méditez fon hu-s 
milité , Ton obéllïanec , fôn âaâîtc^i. 
4e aiH petites cfaofes j 8c -fm »^ ! 
cueitiemeiït feft Ift fVé&Hcè^'dij Sba 

tmi t»it Mt ¥eépl<yj ât iilivUli&L-- 
chée d'un HôrtimeuDicu,'&:t^i àoS- 
vent Élite voftre- occupation eri'oe- j 
temps-cy ^ S: tâchez dè lesJ j»:ati^uer ! 
«vec foin. "■ ■ ■ ■ t ■ ' j 

■ I II. Plus les gens du monde s'a- 
bandonnSnt à leurs plaifirs danS-'ife 
temps du C^trnaval , tk plus les anies 
fidèles ie privent de roue plaifir ^. 
comme pour venger Dieu fur elles^. 
lae&tes, de tltoocragc que l'es- pe:. 

donimageç- 
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dt ia Vit interïtitrt, 
Sommager de ce qu'il perd en eux. 
Ainlî câdicz d'employer roue ce 
lemps-Ià , I. à mortifier voî fens, re- 
tranchant de vos yeux les regards 
curieux ; de vôcre langue les encre- 
tiens inutiles Se peu charitables , & 
les paroles d'humeur ; devoftregoût 
la rcchcrclie de ce que vous aimez le 
plus à manger. 2. A mortifier voftre 
corps par quelques pénitences que 
vous demanderez , Se que \gus foez 
poUt la. converlion des pécheurs , 6c 
pont le'jeûne dii Vendredy que vous 
offrirez à J e s u s-C h r i s t pour ià- 
risiàire aux excès que font en, ce 
cemps~là les gens du monde » & qtœ 
vous y avez fe.it autrefois, j. Avifaer 
deux .ibis la femfwie l'HôteLDieu ou 
Jes pdibus. &i an mot tâchez de re:. 
toSse tout à yoftre iàtis&âion , fcde 
4ohnet tout à celle de Dieu, 
' .IV. Scigiieur ( devez-vous dire 
fouvenc ) que je vonidroig vous don- 
ner autant de latisiïiâion,aue les pé- 
cheurs vous donnent de d^plaiiïr en 
ce temps-cy ! Voudrois-je me joindre 
à vos ennemis en vous oâ^nunt, & 
fPV» Q[uitt£r comme ils font \ Non^ 
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74 1^'^ Extrcîctt 

mon. J E s V s , nçn , plus vous êtes 
abanaotiné, & plus .je veux m'attâ^ 
cher à vous , vous être fidelçj tbe fÔL 
parer du momie , & vivre ^oui voiA 
& avec vous dans la recraite. 

V. Prenez la dernière lèmainc qui 
précède le Carême, pour feire une 
recraite de quelques jours, fi vous 
le pouvez , vous retirant pour cela 
en quelque Communauté , fi vous 
ne la faites depuis rAfcenfionjufqu'à 
la Pentecofte ; Se perfuadez - vous 
qu'une retraite chaque année vous 
eft necetVaire pour ailiirer voftre fa- 
lut, pour vous avancer dans la vertu, 
pour opérer en vous une vraye con. 
verfion , que tous vos exercices du- 
rant l'année ne feront pas à caufe de 
Ifi dillîpation continawe «ù Ton vit 
djuis le monde. 



Sepmfer & s'inmokrà texempl$ d* 

la fainte Vierge. 
I, r A Fefte de la Purification 
JLrf h, £iio(e Vierge doit tc^ 
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(fe rïf interkure. yj 
yous un modèle d'humilité & de fi- 
délité, pour pratiquer l'une & l'au. 
tre à fon exemple, i. Ne négligez 
rien de ce que vous pouvez faire pour 
Dieu , gardant avec exac^litude vô- 
tre règlement , évitant les. moindres 
fautes volontaires , ne faifanr aucim 
mal , & ne vous empêchant de feire 
aucun bien par refpedt humain , ou 
par crainte du mépris & de la ceu- 
mre du monde, i. Sacrifiez à Dieu 
Ôc voftre réputation, & l'attachement 
de voftre cœur , comme la fainte 
Vierge luy Tacrifia & fa gloire & Ton 
Fils J E s u s-C H R I s T, & vivez jut 
qu'au Carême comme une Viâ:ime 
immolée à Dieu, qui n'efl plus à fby, 
& qui eft toute deftinée à fouffrir & 
à mourir, 

II, Enfin paftêz les trois derniers 
joncs du Carnaval avec^^n attache^ 
mentpacciculitr à J^ùs-Chrut aji 
cres-faint' Sacrement de l'Autel , luy 
rendant vos devoirs le plus fouvent 
que vous le pourrez faire , prenant 
chaque jour un temps extraordinai- 
re , que voas paflerez en fa prcfcii- 
ce, pour luy feire lepataion ds 
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7* Zw ExeràcèJ 

toutes vos irrevereiaces , & du peu de 
fruit de vos Commiinions, DemeU' 
rez dans l'Eglife comme vous cufïïcz 
demeuré fur Le Calvaire y voyant 
mourir un Dieu. O mon J e s u s , 
puifque je trouve le Parais fur la. 
terre , puifque je trouve en vous le 
même Dieu que je vetray dans le 
Ciel , comment puis-je m'éloigncr 
de vous , & vivre fans vous. Je veux, 
oijy , je veux brûler & me confumer 
d'amour & de refpcâ en voftre pre- 
fcnce , coimne la lampe brûle 9ç 
fomfiime ^eyuic vos Aiftel** 
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ftW U Carhtt. ■J^ 
LES 

EXERCICES 

D E 

LA VIE CHRETIENNE 
ET INTERIE-URE 

DVIIA.RT IS CAS-ISMIË. 

ris GEUERA V X* 



L 

tt Carimi efi m tmft dt Jkmtai, 

LE temps de Carême eft nfi' 
temps de fàinteté, ce font des 
jours de {akit , comme p^rle 
l'Ecriture ; ainfi nous devons plus 
qu'en tout autre temps de l'année , 
nous appliquer avec une exuâc iidcp 
lité à nwe pet&âion ; c'eil à dire, 
j. Faice us exercices de dévotion 
G ii) 
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^8 Lit Ex&àm 

avec plus de ferveur & de fruîc ; êt 

£ès a£Hans excmèures avec plus d'Jn^ 

terieur. 

1. Veiller avec plus de foin fur foy 
cour reprimer toutes les faillies de 
l'humeur ,tous les retours inuiiles de 
refprit fut les créatures , & tous les 
épanchemens des fois. 
> j. Se faire une plus grande violen- 
ce pour vaincre fès répugnances na- 
turelles, & n'agir plus par coutume 
ou par inclination , nuis par l'eTprit 
intérieur dç la grâce. 

4. Entretendr plus-fbuvetit dans la 
preiênce de Dieu , ou Ibn elprit Mr 
de frequens retours vers luy , ou îba 
cœur par un defir confiant de luy 
plaire. 

5. S'appliquer avec plus d'ardeur à 
la pratique d'une vertu chaque mois , 
& en faire fouvent durant le jour les 
ades intérieurs & extérieurs. 

6. S'étudier dans fou oraifon à fè 
teni^ paifible , humble , fournis & 
refpeâueux devant Dieu , fans s'in- 
fluicter ou fe troubler poiir toutes les, 
itiftiîiâtons , dégoûts de fterilitez qui 
y poocroient axnvecv n'7 cheodoLiit 
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pmr le Carême. 79 
purement q\i"k contenter Dieii ,fans 
fe mettre en peine de s'y làtisfàire, fe 
fouveiiant de l'avis que N. Seioneitt 
nous donne de n'y pas difcoiirir beau- 
coup , & agréant avec paix l'état de 
piivation & d'infenfibilité^juandDicii 
nous y met. 

7. TravaillCTparfc-mo^idel'c-. 
xaimeu' à reconiiioîCQ&iiaHtcs^quiioft 
en DQitt de- mal paue le «Diriger- , 
^'buiiMmi potif i'^icrer , da dîiaatil'e' 
pour l'élever^ . 

8. Ne fe pas contenter d'une de- 
Torion eflèihve , qui ne confîfte que 
dans les bons lèneimens , les dc/îrs Sc 
ips cefoltttionB qu'on a de pratiquer 
le Inea mais- le perfuader que la 
vraye dévotion & la vertu folide 
C<Bififl!cmc à &ô;e ce Dieu veuc 
de nous maîgré.coates nos répugnan- 
ces naturelles. 

9. Dans ces ledlures , goûter beau- 
coup ce qu'on lit : & camine dans 
toutes les autres actions, en attendre 
tout le fruit de la grâce de Dieu. 

10. Faire fes Confeflïons avec 
p!usde douleur pour le pallé, plus 
de confufion pour le prefenc , plus 

G iiii 
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to Les Exfivica 

de refolution poui Tavealr , & pîtxi 

d'ateendonfiiriby le jour qu'on s'eft 

n. Faire Ces Coimmimons avec 
{Jus de (by, de coniiance Se d'amour» 
Avec un d^ plus ardent de s'unir à 
J. C. avec nn plus profimd refpeft , 
avec plus de recueillement & d'union 
au facrifice que J. C. fait de luy-me- 
me à fon Pere dans nôtre cœur, plus 
d'ardeur dans nos demandes ^ & pîa& 
4e retenaëlcEeftede lajouroée. . 



ï t 

Le Carême tjlmttm^s depemtenct, 

LA Pénitence eft ou intérieure ; 
qui conlîfle dans unç douleur 
«fiicace de fes péchez ; ou exterieiu 
ie qui comprend lies tcuvres ^tis^ 
iàâoires. Pour la première, il £a.u* 
idroii durant tout le Carême por. 
ter incel&mment im cœur contrit Se 
husrilié devant Dieu^ Se faire ainfî 
par ce fond de douleur Se cet état de 
çoraponâion , une pénitence conti* 
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I 

,four te Carême. tl I 

elle durant ce faint temps qui cft i 
ifacré tout entier à la pénitence, 
Vinfi à chaque heure il fcroit bon 
faire un ade de contrition de fes 
:hez, plutoft par un foiipir du cœur, : 
: par des paroles formées : Mon 
m , pardomea-moy ; plus de péché, 
11 Dieu, plus rien en rnoy qui vous 
ilaife. 

, Pour la ièconde , il faut obier- 
le jeûne de l'Eglife quand on en 
âge } mais jaremierement le Qàie 
c joye ccHiime noilre Seigneur 
is le mar^e , 6c qui foit d'autant 
s grande que vous y avez plus de 
ie,rarlemerireycfl; pUisgrand: ' 
)ndement , le iâire en l'union du 
le de J. C. & pour l'honorer ; 
fiémement , dans la privation 
de tout ce qui pourroit flatter 
!ens , je veux dire , de la curiofité 
yeux & des oreilles, & des fa- . 
Liions ou recherches des paroles j 
il &ut joindre l'abdinence des 
:es fens au jeune de la bouche. 
Il faut augmenter les aufterites 
m a coûtume (te pratiquée , (èlott 
is du Diretoc. 
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Si' Les Exervlcis 

Il fe-ut faire des aumôncs ,pla« 
grandes qu'à l'ordinaire , fiiivant 
néanmoins l'avis du Direftenr , par- 
ce qu'il Éiut faire pénitence en' ce 
temps-là de tous les péchez de l'aiv- 
ttke. 



III. 

•Lt CatxJM efi Hit temps dt pénitence. 

CTll en a temps que pour ho- 
norer la folitudé de Jésus- 
G H B. I s T , il &ut fe former une fo^ 
litude intérieure & extérieure. La 
première confifte à éloigner de la 
mémoire toutes penli^s mauTaifèis , 
humaines ^ inutiles , ■& à ne. l'ocai- 
per que de Dieu pcefeic ^ ou de là 
volonté i à ^cer de (oix entende, 
ment toute eftime des vanitez ^ des 
honneurs , & de la réputation de- 
vant les hommes , & à n'y recevoiç 
que Teflime de ce qui peut nous ren- 
dre grands devant Dieu ; à étouffer 
dans fon cœur par itn fimple retour 
vers Dieu, cous les mouvemens naciu 
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f>9itrUCarSmii 
tels , defirs , attaches & inclinations 
à la.cceacure , & à y entretenir con- 
tihueUement un ardent defir de plaire 
a. Dieu , Se de Ce vaincre foy-meme j 
enfin à retcmcfaer toutes les /Ktîsfàc- 
tions inutiles & mauvaifes des fens. 
Cette Tattention fur Ibnefprit , fur fon 
cœur, & fur fès fens , s'appelle foli- 
tude intérieure. 

Pour l'extérieure , il £-iat i. retran- 
cher toute vifice qui ne fe fait pas ou 
par charité, ou par neceffité. 

2. Vifiter chaque femaine les pau- 
vres dans l'Hôpital , ou dans les pri- 
fons, pour fatisfàïreàtantdeviutes 
inutiles ou mondaines qui & font Ëlt* 
tes durant l'année. 

3. Avoir , fi Ton peut , durant le 
jour une heure de fîlence , pour ho- 
norer cehiy que J. C, » gardé en ce 
temps-cy; 

4. Eviter dans les entretiens ces é- 
panchemens de ris & de paroles qui 
vont à Texcés. 

î- S'interdire fur tout de parler mal 
de Con prochain. 
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Xit lExerckn 

PRATIQUES DE PlETK 
duruic le CuÊme, 



L 

ëlonmr la Tajfton & les Pîayti facrêd 
tie JefM'Chrifi par qutl^ite dévo- 
tion panicitliere, 

COmme le Carême novis éiCpoik 
à celcbrec avec plus de devo» 
bon les Myftcrcs de la Paflion de 
Jesus-Chmst ; ainlî il eft à propo* 
pour fe conformer aux intentions <Se 
FEglife, de s'en occuper fouventdo* 
rant ce temps-là , & d'honorer par- 
ticulièrement les Playes qtie noftrft 
Seigneur y a reçûcs pour noftre a*. 
mour ; en voicy la pratique. 

I, Faites chaque jour une demie 
heure de méditation fur un des MyC- 
teres de la paffion de Noftie-Sei- 
gneur , avec des fentimens de com- 
paffion pour les Touffrances d'unn 



Digilizad by Google 



0âW le Carime. ^ 
lKcu , de douleur pour vos pecittz 
qui eh font la caufe , d'amour pour 
ces excéi de bonté , qui ont réduit 
voltre Suiveur dans un éutfî pitoya* 
ble ; de confiance en ce fang adora-, 
bic qui eft répandu pour vous ; & 
d'imitation pout vous ^nïmet à toiit 
(ôiiffirir à la vûc d'un Dien expi, 
Kânt pour vous d'amour & de dou- 
leur. 

î. Dites tous les jours le petit Of^ 
fice de la fainte Croix, 

3. Ne pallèz aucun jour du Carême 
/ans aimer à ibufïric quelque chofè, 
ou dans le corps , ou dans l'ame , . de 
la. rigueur du temps , de vos propres 
chagrins , ou de la inauvaiiç humeur 
les autres } & loclqoe vous en troth 
'Crez quelque occafion , aa lieu ds 
aire des retours ou des plaintes Cia 
es autres , ou de cendreflc fur vous- 
lême , offrez aulïï-toft voftre peine 
ÎEsas crucifié ^ unilïez-vous à Tes 
ipofitions intérieures, facrifïez-voLis 
ix rigueurs de lajuftiee divine pour 
>s péchez & pour Ton amour, com. 
e il s'y eft focrifié pour le voftre j 

Vmmmf du çcpt^ ^ 
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S(5 Les Exercîctf 

tous les murmures de la bouche, paï 
ïe foiivenir d'un Dieu mourant d a.^ 
mour & de douleur pour vous. 

4. Ne defirez pas même d ette 
plaint par les hommes , ou d'en être 
Ibulagé dans vôtre peine j mais beu- 
vcz comme C. le Calice tout pir 
& dans xova£ fon amemime ^ & lî 
vous ne trouvez pas ce }our-Ià d'oc, 
caiîonde fouâtirou de vous-mâtne, 
ou des autres, mdcdfiez- vous èti qinU 
<yit chofè , Se &itès-vous fbu&rir j 
pour lie pas manquer un fèul joue 
d'être l'image dejEsus crucifié. 

j. Baifcz le foir à la fin de voftre 
examen les cinq playes de J e s u s- i 
Christ , avec toutes les tcndreflcs 
■& tous Ies-£èntimcn5 d'un cœur pé- 
nétré de douleur pour fes péchez , Se j 
d'amour pour un Dieu à qui ils onc j 
Été U vie. II ne firoic pas necéfiàfre j 
de rien dire«iËiî(ànt cette adpranoa 
àe la Croii.,'IeofiBur (ènl déçoit y 
parler par les (oâpirs & ^ les lar- 
mes : mais fi on ne le fent pas tou- 
ché , on peut dire un Ave Maria, en 
baifànt chaque playe , en mémoire 
des douleurs de la làaée Vierge ; 
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^owU Carême. ■ 
demander a Noftre Seigneur par fon 
Chef adorable , une foy vive & ani- 
mée ; par fes pieds facrez , riiiimiii- 
té ; par le bras droit , la patience ; .■ 
par le bras gauche , l'amour des en- 
nemis ; de par la playe du côté , la 
confommatton dans fon amour. En-, 
fuite appliquez le Crucifix fur vos 
fens , en priantjEsus-CHRjsx qu'il les 
fandifie , Ôc qu'il les confàcre. Cette 
pratique peut fè feire tous les Ven- 
dis de l'année. 

6. Jettez fouvcnt durant le jour ^ 
Içs yeux fur Jésus crucifié , mais re- 
gardezrle tantoft avec compalîîon , 
tantoft avec amour, avec refpeét, ou 
avec confiance , & avec un vif ref- 
fëntiment de vos péchez. Ces re- 
gards font d'un fi grand mérite de- 
vant Dieu , & fi capables de puri- . 
fier une ame, que des fiints Pères a.C~ 
furent qu'ils font plus agréables à 
Dieu , que beaucoup de jeûnes, d'au- 
mônes & d'aufteritez qu'on pourroit 
feire. 

7. Enfin tâchez à vous vaincre en. 
quelque chofe , & à furmontec vos 
répugnances naturelles,, à tetenit 
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tS Lit Exercîcii 

voftceimpatience, & à ne pasfi.iivrtf' 
le mouvement de l'humeur , & cela 
|)ar cinq fois differentes durant le 
jour , pour honorer les dnq Playes 
de Jesus-Chiust, à qui ceizai&cc 
4e mortification pUùra infinimenc 
^vajitage^que toutes les auâeriteK 
du corps que tous luy pouniez o£> i 



^conter avte fi'tàf les Stmons ^ Jk 

fant durant le Carêm. 

IL'y £i.ut apporter un OBUr bien 
difpofé par la fidélité, la pénitence j 
te la folitiide, dont nous avons parlé i 
dans les avis généraux ; mais en par- ! 
ticulier, il faut, 

L Aller au Sermon avec un defir I 
f ncere d'en profiter , & pour ce fù- 
iec , demander au conupencemenc 
à Dieu cette grâce poui; (oy , de pour 
tous les autres.. 

}. U £iut écoacec en même-tempi 
•yeç une grande aiiennon , & i« 
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pour le Carême. S'f 
Prédicateur qui vous parle extcrieu- 
remenc , & le faint Efprit .qui vous 
parle au dedans de vôtre ame j Se 
ouvrir vôtre efprit & vôtre cœur 
au mouvement de la. grâce , afin quo 
les VEcitez qu'on vous .prêche s'im* 
pdinent Se s'établiflènt éam le fimdf 
de v6tre amer 

Recevez la parole de Dietr 
avec r^ieâ , de quelque bouchff 
que ce foit que vous l'entendiez , 
vous fouvcnant que les veritez di» 
l'E^ngile ont été annoncées au 
Mi'onde , & l'ont converti étant prê" 
chées en termes fort fimples,.& forc- 
cloignez de l'éloquence humaine ^. 
Se qu'aiiifî elles fêronc pUis d'im*- 
prdlion y. lorfqu elles lètont moù» 
«mées. 

4. N'applic[nez jamais à im antt^' 
ce que dit le Prédicateur , & VotïS' 
perluadez qu'il ne parle qu'à vtmtf 
feu], 

Efevez' buveur vStre caur 
Dieu diirant le Sermon, luy 4eman- 
dant la grâce de pratiquer ce que vouS' 
entendez, & pour ce uijet tenez vôtrÇ' 
eijgtitSc vos îèns ioti cecueillis^ 
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jo Let Exercices 

6, En forçant du Sermon , ne vous 
diflipez pas (i-tôc , de peur que cet- 
te femcnce faioce ne foit ou étoufice 
dans vôtre cour par rembarras des 
aâàâres , ou déraonëe par la pmàé^ 
se tencaticm mais après avdc 
mercié Dieu- de vous iuvak inftniic 
fur ce qu'il veut que vous dfSsz, 
piiez^le de nie pas permettre que ces ' 
«rùrs deviwment vôtre condamna- 
tion , en ne., les pratiquant pas , 5c ' 
t&cbex dans l'occafion de vous en i 
ùmyeBÏr. 

7. Enfin offrez en ce joor-Ià quel- I 
que bonne œuvre, ou quelque aumcL ! 
ne , ou quelque mortification que 
vousièrez, pour obtenir.au: Predi- 
^cmc la grâce de touchèr. qtielqae 
pécheur endard. 
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pour U Carême. 



9ï 



III. 

J^medthmtei ausjm dont t^pr^ Jn 
Chrifiiémfme. 

IL feroit à prepos que vous pciffiez 
un joue dans la femaine pour vili- 
ter les piifonnier^ ou les paones de 
rHôpical ; mais prenez garde fax lont 
de ne pas faire des aâions fi faintes ^ 
ou par coûtume & fans cfotit inté- 
rieur , ou par une compaflion pure- 
menc naturelle , ou pai vanité ; Et 
ainti avant <jite dt coBunenceK ces 
vilites , 

I. Pailèz par quelque Eglifè peut 
y demander à Nôtre -Seigneur fa be- 
nedidtion , & pour le prier qu'il vous 
anime de refprit avec lequel il vifitoit 
Se conToIoit les perfomies affligées j 
oSkci^luy en mêaae-tonps l'adltion 
cpeyesa allez Sure, âc vemless-vony 
au Ifeu deftiné pour votre vifiie avec 
modeftie & avec reciicUlemcnt. 

2. Dés que vous y iere? arrivé ^ 
f cgudez les paavce^ 5c les makdeB 
H ij 
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J* ta Extmces 
comme des images de J. C. fâliïer 
fcurs bons Anges , & priez-les qu'ils 
Iffur iaTpircnE de bons fcntimens,can- 
dis que vous leur parlerez. 

3. Comme ils font, & fouvent igno» 
rans en ce qui regarde le devoir du 
Chrétien , & toujours affligez , dites- 
leur toûjours quelque parole d*ihiZ. ; 
truâdon , pardcuiierement pour ce- 1 
^ui totKhe la Cônfi^m & la Com- 
nninion j de con{blad<m & àt com~ 
pqJHorr y sànoigpaitt que vous- fn— 
nez {Ktrt à leurs maux, & leur en 
fulïmt efpecec la recompenfè dans 
k CieL 

^.^Uïompagnez vôtre aumône d'un 
defîr aiftuel de plaire à Dieu , & d'a£ 
fifterj. Cdims les membres.. 

j. Evitez toute vanité & tout retour 
de complaiiàtice Tur cette aâàon, que 
TOUS tieni&ez iècretœ autant qucr 
vous le pounesi, 

6.. Surmontez genereuicment Rnii 
te la repi^iance que vous pouvez-, 
.avoir d'apfsââier des pauvres ma-i 
Udesj & attadmi-vous , pour vous 
vaincre , aiwrés d*^cduy pour qu£ 
^vousaucez^os (ntocteucnatarelle-^ 
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few le Carême, ^ 
ipoorrâ que ù, maladie ne fé puSfe- 
pas gagner, 

7. Saliiez^ en retournant tfc vôtre 
vifite , le trcs-farnt Sacrement , & de* 
manctez ccfmme un pauvre àj. G, une 
aumône fpirituelle pour vôtre ame , 
par U tendrefle particulière qu'il a 
pour les pauvres , & pour ceux qui 
les affiftent. 

S. Enfin fbuvenez-vous que l'ait- 
mône faite de cette forte , eft un 
excellent moyen de plaire à Dieu^ 
d'efl&cer vos péchez , d'épurer vôtre 
cœur de toute attache , de vous atti- 
ser de ces grâces particulières quC' 
Dietr feit à fes amis , de gagner le 
eoEur de Jesus^Christ ,d'appaifer 1* 
Colère die vôtre Juge , d'obtenir les 
vertus qui vous fonr neceflàires, & de. 
corriger vos défauts. Et ainli prenez; 
là reiolution de ne refîdèrjaimis un 
pauvre , puifqu'il vous &"t obtenir 
pour le falut de vôtre ame , beatrcoirpi 
plus que vous ne luy donnez pour & 
lÔulagement de fon corps» 

t. 
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J4 i« ExemctS' 



EXERCICES 

DELA 

yiE INTERIEURE.; 

PmrUSmuîiit-SiMet. 

T. T^Aflcz tonte cette femaine dans 
1 11 retraite , la pénitence ^ & 
l'application à J e s u s fouffrant & 
mourant pour vous ; &c pour recevoic 
durant ce faint temps les imprelTions 
fàlutaires du Sang d'un Dieu ré- 
pandu pour vôtre amour, i. Faites 
vos orairons fur les Myfteres de la 
Falïïon dejEsus-CHRisT , & tâchez 
de les bkn fàke » cuifîdetant ce qu'il 
foufire , &'c[ue c'eft pour voue 
ioâSie , & que c'eft par yoas qa'il 
£buSre j & vous diiàffiC a yous-aaèiac : 
Voilà ce qu'un Dieu fouflfre pour 
moy , & voilà ce que je luy fois fouf- 
firir. Voilà, mon douxjEsuSjl'ouvragc 
de vôtre amour &c de mes péchez. 
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dt la Vit intérieure. $^ 
II. Confiderant ce qu'un Dieu, 
fouffre , & comment il fouffre , ani- 
mez-vous à fuivre Ton exemple , & 
à foufftir comme luy avec patience , 
refignation, abandon aux volomez 
de Dieu. Penfant à ce qu'un Dieu 
foufHre pour vous , faites tefolution 
de fournir pour Ton amour ^ toutes 
les peines de cette vie , & de les re^ 
ceroû: dè là maàn avec hiunilité 8t 
avec foumiinoa. EnBn vous' tepre* 
fèntant que ce font vos péchez qui 
!e font fouBtir , concevez-en une ex- 
trême horreur , demandez-hiy par- 
don d'avoir été la caiife de fes tour- 
mens & de fa mort. Encrez dans les 
fentimens d'une vive compaffion 
pour un Dieu fouffiant & tiwnranc 
de douleur & d'amour pour vous , 
& d'une fainte haine contre vous» 
même j & déterminez-vous à vo«s 
6ice fôuâiir , & à ne vous pas pai- 
donner la mort de vôtre Dieu. 

m. Allez fouvent dorant U fè- 
Kiaine ûinte vifiter j confbler-^ 
affiftcr les malades de l'Hôtel-Dieii, 
les prifonnicrs , & les pauvres hon- 
teux , 6c leui £ùtes des aumâ^es « 
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Les Utùmét^ 
pont vons difpofen: à bien fâii-e vos 
laques, 

IV. Adiftcz aux ténèbres avec fi- 
lence , recueillement , modeftie & 
application aux Myfteres "de la PajC 
fion de Jesus-Cbb.ist , ou lifez l'Of- 
fice de la Semaine fainte, pour vous 
en imprimer les fentimens,&nevous 
trouvez pas dans les Egliiès où l'ex- 
«ellenee de la mufîqueatûcela finiley 
parce qa'imne peut pas y eftre re- 
cueilli. C'eft le temps de gémir de 
fè mortifier & de compatir aux tcmr- 
mens d'un Dieu , & non pas de fë 
diffiper , & de fe fatisfaire. 

V. Paiïèz une partie de la nuit à\M 
Jeiidy an Vcndredy à fuivre Jésus- 
Chriçt dans les Stations de là PaC 
fion , comnwnçant dés le foir par 
l'accompaenet au Jardin des Olives % 
mais conliderez ces myfteres avec | 
douleur de vos péchez , & avec 
compaHIon des tourmens de JeshIs^ 
Christ. 

VI. Affiftez au Sermon de la- PaC' 
fion avec dés fèntimens de com- 
paffîon de dbaleiir : mais fouve-r 
jiez-Tous-de gleum fin vos péchez. 
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de U Vie mteneitre. ^ 
du moins autant que fur les tourmens 
du Sauveur. 

Vn. Adorez la Croix avec humi- 
lité , amour ^ confiance , & regrec de 
vos peciiez ; mêlez vos larmes au ■' 
Ang d'un Dieii, & priez-ic de ne 
permettre pas que vous foyez aflèz, 
malheureux pour le crucifier -une fé- 
conde kàs , en retombant dans vos 
péchez. 

Vin. Faites lejeudy, le Vendredy, 
& le Samedy faint ^ quelque mortifi- 
cation & pénitence corporelle pour 
participer à la pailîon dej. C. Mais 
fijîver en cela le confeil de vôtre Di- 
reâ:eur. 

I X. Demeurer tout le Samedy 
fàint dans le Tombeau avecjEsoi* 
Christ en filence » refpeâ: & Re- 
cueillement , le priant fouvent de 
TOUS &ire mourir à la vie humaine^ 
lâdie & naturelle, pour refliifckcr î 
vnp . vie furtuiturelle 8c divine. 



I 
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La Exemces 



EXERCICES 

DE LA 
VIE INTERIEURE. 

Depuis Paft^Hcs pif^'à {Jifettijàn. ' 

L T 'Application d'un Chrétien de- 
JL_puis:Pâc|ncs,jHfqu'à l'Arcenfion, 
doit être de vivre d'une vie nouvelle, 
furnaturelie , intérieure & cachée en 
Dieu, avec Jesus^Christ , comme 
parle S. Paul , pour fuivre l'exempte 
que nous en donne le Sauveur après 
fa Refurreftion ; laquelle ayant été 
en luy veritable,entiere 6c conftante, 
doit former en nous une converlîgn 
qui ait ces trois qualicez. Il fàutdimc 
après Pâques être vraiement conver** 
ti , l'être entièrement , & l'être .ptMir 
toûjours j & c'eft ainfi qu'on relluf^ 
cite avec Jes^s-Christ ,i& comme 
Jesus-Christ, 

II. La pratique propre du temps de 
la Refurredlion eft i, de confidçrçt les 
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■ delà VU ïnteritun. 99 

içïalicez du Corps glorieux de J. C. 

de s'en faire des modèles, de vertU 
pour Le bien de Ton fime.. Aind.la 
clarté nons exprime <!etce &y vive Si 
«éhielle qui doit éclairée,' nôtre eJpcit 
& animer nos aâions. x. Son impafl 
itbilité nous marque la padetiâe ficl^ 
refignation avec laquelle nous de- 
vons fbuffrir les maux que Dieu nous 
envoyé , & qui fait qu'on ient tout , 
fans fe refîentir de rien ; & que tout 
fenfible qu'on eft aux contradictions 
& aux peines, on les fouffre avec une 
égalité , u»e douceur , une humilité, 
& une fowjiijliffn , comme fi on ne 
lesftntoiç pêts. 

m. UfiibcilitéauCorpsJeJ.rC. 
jioos reprefcnte la force avec U^tel. 
ie il '^c teâftec a!ax.«CGt^ÎQRs du pe» 
chè , vivEe^dansJe jXKWfe^iosistre.da 
inonde, jaç lien ^icé j&^fl-ofneitre 
rien par reTpeâ bun^ain; -4. . ËnBn 
fon incorruptibilité nous fait ccnce- 
jvoir la fermeté avec laquelle nous 
4evons être fidèles à Diea,gardec les 
bonnes refolutions que nous avons 
lâites de le fervir , & ne point déchoie 
de l'état de (à grâce & de Ton amour. 



Digitizsd by GoOgle 



loo Les Extrciees 

I V. Seigneur , devons-nous la^ 
dire fouvent dans nos oraifons ^ re- 
£>cniez les (btbldlès de nôtre atiié 
(iir le-modele çies qii^tez Taintes âc 
vôtre Corps glorieux ; ic' fitites qae 
ne tenant plus à U terre que pac la 
pure necemté, nos ecetirs vivent avec 
vous & par vous d'une vie furnàtu-i 
relie & celefte , afin de commencer 
d'être , & de faire maintenant ce que 
nous eiperons d'ccre & de feire toû--' 
jours. 

V. Ne foyez pas de ces Chrétiens 
qiù font de Pâques la fin de leur pé- 
nitence , & le commencement de 
leurs rechûtes, & qui pour fe dédom- 
mager de la contrainte du Carême, 
iè donnent toute -lîbmé après Pâ* \ 
ques , perfùadez , comme vous le de* i 
vea être , ^ J. C eft reflùfcité pour 
nâore juftihcarion.- Ainfi étant recon< 
ciliez avec J. C. par la Confèffion 
Palchale. & unis à hiy par la fainte 
Communion ; tkhez de vous rendre 
dignes de monter avec luy, & awréj 
lay dans le Ciçl, * . 



ik U Vie"wttrkHre. idi 



REGhES DE'FtÛ^ttrr 
pMrartyveràmeémmmptffeSim 
&amt refumBiett patfitite, rett^ 
. néts tH trois fmti itxmmnt 
. çoml^emUsdybftfitkasdmeam 
vrwimm wom A âlr-mêtM., 



LafidtUtt dû»! fexmm général , 

" - - ■ COfiffit j 

1. A Eviter le moindre péché , ou 
.Zxia moindre imper.feâipn , Se 
»o«e chûfë mn' déplaifè à Dieu. 
" i- -A feire les' pliis petites actions 
'^iritnélles &. indifférentes avec ef- 
prit intérieur , fans humeur, coûtume 
iiy vaniré. 

3. A fouffrir tout ce qui fiiit peine 
;;iu corps & à refprit, avec refignaK 
tion»iideIité & amouc-Cefhirl» 
jiEtamere de l'-ttUtnien gcberâl. 
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lot Les E)ttffkêf 



II 

Jf^ jtdeSti ftny Ctxmm fm^tuHtr 

confifiê j 

i. \ Obferver les pins pfctices rc- 
X\.gles prefaifiès par l'obéïC- 

iànce. 

z. A faire chaque chofe éxm Vé. 
■loment prefcric. 

A vaincre les répugnances tfer 
l'humeiir en toute rencontre^ & dans 
les plus pedces choies. ^ 



1 1 t 

Za fidélité ktexéimeneattitmti m À 
U vigilame fur fay. Pm-ae fi fer* 
mttre « & m fi pttràotow mmm 
JitHfilîîon MtHreUe. 

î. T TEiller fur fes fens, poiiren rtfi. 

V trancher toute nicisfadiioii 
mauvaife, inutile ou humaine. Se mèi 
me nacuréile, 

z. -Veiller far fcai efpîit ^ pcxiP y aU; 
neancir conce vûc ou reâaûon , iots 
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Je U Vtt ihtemMtv. I0| 
''âfi Yuô&â, ^ cociofité CM 4'inucilicé. 

p Ve^Ûer fiic fim came , pour y é- 
ttfôâèctout: mouvemetiE huoiain^e'eft 
^ diffe,.tout <kGx CLop sxdens &; ttop 
en^reile de quoy que c&ù>n ; tovo» 
axiadbe ,^tmiteai^;eiir.,tatti goûtoa 
fàtifi&âÎQn qu'on pccnd en « qu'on 
&it 8c coat plaiâr &nfiU£ qui peut 
feirevivre un cceur à fbyjiiême. C'eft 
dans la fidélité à ces trois fortes d'e- 
xamens que confîûe L'aboegatioa pac- 

^ , & oouœ bk Êiniiecib 

EXERCICES 

DR LA 

VJE INTEBLIEUHE. 



I. 

IL Élut entrer avec la /aitite Vier- 
ge & les ApÔFfes dan&Ia Recrak* 
I iiij 
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tn4 -^w Extraees 
extérieure , en retranchant les occa-» 
parions , les vifîtes & les paroles Inu- 
tiles i & confervant un elpric de dou^ 
ceax Se de cboritéavec fon prochain; 
loais Gxt tout on y doit joindre mit 
retraite intérieure en tenait iop e£. 
mit dans l'éloignement de toute pei»« 
1^ vaine âccnrieufe, &de toute re^ 
Socion inutile fur foy & fur ies autres, 
en occupant fon ef^it & fon cœur de 
fréquentes afpirarions , & de foûpirs 
ftdrcllèz à Dieu pour demander le 
S. Efprit i & pour l'obtenir il Éiut s'u« 
nir fouvent aux diftofirions intérieu- 
res, fie aux prières de^a £àinte Viergq; 
6c des Apôtres. 



Dites chax|ue jour le yeûi Crt^ 
tsr ! faites fept élévations de 
cœnr par jour , pour demander les 
&|Kdons du fàint Efprit , le détache- 
ment des créatures , &]a viiSoire de 
l'humeur, qui eft la vie denôtre pro- 

jjre efprit , oppofce à celle de TEfprit 
àint. Faites une élévation de cœux 
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delà Vie tntenturt. fey 
SttPere Eternel , «ne au Fils , & la 
'troificme au S. Efprit , la quatrième 
à la fainte Vierge , la cinquième aux 
Apôtres ,la fixicme à vôrre bon Ange, 
& la dernière à S. Philippes de Nery, 
qui reçut le S. Efprit le jour de la' 
Pentecofte avec tant de plénitude. Il 
Éiuc que ces élévations fe fàfTem avec 
d'ardens defirs d'obtenir cette grâce 
fingiiliere ; demandez fur tout le chan- 
gement total de vôtre cceur , & prira 
le S. Efprit qu'il vous fallè vivred'und 
vie toute furnaturellc, & mourir au* 
recherches de la vie humaine & fèa.' 
fueUe. 



II r 

Ajoutez un quart d'heure à vo- 
tre oraifon ordinaire , & autant 
à vôtre filence , pour penfer devant 
Dieu à ces grands effets qu'opère le 
S. Efprit dans un cceur bien difpofë , 
afin de le changer aifolument . com- 
me il changea celuy des Apôtres, & 
pour vous entretenir fur quelqu'un 
-tdes doQs^Ia S, Eiprit comme vous le^ 
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1D& Lts Exercices 

verrez expliquez icy plus bas. Faites 
aufli une vifite particulière du faim 
Sacrement chaque jour, pour deoiaiv 
dcr à Jzsui- Chust la plenicude d4 



IV. 

Evitez dans vos aâions la tiédeur, 
la négligence Se rhumeur,comme 
des fautes oppofées particulièrement 
à la ferveur de l'amour divin que le 
S. Efprit allume dans une ame ; 5e 
veillez fur vous pour connoître lc$ 
mouvemens de fa grâce ; (oyez âdele 
à les iiiivre, 6c ne niites aucune cholè 
contre !a vûc que Dieu vous donne 
de l'éviter ; parce que ce fèroit affli- 
ger le S. Efpric. L'exerdcedcTosaf^ 

niions durant ce ten^là , fe ièn 
■u prés de cette forte. 
Pere de mifericorde, env6yez-moy 
vôtre Elprit Confolateur qui donne 
la paix à mon ame ; mon Jésus , don- 
nez-moy l'efprit d'intelligence & dc 
làgeflè qui falïè que je vous connoilîè 
par une vive fby , que je relTentc vâ» 



Digilized by GoOgle 



de la Vie iatentiirt. fey 
tre préfencc au dedans de monctroc, 
& que je ne goûte que vous feul. Ef- 
prit faine, aetasàeVidocAlÀe Trimté, 
amour fîibftantieldu Pere 6c da Fils, 
venez éclairer mon ei^rit des veritez 
de la foy , & animer mon cœur des 
flâmes du pur amour ; venez me foiï- 
teiiir dans mes folblelfes , me relever 
après mes chûtes, & me purifier de 
toute recherche 8c de toute attache 
aux créatures. Soyez l'ame de mon 
Une i 6 amour^ mon Dieu , fbyez 
aia vie, faim que je mente tmu à 
moy , 8c que je vive tout à vous. 

tes ftptdont dn 5. EJ^, 

DOndeiàgeflè. .. 
Don "d'entèhdcmentî , 

Don de fcience. \ ' 

Don de confctl. 

Don de force, .* 
Don (k^ pieté. 
I>Mïde csâîtite'. 
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io8 Xm Exerttcet 

POUR L'OCTAVE 
DE LA ' 

P EN T ECO S TE. 

^ji^t^MK-^oeiii cha<^ut jour a çomonre^ 
-idtmé^Jer, & a pmlijutr m des 
JijttVmidti S. Effrk^afin qu'il pu- 
rtfie , ^ qi(U fan^fie tmm lit ^ 

tildes t^'mij. 



h Joua. 
Don Sagejfe, 
I. "p Aires vôtre oraifon fur J« 
i qualitez de ce don , qui font : 
I. De Élire goûter Dieu & tout ce 
qui nous unit à luy. i. De donner un 
exccême dégoût de tout plaifir des 
fens , & dè toute fàtîsfk£tion natu- 
telle, j. De faire eftimer , aimer & 
rechercher avec pafTioii les foufïran- 
ccs, le mépris & l'abjeition , dont on 
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de la Vit Intérieure. lOf 
a naturellement tant d'horreur, 4. De 
feparer entièrement un cœur de toute 
attache à la créature, de tout le fin- 
fible dans la dévotion , & de tout ce 
qui n'eft point Dieu. Yenez^ôEf^it 
Saint , venez éclairer mon efpcit de 
ce don de SageHè j venez détruire en 
moy l'efprit du monde ; Ëiites que je 
ne goâce plus que Dieu , que Dieu' 
mefbic cout , Se que les créatures ne 
me foient rien j faites que j'aime le' 
mépris que mon Jésus a tant aimé; 
6c que Ca croix frac l'unique objet de 
mon amour. 

1 1. Demandez fouvent durant ce 
premier jour, qui eft celuy de la Pen- 
ïecoftc, ce don defageire, qui conlîfte 
i aiitaeï lés chofes fpirituelles ; BLitet 
une vifîce extraordinaire au faint 
crement^ ppurdemander cettegrace i 
dîKs ce jàcur-là , demme. duranc lea 
autres jonrs de l'Oâiâve', l'Offiœdtt 
S. Efptit y Se le TasMtiApcés vos priè- 
res yle f^enl€rMfairi fiçjfàiBes ehacuo 
des jours de cette O0ca.ve une çedi:^ 
aumône àun pauvre, pour ôbtttiir les 
(Ions du S. Efprit, que l'Eçliiè appelle 
le Père des pauyres. 
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ilO Ltt Extrckei 



1 1. J o u R. 

Do» t^tnunJtmmt, 

L Onfiderez dans vôtre Oraiiott 
loles effets de ce don, qui font i 
I. De nous fàire aimer ce que npus 
croyons , & de rendre nôtre foy fi 
vive & fi forte,, qu'elle fefle autant 
d'impreffi(»i fur nos eiprics , que fi 
nous -voyions les c^ecs que nous 
croyons ; ainft une ime éclairée de 
ceaon-eft toute abîmée de refpeâ: & 
d'-unour-dansTon Oraifon en la. pré- 
£ence de .Dieu , & devait le faine Sa- 
crement , comme fi elle le voyoit de 
fes propres yeux ; & la foy feit en elle 
guelque chofc de ce que fait la lu- 
micre.de gloite dans l'efpritdes Bien- 
betureuK. Ble voit Dieu dans Ton fond, 
cUe relIènt fà ptcicncc d'une manière 
fi intime & Ji certaine , quee'eft plû- 
toft une .poflcffion de Dieu , qu'une 
£aif>le cQDRoii&ncc. a. Ce don Ait 
«oû:J)ieaeQ4ou(iB{it choies, &£ucqMe 
«tKitÈj cho&s nQUs^qtteM.à-I3Ks; 
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deiaVu haeriaire . m 
une ame qui en eft éclairée ne 
. confîdcre pas ce qui eft bon , beau , 
tiche & parfait dans les créatures , 
mais feulement en Dieu , ôc dans la 
fource de toute bonté , Se de tout 
bien. Elle eft pleine de l'idée de la 
grandeur de fon Dieu ; elle pénétre 
les veritez chrétiennes avec des vûcj 
toutes furnaturelles ; elle découvre 
dans l'abjeâion & dans 1rs croix des. 
beautez qui font inconnues aux ^tnes 
{èn£ielles,& elle méprife tous lea 
tsens (ic la terre, 

1 1. O mon Dieu, diflipez les ténè- 
bres de mon efprit par les lumières de 
■vôtre Efprit iàint ; feites que je ne juge 
plus des chofes félon les apparences 
Ôc félon ies fens , mais félon la vérité 
& félon les vûcs furnaturelles de la 
grâce ; que tout ce que je vois, &tout 
ce que j'entens me porte à vous ; que 
toutes les créatures difparojlfent à la 
vue dtt-Oreateur ,<afin qne Dieu feul 
ocaipe mon n'eft-^ q»« 

pour Ic-cvimt^me ,:^nM>n oasw tpi 
n'eft créé qae pour l'anwer. 

m. Obfervez ce qui eft marqué 
au premieir jouc^cos |a «lediution) 
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Les Exercicet 



à f^avoir , les afpirations firequente» 
durant le joue , prifes îles afieâdons. 
inarquées dans la méditation, la vifî-. 
le du faint Sacrement, i'Office du: 
S. Efprit , Se le l^mi Creator pour ob- 
tenit ce don , Se Élites la même chofe 
les autres jouis de l'Octave. 

I. I . t J O U Ef. 

Du» de fcttm^ 

L Onfiderez que le don , ife; 
fdence , quand il éclairë.une 
liiy 6iit juger des choies cotn.^. 
me Dieu en-iagsTuy-poênie. i. A (ça- 
voir , n'eftimer rien de ^and que de ■ 
fervir Dieu , ne craindre rien que de 
luy déplaire , & ne rien aimer que ce 
qui nous rend agréables à fes yeux, 
z. Ce don la rend éclairée dans la 
fcience du Crudfïx ; c'eft à dire, qu'il 
luy fe.it envifager avec refpeél toutes 
les croix que Dieu luy envoyé , com- 
me des émanations de la aoix divïni- 
fée en Jesvs-Ch&ist : Et ainfi bieti 
loin de s'en pUîndre , où de les 
va, elle le» ceçiHC avec lewsms^^n- 
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M fa mteneUf-e. t s; 

ce j elle en remercie nècirc Seiejicur 
comme d'une tàvcur lingnljerc ; elle 
s'cftime plus heiireufe de faiiftrir un 
mépris , une douleur, une injure, une 
perfècution , un affi-onr, un rebut, une 
récherel&, & un abandon fenfibiedë 
Dieu dans l' Oraifon. , que de pollèder 
toua 1rs biens de la terre. Ainfixctte 
amc éciaiïsée àe ce don de <cicnce,lors 
qu'il Jiiy arrive 'qaclquç-.peine,'và 
aufE-côt fe memeàgeitoux (levant 
un Crudfix, pour recevoir Ta -ooix de 
k nidn de Dkç àvctïefpeû:, fouiuiT- 
fion.& amour.! ' . ; 

U. O mon Jésus! que la £crieno;de 
vôtre croix ell peu connue dans: le 
monde ; qu'on a de mépris pour ces 
faintes Reliques de vôtre Croix, que 
Vous nous offrez , renfermées dans les 
peines de cette vie. O Croix de mon 
Sauveur !.qae)evous a^fou¥enrado. 
léciiaris mon Crucifix ^ qwi.eflrvôtra 
ùwgèi. Se mépcifèe da^ me* |»eine* 
qù imt-vos iveritables d^fc^ & com. 

-"CD /il;, . . 1 0 a;,, ; :;„', ■ j 
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ï V. , j o u ïu 

% Olifiderez que ce don non» 
porte à comiilter Dieu ei% 
tout ce que nous ehO/eprenons. 2. A 
Bc i!ien ËiiM que jwr lé moavemenc 
4o la grace^ qil fetoii les mxxiftitBifa» 
l'Evaimle. A ne négliger jamais 
ks infpiratidns 6c les avernlteme» 
Ultérieurs du S.E(pEk$;iHali(àles£ii« 
vre promptement & fide toa MHt. 4; A 
dbnner tdi^MU? de 'bchs- coftfeiîâ à 
edux qài mas confàtcehc. A ne fuù 
tre jamais ce que là vaniti, l'hurtieor, 
& l'amour propre nous confeïII«ift d0 
feirc; rtaais à feire uniquement ce que 
fEfprft' de la gr*<ie,&-i'îW!fioaf de nô* 

* ÏI. O rtftmÔieiif qfie f'ay fùjét <îa 
craindre que je n'aye éti cauiê du pé- 
ché & de la damnation de ploâetm 
perfonnes par mes mauvais conirals ^ 
peut-être qu'il y en , a maintenant 
quelqu'une dans l'Eofo qui fèroic à 
^^ent dan» le Qd , ii je l'eullè cou- 
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de la Fie tntsrieurt. 115 
folée dans fou deièfpoir , affiliée Jaos 
iim exiième pauvreté, ouretKéepai 
mes bons confeils de l'occafiondupç. 
ché. Ah ! combien en ay-je perda par 
mes mauvais exemples 1 Qgels reprcv 
ches me feront Eous ces. d^nmez a« 
;oui: du Jugemw ï O ^Sfàt l«bt , 
que j'ay de dcHleet d'avoir fi fôovenc 
négligé vos confèils , pour fuivre les 
icntimens de mon amour propre ! ô 
fi je pouvois être a0c» fideie pour ne 
rien ikire jamais concce vos infpira- 
cions , & pour coue Êiièe tUon vôvc 
confèil ! 

V. J o U R. 

Dan de fine. ' \ 

I. Onfidereç les t^ts 4e ce «ku^ 
V^quifont ; t.DcoouvreadEe $ 

parfeitemenc maîtres de nôtre 

meur , de nôtre colère & de nos paf, 
fions , que nous en étouffions les ré- 
voltes dés leur nailïànce. z. De nous 
jnfpirer un courage invincible dans 
nos peines , pour ne s'en laitier jamais 
.accablejc , pour y dew^er tidelet» 
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nfi Lts Exercices 

5. De nous donner de la fermeté dans 
nos bonnes refolutions , & du coiirage 
à poutfuivre conftammenc ce que 
nous avons entrepris pont la gloire 
de Dien & le falut des âmes , malgci 
toutes les contradiâdons , les mépris 
Se les oppofîdom-des créatures. 4. 
D'écaUir tout nôtre bonheiu; dans les 
TcHiffiances dans les j^fècucions 
qde iu>as endurons pour le bien que 
■nous voulons £iire. 

i I. O Jésus humilié & méprifé ! 
que vos opprotires me rendent le mé- 
pris aimable , 8c qite vos aneantiliè- 
tnens me donnent de coiira[;e à ibuf- 
frir que fois anéanti dans l'efprit 
de tous leï hommes. Efprit faint, fei- 
tes que mon e(prh: trouve là force 
dans les foibleiles de mon corps , Si: 
qat je ne fùccombe j»maîs fous lé 
i&rdéan de ma croix. O j' ay de 
confùfibn de voir qu'il ne rauc qa une 
parole wn peu rude , une"contradi&. 
tion , un rien pour me faire tomber 
dans l'impatience ! Qn'il me iemble 
que j'ay de force quand je fors hors 
de l'Oraifon , pour tout fonffrir & 
fowi tout &ire ; nuis que je fuis lâche 
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dtU Fît îfamemt. it^ 
&fi)ibleidans l'occafion! Faices-tnoy 
la grâce de tout foaffric des autces , 
& de ne faire fouffrir perfonne. 

VI. J o u lu 

Dm depaé. 

1< Onfiderez que ce doninipB*c à 
V_> une ame la véritable devodofi^ 
qni confifte : i. A faire promptemenc 
& ardemment tout ce que Dieu veut 
de nous. 2. A aimer la prière, (es exer- 
cices de pieté , la ficquentacion des 
Sacremens, la folitude , la leâure & 
ie recueillement de refprit en la pré- 
fence de Dieu. Ce don imprime dans 
le cceur une tendreffè d'amour pour 
Dieu fi vive & fi animée , qn'ort eft 
prelt de tout faire & de tout n>affrir 
pout luy plaire. 

II. Faut-il,m(m Dieu, que je porte 
fifouvent la Croix , & qtie je ne fça- 
che jamais la bien porter ! O qu'une 
ame eft Içavame dans la fcience des 
Saines , d'elHmer , d'aimer & de re- 
chercher les Croix avec autant dé 
F^iîîon y que les gens du monde les 
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li8 Les Exercices 

évitent &: les rejettent. O Croix", 3. 
fainte Croix > comment ferez - vous 
toute ma confolation à ma mort , fi 
TOUS ne feites toute ma joye duranc 
ma vie i Comment pourray-je vous 
regarder avec confiance au jour du 
Jugement dernier , fi je ne vous re- 
cois avec refpea: en ce monde , en 
ièoârànt mes peines avec foumiffion» 
filencc Se amour. 



VII. Jour. 

Dan de crainte. 

1 Onfiderez que ce don imprî- 
V_> me dans nos cœurs une crain- 
te filiale & re^eâaeafe pour Dieu , 
nous &it appréhender le moindre 
. pcd^ ^parçe qu'il déplaît à Dieu, & 
-non pas à Caufe dn châtiment qu'il 
merke ; & qui pénètre une ame en 
tous lieux d'an faint refpeâ: , & d'une 
kumt^e firayeur devant la ma|efté àa 
Dieii qui lay eft par tout pcéfente. 

II. O que je conçois bien , mon 
Dieu , que cette crainte confiante Sc 
kibitbelle'tkms une ame^l'épure^la 
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de U Vit 'mteneurt. ïlj 
tf^tache, &: la rend parfaite en peu d« 
temps. Donnez , Efpric faint , don- 
nez-moy cette crainte l'alaiaire , qui 
me farte appréhender la plu* -legeie 
infidélité , & qui m'alUtre Fétcrnité 
bienheureufe. 

m. Ce don nous unit îmimemenc 
à Dieu dans l'Oraifon , il recacillc 
tons les (cas , il artéte cotues les 
cotiQoilOuKes de l'efpric , & il réibu'c' 
t»ates iesa^âàottsdn coeur <biis la 
vâë & dans la polTeflion de ce feul 
objet , dont l'ame experimeni* la 
préfènce intime , plûcoft qu'elle ne le 
c onnoît. 

I V. O Efprrc faint ! foorce d'à- 
înour &c de bonté , principe adora- 
ble de la fanéliti cation de nos coïurs, 
efnbrafêz-les du feu de la charité di- 
Vifie ; Faites-nous goilter & reilèntir 
combien le Seigneur eft doux ; don- 
hez-nousrefprit de recueillement Si 
d'Oraifou qui nous pocte à Cont 
ËiireenvûëdeOieo, &àttoas tap-. 
peller fbuventaa dedans de nous pout 
y adorer , & pour y aimer un Dieu 
i]ui demeure en nos cœurs con-t. 
&ie dans iôn Teniple , ^ t^i le* 
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^a» . Za Ex ercées 

fanâi6e pat U cotnrounion de Con 

Efprit, • - 

EXERCICES 

DE LA . ^ . : 
ÉVÏE INTÉRIËÛRE. 

> 0 V R , V O C TAFB 
. M S. Sécrmmm^. 

ÎL fitut honorer les étals & les dit 
pofîtions de J E s u s - Chmst au 
fàint Sacrement, j. En liiy offrant 
au matin vos aitions à deilëin de le 
remercier de ce grand bienfait. 2. Eti 
faifant à chaque heure une afpira- 
tion p. Jésus- Christ qui eft au 
S. Sacrement de l'Autel par un de- 
fir ardent de vous unir tout à luy, 
3. En récitant chaque jour l'Office 
du S. Sacre«ient* . 4;. En ^iiànt' fea 
CcMi^uuioos durafit ce temp^- ifty 
i^ç.ïwe.pt4païatt98 eiiaïaerdbiafff) 



Digitized by Googk 



de U Vie mterienre. lU 
de iby , de confiance , d'humilité fie 
d'amour, j. En mortifiant fa languO 
& fon cœur des faillies de l'humeut^ 
caufc qu'its ont l'ime^ l'autre flioiï^ 
neurdexecevoir J. C. 

21 eft èon de palier chatpe jonr via 
temps extraotoinaire €éion fa com- 
motuté , deranc le faint Sacremetie. 

Ainfi le premier jour vous levifite- 
rez ôc rhonoreiez comme une vidlime 
qui s'immole pour vous , & vous de-: 
meurerez devant luy en efprit de fa- 
ciifice, luy demandant qii'ilvous falle 
une viéKme de fon amour, & qu'il dé- 
truifè en vous ce qui luy dépkît. 
. Le iozond joue vous iionorerez fês 
^Uieantilïèmens dans l'Euchariftie , Sc 
TOUS le regarderez comme un Diett 
biimilié jufques à fe mettre fttus ati 
peu de pain pour vôtre amouç^ vôib 
tiemenrerez tout anéanti devant luy,- 
luy demandant qu'il détrtiiiéen voust 
toute vôtre fiiperbe, & qu'il vous falïè 
aimer une vie cachée. 

Le troiiïéme jour , vous honorerez 
fon amour,qui Fait qu'il fe donne tout 
à vous poiir vousEransfbimcre:i luy, 
& vous Uiy confacrerez toutes les- 
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inclinations Se les defirs de vôcrë- 
co-ur. 

Le quatrième jour , vous l'honore- 
rez comme vôtre Pere qui vous nour- 
rit de fa propre fubftance , & vous 
demeurerez devant luy en efprit de 
contÏAtiçeidiUit && btmtez. 

.Le (;in^;éaiâ ,.^us honorerez (a 
vie'déç^tUfnninima>i, 'qai l'oblige à 
perdre luy-mêone l'être & la vie fà- 
craraentale , & à êne décmic pour 
c^nicnninér nâcce perfection dans nos 
Ame». \ & tâiu Iviy demanderez la de- 
ftru^on en wus de tout ce qui n'cft 
point Dieu. 

Le 6. 7. & 8. vous honorerez les 
vertus qu'il pratique fur l'Autel , flc 
iuy en demanderez l'imitation, corn* 
me Ton obéillànce exacte , fonhumi- 
lité , fa patience , Ton oraifon ou fon 
appticaEion continuelle à Ton Pere , 
Îa chanté pour le faluc des ames, fbit 
amour , ik Tolicude , Ça. mordficaticn^ 
& TOUS tâcherez chaque jour d'imitée- 
vgatùx^xaA lie «es vettiis. 
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EXERCICES 

DE LA 

VIE INTERIEURE. 

Pmo- la Fefie de la VifitMÎon d« U 
fiante F'ttrge. 

L Onfiderez la promptitude 
avec laquelle la /àinte Vier- 

rçorrefpond à l'iiirpirarion que le 
Efpric luy donne , pour aller porter 
dans la famille de fainte Elizabeth, 
& le Sauveur, & I&falut -, & tâchez 
de ne pas différer un moment à exé- 
cuter les bons fentimens que Dieu 
vous infpire , de peur qu'en les diffé- 
rant , vous ne les perdiez. Allons , 
mon ame , allons promptement où . 
Dieu nous appelle , & que rien ne 
nous arrête Wfqu'il s'agit de luy 
plaite. 

IL Admirez les efiêts metreilleux 
cpe la. ;^é&nce de Jésus - Chiu$t 
. LiJ 
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1X4 Extràcei 
porté par la Cuinte Vierge , produit 
dans la famille de fainte Elizabeth , 
tout y eft épuré , fanâTifié , confacré, 
julqu'à S. Je*n , qui tout cenfêrmé 
qu'il eft dans le ventre de fa Mere , 
reconnaît fon Sauveur , l'aime , l'a- 
dore ; & fe tournant vers hiy,&; l'an- 
nonçant îiinfi à fa Mere , commence 
dés-lors à feire l'office de Précurfeiir. 
Que ne doit pas faire la préfence de 
Dieu dans un ccpur pour l'épurer, le 
fanétifier Se le confacrer ! Que fait- 
elle dans le vôtre î Helas ! Dieu eft 
tpûjours en vous, & vous ne l'y re- 
gardez jamais , vous ne l'y adoccaj 
jamais ; il vous regarde à tous mo* . 
mens y 8c vous penlez lî rarement à 
luy. Il refide dans vôtre ame comme 
dans fon Temple. Hé ! que fouvenc. 
vous le pro6ne:ç, ce Temple de Dieu 
par des defirs , des attaches 8c des 
tiédeurs indignes de fon amour. . 

JII. Seigneur, fiiites que je marche 
înceiraminent en vôtre préfence , & 
que par Iç refpcâ: que je vous dois, 
je me retienne dans les occafions de 
vous déplaire Ëiites , mon Dieu , 
^Hç plein de vôtre amour & viudc de 
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ïnofi amour propre , fans rien crain- 
dre des ennemis de mon _ralut , je 
pafiè' mes jours à voas fervir, comme 
dit Zacharie , dans les devoirs de la 
faintcté & de la jufticc devant vous, 
Vt fine timm dt nutm hùmkmwn mf- 
tronm Hheniti ^Jirv'utmut Uii, in f/mc- 
tkate &^fiitia-m'4m ipjè omn^us die-' 
tus nofim. 

l V. Regardez avec foy & avec 
refpeâ: un Dieu tout occupé à fanAi- 
fier S.Jean • la Mere d'un Dieu , qui 
par une humilité fincere, & une cha- 
rité confiante , rend à fa confine les 
feivices les plus bas, Se qui rapporte 
à Dieu feul les loiianges que luy 
donne fainte Elizabeth^difant : Mon 
sme exalte, le Seigneur , &c. En 
cette fainte vifite tout y re{pire l'hu- 
milité & la charité, on n'y parle que 
de Dieu, tout y e& plein de Dieu. 
C'cft ainfi que vous devez recevoir 
les vifîtes facrées que vous fàitjEstrs- 
Christ dans la fainte Communion , 
& Élire les vifites que vous êtes obli- 
de rendre aux créatures. Tout 
i'y doit palfer dans l'humilité & 
la charité , il y Étut porter Dieu,, 
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ziÊ Les Exercices 

& l'en rapporter. Le faices-vous ? 

V. Prenez durant l'Odavc de la j 
Vifiwtion pour fîijet de vos oraifbns, 
îe Cantique de la faince Vierge , qui 
commence par ces paroles. Aïagnifi- 
.eat anirna frua Domimm^ 6c celuy de 
S, Zacharic , qui commence par cet- 
les-cy : Bemdichm . Domimts I>e/a. Ifi 
raél. Vous les trouverez en François I 
» la fin de ce livre } liièzJes , & les | 
a^cditez j[wvenc 



II..'- 

, ImtU Fefie de tjijfmptlon dt tâ 
faintt F^trgt. 

I. Onfidcrcz que l'amour divin 
V-/ dont le cœur de la fainte 
Vierge étoit embraie , a été la caufe 
principale de Qi mort. Heureufe d'a- 
voir vécu & d'être morte d'amour 
poiur fon Dieu ! Mais que nous fum- 
mes malheureux de vivre & d'être en 
danger de mourir efclaves de notre 
amour propre ! O fàinte Vierge^cre 
de nùTericorde j Mece de ^race, Mae 
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<îe la vie tntmeurc, 117 
3u bel amour, qiiç nous nous rcjouifl. 
fons 4« YÔïce bonheur , & de la joy* 
que \ons euftes au moment de vôtre 
mort d'aller dans le Ciel revoir J. C, 
vôtre BU: oiais nous vous conjurons 
en même-temps de nous ohceoir U 
^ace «le vivre & de mourir dans l'a- 
mottcdu coêmejEsus, & de vous voir 
un jour tous deux dans le Paradis. 

1. Concevez que la pureté de la 
fainte Vierge a préfervé Ton corps de 
toute corruption , &c qu'elle a été le 
principe de (a RefuiTedlion, & le ger- 
me de Ton ùnmortaJtté ; ô pureté iè- 
conde d'aa EHen , pureté d'une Mere 
-Vierge , infpirez a nos cœurs une 
pureté qui les ékiij^ne de l'amour des 
iatit&^ioas fenfaelles, & à nos corps 
une chafteté qui les préferve de tooce 
attache «n plai6c crimiael ; flcrcndee 
' ainfî les uns dignes de l'amauf de 
J ES u s & de Marie , & les autres 
dignes d'une Refurretftion & d'une 
immortalité bienhcurcufc. 

3. Admirez la gloire de l'Airom- 
ption & du couronnement de la fain- 
te Vierge ; mais penfez en même- ^ 
temps <jue la profondeur de Ton hu- 
L iiij . 
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milité a été la mefiire de fon exalca- 
lion ; & que s 'étant abaillce au def- 
foLis de toutes les créatures , elle a 
mérité d'être élevée au delFus de tout 
ce qui n'eft point Dieu : mfra iUam 
quidijmd non efi Deus. Aimez, goûte:^ 
defirez ardenimeu le prix & la rd<- 
$:ompen& de l'himiiËcé : mais tÂch^ 
de vous en rendiis dignes par l'i^rfe 
aient du méprâs & de rhiuniliaticm ; 
A mépris des hommes qui m'attirw 
reftime,l'amout &la polTeffion de 
mon Dieu ^ ne devrois-je pas vousrc- 
xevoir avec joie , ne dois-je pas du 
moias vous foufïrir avec patience ! 

Renouveliez vôtre confiance & vô- 
tre attachement pour la tres-fainie 
rVierge ; prenez-la pour vôtre Souve- 
raine, vôtre Proteâitice &vôtre Avo 
■cate ai^rés Je fon Fils , & feites-lay 
à ce ^HT de fon trion^ke ime pro- 
_,*eftation fîncere de luy être fidèle 
ptrar coôiours dans vos prières , & Im 
devoirs de pieté que vous îuy remk* 
tOHS les joiKS. Dites fonvent fes qua- 
torze Allegreflcs qui font dans vos 
Heures, & qui vous attireront la pro- 
•Kition Se la &veut de cette grande 
Keme. 
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iii. 

hurU Ftfie de la I^aùvifi de U fidttU 
P^terge. 

ï. OnficEerez que la naiilance de 
. la fainte Vierge eft pour elle 
l'ovm-age de la grâce , Se pour vous 
le modèle d'une vie tonte ciwérienne 
& tonte faillie ; elle eft tome confa- 
crée à un Dieu, Se togte deftinéc pour 
être fa Mere qu'elle vient au 
monde ; tout ce qui eft en elle n'eft 
point pour elle,mais uniquement pouï 
Jésus. Voilà ce que vorrs devez être 
depuis que vous êtes au monde , Ôc 
cependant voilà ce que vous n'êtes 
pas. Vous n'avez un cfprit que pour 
connoître un Dieu, un c<Eur que pour 
l'aimer, un corps que potic vous mor- 
tifier & pom fournir : le faites-vous î 
Ah mon Diru , que j'ay de confufion 
devoir quef-iy palîé la meilleure par- 
tie de ma vie fans avoir commencé de 
vous aimer & d'être tout à vous ; & 
que je vous dérobe un cœur quivouj 
ajY^'^Q^ïit?^ tant de titres , to&es 
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Dei ! ô Vierge fainte , offlez-le à vô- 
tre cher Fils , ce cœur plein d'amour 
propre, & voide de Ton amour j 8c ob- 
tenez-lay ui^e vie nouvelle de grâce 
& d'amour pour Ton Dieu. 

u Concevez que la fàinre Vierge 
étant deftinée dis la nai^nde pour 
être Mcre du Sauveur des hommes , 
eft deftinée en même-temps pour être 
nôtre Mere , & qu'elle a pour nous 
tontes les bontez, toutes les tendref- 
fes & tous les foins tl'ime véritable 
Mere. Recourez donc à elle,pccheurs, 
elle cft pour vous une Mere de miie- 
ricoïde. AdrelTèz-vous à elle, Juftes, 
elle eft pour vous une Mere de Grâce. 
Comme mere d'un Dieu & comme 
nôtre mere , elle peut , elle doit, ôc 
elle veut ménager nôtre fiiluc auprès 
de Ton Fils. Ah 1 Vierge faime^âma 
bonne Mere , mon bonheur étemel 
eft encre vos mains : mais h'eft^ pa« 
aflèzàune bonne Mere, comme vous 
l'éœSjde pouvoir rendre fes enCins 
heureux , pour efpcrer qu'elle le fera, 
s'ils ne s'oppofent pas aux defieins de 
vôtre bonté. 

j. Penièz fouvenc (jue la vraye de» 
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votion envers la faince Vierge cft , 
dans le fcntiment des Pcres, im cara- 
ctère de prcdertiïiacion. Mais fou- 
venez-vous que cecce véritable devo- 
rion envers la Merc de Dieu doit , 
comme la radiie à laquelle l'Ecriture 
la compare , & m eleàis meU nvffe nf- 
dices , doit , dis- je , être en noas inté- 
rieure , feinblable à la racine qui eû 
cachée en terre , c'eft à dire pleine 
de confiance , de refpe£t , d'amour 
& de fidélité pour elle ; &c qu'elle doit 
être féconde en bons effets , comme 
la racine l'eft en bons fruits , c 'cft à 
dire qu'elle doit nous porter à former 
nôtre conduite fur la pureté , l'humi- 
lité , & les autres vertus de la faintc 
Vierge, Prenez refolmion de le faire, 
pMir commencer avec elle une vie 
aouvelle de grâces &c de làiiueié. 
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, . T$HfUftfieeletofii UsSéàittt 

-t. rT^Onfîdercï le bonfaetfr inflrf 
K^dc éteriwl.qne tes Saincs poT- 
fedent. Voyez efl même^mps ce 
qu'ils ont ^it pont le mériter , ft 

croyez que le Paradis ne vous coû- 
, tera pas moins qu'il leur a coûté. En* 
faite faites cette réflexion fut vous- 
même : Paradis a tout coûté aux 
Saints , & moy je ne veux rien feire, 
4iy rieii fouffirir , je ne veux me faite 
aucune violence pour m'en rendre 
digne ; c'eft donc en vain que j'efperc 
de le polleder. Seigneur, ne permet- 
tez pas que je mené une vie lâche» 
tiède & inutile pour le Qel, coma* 
j'ay fait jufqu a prefènt : mais feitei 
que par les verras 6c les bonnes œu- 
vres conformes à mon état , je mérite 
le Paradis pour lequel vous m'aveï 
créé. 

1. Penlcz que s'il eft necellâire d'i-' 
miter les Saints , & de mériter le 
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Ciel comme euxpoiTT fe fauver , il 

ji'eft pas fi difficile de le &irc qu'on' 
s'imagine. Il ne Éut que vivre chré- 
ciennement chacun dansTon état, 
s'acquitter de Ces devoirs, Ce déta- 
cher du monde , morrifier Ces incli- 
nadons déréglées pour fe rendre di- 

fies du bonheur que les Saints pof- 
denE. Mais eil-il Ct difficile de le 
liiire, après l'exemple qu'ils nous en 
ont donné ; n'écoient ils pas des hom- 
mes foibles comme nous î ne fervons- 
nous pas le même Dieu qu'ils fer- 
Toient î p'avoicnt-ils pas les mêmeg 
palfions à vaincre que nous avons î 
Dieu ne nous fait-il pas aflêz de gea« . 
ces pour vivre comme ils vivoient j 
pourqiioy donc ne le &ifbns-nous 
pas ? C'eft que nous ne le voulons 
pas comme ils l'ont voulu. Seigneur,' 
qui m'avez créé pour être éternelle- 
ment dans le Ciel avec les Saints , 
&ites que je vive fur la terre comme 
les Saints , puifque je ne puis efperer 
de régner avec eus , fi je ne vis & fi 
je ne fouffte comme eux. 

^. Admirez la beauté du Paradis, 
8f U grandeur de la felicité donli 



1)4- -î-" Exercices 

joUilIènt les Saints : mais étonnez- 
vous en même-temps de l'indifféren- 
ce extrême & de l'intaifibilité pi- 
toyable oi\ vous vivez pour le Para- 
dis î ne voulant rien faire ny rien 
foufiFirir pour le mériter. Ah ! qu'il 
eft vray ce qu'a dit le Propheu, que 
les hommes comptent pour rien,don- 
nent pour rien , & veulent avoir pour 
rien cette tecre fi defirable des bien- 
heureux , pro nihilo habtiermt terram 
defiderabUem. Avoiiez-le devant Dieu, 
n'eft-il pas vray que jufqu'à prefènt 
vous n'avez eu pour le Paradis que 
dés defirs fteriles , que de pures vel- 
leïtcz , que de foibles complaifances, 
mie des ,Je voudrois.bien aller au 
Ciel : Peuc-on efperer de (è&uver 
en ne le voulant que comme l'ont 
voulu tous les reprouvez , & pomme- 
lé voudroiït étetnellement les daoK 
nez dans l'Enfer. 

4. O mon Jésus, qui avez dit danS' 
l'Evangile , que ceux qui fe conten- 
tent de dire , Seigneur , Seigneur , 
n'entreront point dans le Royaume 
dcsCieux : mais qu'il eft rcfcrvépour 
ceux qui accompli0ènc la volonté de 
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de la Vie interiemt. ijf 
vôtre Pere. Otdonncz-moy tout ce 
gùe vous voudrez que je tafle pmit 
me fauver : mais Ëûces-moy la- grâce 
d'executer ce que vous m'ordonnez, 
flU (piod juèa , & juhe <juod- vis. 

j. I^enez 4vxa.nt tome l'Oâave 
des Saints pour fujcts de vôtre Mé- 
ditation , les huit béatitudes de l'E- 
vangile , pour vous animer à i'imi- 
tation des Saints par la vertu & par 
refperance de leur félicité : dites 
chaque jour les Litanies des Saints, 
pour obtenir par leurs prières la grâ- 
ce de vous faire Saints comme eux. 



i}S La ExmKll 

EXERCICES 

, DE LA 

VIE INTERIEURE. 

pour la Fefte de l'Immaculée CxxoA. 
ception tte U fainte Vic^. 



La vente de ce Myflere. 

I. T E privilège d'une Conception 
Llmmacnléc , & d'une faintetc 
originelle , eft accordé à la fainre 
Vierge ; c'eft un fentiment tout à 
fait conforme a l'intention de l'E- 
glife , qui par la bouche de plufieurs 
de Tes Souverains Pontifes a défendu 
fous de tres-griéN'es peines de roâte- 
nir dans les difputes publiques , & de 
dire même dans les converfacions 
pamculieres , que la Mere de Dieu 
ait été conçdc en péché j de l'Eglilè, 
qui pat une Bulle expreHè d'Alexan- 
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de la Fie iKttneure. . 137 
dre VU. a déclaré que fon intention 
a toûjours été de célébrer en cette 
Fefte le moment de la Conception 
de la fainte Vierge, & de lepropofa 
aux Fidèles comme un objeû de rc5- 
pe£t Se de dévotion ; ce qui ne poiir- 
roit être , fi ce moment avoit été 
pour la Mcre de Dieu un moment de 
péché. De l'Eglifê enfin , qui dans le 
Concile de Trente a marqué expref- 
fcment , en décidant que tous les 
hommes contraiftoient le peclié ori- 
ginel au moment de leur conception, 
que ce n'étoit point Ton inrençion de 
comprendre la fainte Vierge en ce 
Décret , ny dans cette obligation , de 
laquelle , comme dit faint Auguftii^ 
il ne faut point parler , quand il s'a- 
git de péché , perfiiadé cpi'on doic 
ccre qu'elle a reçu elle iènle plus de 
grâce quêtons les hommes ensemble, 
& qu'u étoit de kt gloire de Jesus^ 
Christ fon Fils de la préferver dt» 
{«ché d'origine. 

■ 1, La Conception Immaculée de 
la làinte Vierge eft nn fentimenc 
c<»ifonne à l'Ecriture , oiî elle eflr 
tfpeUie par l'Ange pleine de-^c<^ 
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Lti Mxereket 
oû il eft dit que le Seigneur l'a poC 
(èdée au commencement de Tes voies, 
qu'elle eil toute pure , & qu'il n'y a 

feint en elle de tache. Paroles de 
Ecritiu-e que les Pères expliquent de 
fa Concepiion Immaculée , & qui 
obligent faint Ildefonfe , faint Ful- 
gence , iàinc Jean de Damas , l'Au- 
,teur ancien des œuvres fondamenta- 
les de J E s u s-Christ , quon attri- 
bue à S. Cyprien , Se plulieurs autres 
Pères , de pofitivement que U 
Mère de Dieu a été prélarvée du pe. 
ché d'origine au moment de Sa. Cotbr. 
ception. 

Enfin la Conception Immac* 
ïée de la fainte Vierge cft un fènti- 
ment qui eft confoinK à la doArine 
des Théologiens , qui s'obligent dans 
la plupart des Univerfitez du monde 
Chrécidn , de (bûtenir Si de défendre 
ce privilège de ta Mere de Dieu , qui 
eft fondé fur ces deux laifons des 
Pères de l'Eglifê ; la première eft qve 
de toos les privilèges que le ^Is de 
I>ieua pû accorder a ià faime Merr, 
nous éeywis croire ,qa^il ne tuy en a 
sefiiiS aucmi : k il pfmyok ^.ocu 
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corder le privilège d'une Conception 
Immaculée , & d'une fainteté d'ori- 
gine , qui luy éïoic fi glorieux , Ôc 
qui la Eciidoit , copime elle dévoie 
être , feloji iàint Aiiguftin , fi fem- 
blable à la fàvitecé or^nelle Ae 
Jésus- Christ fon Fils , & à Ix 
iâintecé même du Pere Ëcecnel ,eUe 
qui dévoie donner au iQonde le ttà*- 
me Fils oue lu^ , & l'jen&nccr par 
voye de faintecé, La féconde railbn 
des Pères eft, que Jesus-Christ de- 
voit naître de la mere la plus pure, 
la plus par&ite & la plus iainte pour 
le corps fie pour l'ame de toutes les 
créatures , & qui par confcquent fut 
iainte d'une fainteté d'origine , qui 
dans les pures créatures ne fe trouve 
qu'en elle. 

. . 4, Après des preuves il forces , fi 
cUi^ & 0 comaincanees de ht ve^ 
nté de llnuQftoilée Co^icepdm 4à 
la fiunee Vierge , ne doit-on ma 
convenir ^ Ai n'cft-ce ^ une efpe-* 
ce de témérité U d'aeadienièit à 
fon propre fens , de foucenir le con» 
traire ; voyant l'intention de l'E- 
gUiè fur ce fujec , &c f^chant,!^ dé* 
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14.0 Lts Exercices 

fenfe exprelïè que plulîeurs Papes onc 
iàite , de dire que la fainte Vierge 
n*a pas étéjpréfervce du péché d'o- 
zi^juie.mdfqae le caradered'im ef- 
pnc ortBodoxe eft non fciileiTient de 
CEoice ksTéricez de la Foy, mais de 
rféférer encore aux (èntimens & à 
l'intendon de TEglife , qui eft toute 
en £ivear de l'IiiHtiàculée Concepticw 
de la fàintc Vier'ge,. 



IL 

VExctlUna de ce m^fierr. 

I, Omme la fainte Vierge a re- 
; V^çâ le privilège d'une Con- 
ception Immaculée & d'une fainteté 
rt'qrigine , parce qu'elle étoii defti- 
néè -poos êne Mere de Dieu ; ainf» 
Ton- peut dite avec un fçavant Théo- 
lo^en , que œcce. premiéie grâce fut 
d'un ordre laperiear k toutes celles- 
que les Saints & les Anges ont ja- 
mais reçûcs , parce qu'elle la difpo- 
foic à la materniré divine , qui l'af- 
ibde, dit làinc Thomas. , à l'union 
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de U Vie imerleurr, »^ 
liypoftatiqiie , & la fait entrer dans 
nn ordre divin. Qrfel avanrage pour 
Marie d'avoir été conçue dans Ix 
gcace , d'avoir commencé d'être pac 
«re toute à Dieu , d'avoir été au 
moment de ia Conception plusfàin- 
te , plus remplie <te grâces , plus cm- 
brafèe d'amour pour ion Dieu , Se 
jàus hautement éclairée des devoirs 
, de \a Divinité , que les plus grands 
Saints ne l'ont jamais été, Queî 
bonheur pour elle de n'avoir jamais 
été réparée de Dieu par le péché ï 
mais quel malheur pour nous d'y 
etreconçûs, d*y vivre, & d'être err 
danger d'y mourir ! 

2. Admirons l'incomparable ià- 
veur que reçoit aujourd'hay la fain* 
te Vierge , fciifbns-en l'objet de . no» 
refpeâs 3c dçnosloiianges. Remer- 
cions le Seigneur de ce qa'il Pa toik. 
jours aimée Se rendue digne de Coîi 
amour. Prenons part à Fa joye tou- 
te fainte & à la coniolacion mer- 
veilleufe que reçût fou ame , lori^ 
que forçant des mains de /on Crea- 
tem", elle fe vit toujours pure , loO- 
jours immaculée . & garantie d'mt 



t^i Les Exercices 

naufrage où tous les hommes Ce 
trouvent alors enveloppez, C'eftdonc 
à nous d'admirer le bonheur & la 
iâinteté de la Conceprion de Marie, 
& de déplorer en mcrae-temps Je 
malheur & le crime de la nôtre, qui 
Élit que nous recevons tout enfèni'* 
ble par le péché d'origine , & ïa via 
du corps , & la mort de 4'ame ; & 
que nous perdons tout droit fur le 
I^àdis , avant que nous foyons ca- 
pables de le oiériccr. 



II L 

La mamerf ethênmr & £ymàttr U 
fainte P^terge dans ce myfhre. 

I, T^T Ous devons honorer la Core- 
ception Immaculée de la 
Ûiste Vierge , en la croyant vérita- 
ble par une déférence rerpedtueufe 
que tout Fidèle doit avoir pour les 
ientimens & pour rimention ée IT- 
glife , dans tes chofês mêmes qui m 
font pas encore décidées pour êtuc 
des articles de Foy, Se en U. H^ÏCeiiail^ 
çfi toute gccaibi). 
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(/( la T^lt inttneure. 14^ 
t Nous devons imiter la Con- 
ception Immaculée de la fainte Vier- 
ge , non pas en elle-même qui eft 
line fàintCK originelle , que nous ne 
pouviMis avoir , parce que nout 
avons écé conç^ dans le péché : 
mais dans fes fîmes ou {es eâèts ; 
c'eft à dite i. comme la faince Vier* 

fe a été dés ce pccmiec moment â 
dele à la grâce , qa'eUe y a toâjours 
correfpondu ièlon coûte {ôn eten< 
diië î de forte , dit faint Jean de 
Damas, que la nature n'a jamais oCè 
prévenir en elle le mouvement de la 
grâce. Ainfî nous devons pour imi- 
ter fa rare fidélité , veiller iiicel&m- 
ment fur nous pour fuivre tous les 
uiouvemens de la grâce, & pomr ré- 
primer ceux^e la cupitËté qui n'étoic 
point ai elle. 

. ^ CcMiHne la fainte Vierge s'tit 
immbc toute à Dtea diés le pcenuer 
moment de Ca. Cono^ption -y ainfi tm 
Œrérien ne l'ayant pû Élire alors, 
& ne l'ayant peut-être pas foie au 
premier moment de l'ufàge de fa 
raifon , doit , fans différer un inftant, 
& coolâcrei toutà Diea par un amow 
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'Éxtrâet! 

efficace , foiiverain & confiant , par 
un dcfir continuel de luy plaire , de 
le préférer à toutes chcàes, & de fè 
foûmettre en toute rencontre à Ca. 
fainte volonté } car c'eft ce qui s'ap. 
pelle aimer Dieu. 

4. Enfin comme la fainte Vierge a 
eu le bonheur d'être préfervéc du 
péché d'origine , ainfî nons devons 
lâcher d'avoir le mérite d'arrêter en 
nous les mauvais eâèts & les fuites 
fiineftes dç cc péché , en m<fftifianc 
continuellement nos, pafE<nis , Se ré- 
primant incellaimnent les faillies de 
la cupidité qui nous eft laiUce après 
le Baptême , pour la combattre & 
pour la vaincre : & c'eft cene morri- 
ficarion intérieure & ce renoncement 
à nous-mêmes, qui eft le principe 
du Chriftianifmc , l'abrégé de l'E- 
vangile , l'un des devoirs du Chrc< 
rien, & un moyen àbf^umenc necef; 
iàire à fon fàlut. 
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de ta VU mterieure. 

'^raijh» de féàmt Gemwie iU 
faiate Flerge. 

JE vous prie , Vierge tres-pure ; 
par vôtre Virginité fainte , & par 
vôtre -Tinraacalée Conception , de 
in'bbténîr de vôtre Fils Jésus- 
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P R A T I CL? E 
' D B 

L" O R A I S O N, 

Tres<&cile à tout le monde. 

Ttutt Id méthode de ÎOrdpm co^fifie t» 
^mtn chofts^ L* frtmm tfi , 

I. 

I. T AconItiieration,oaIavûëdeIjt 
X^vnité qu'on médite. 

1. L'application que rpfprit fait de 
cette vérité à roy-même, pour en être 
touché , & pour l'exécuter, 

j. Les affilions que le cceur produit 
à la vûc de cette vérité, 

4. Les boniies rcfolutions qu'il tait 
de la mettre en pratique , & la de- 
mande qu'il en foit à Dieu avec fer- 
veur , par l'intecceUion de la fainte 
Vierge, , . 
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de l'Oraifon, 147 



L'EMPLOY DE L ^ 
mémoire avaiit l'Oraifon. 

i, -^iîe de Foy fur ÎAfrèfmce de Dieit.^ 

M On Dieu , je croy que vous me 
regardez. Vous , devant qui 
les Anges tremblent d'une fatunble 
j&ayeur^ & devant qui je ne fuis qu'im 
pur néant : je vous regarde comme 
mon Dieu avec reipe^ comme mon 
Pcre avec confiance , & comme mon 
Juge a-vec crainte. 

X. ^St ttjiSmition. 
Je vous adore , mon Dieu^ comme 
mon Createur,& comme mon fonve- 
n in Juge, à qui je dois rendre comptjp 
UQ jour de l'aâion que je vais Élire; 

j. ^£h de Demitnde. 
Je vous prie de me taire la grâce 
d'exécuter aujourd'huy ce que vous 
m'allcz inrpirer dans l'Oraifon, Par- 
donnez-moy les péchez que j'y pour- 
tày commettre, & les diftradions qui 
poorroienc y arrêter mon èfprit. 



Digitized by GoOgle 



148 " P-i-tulque 



L'EMPI.OYDE L'ESPRIT 
diuraiu l'Orajfon. 

j. Confîderation dein vérité , ^ui fe fiùt 
par une vné de foy. 

U tpafÏGz fortement Se doucement 
jÇV idans vôtre erprit ta vérité de tout 
lefujôc '«[Spi vous touchera le plusj 
:pais fii((Fés y ^voir penré qiielquç 

<que-pe>r ^ jatigs sajfûnfietHçiis j 
tes cet a fte de îby avec :K)»te ia ifei:, 
veur poffible. . 
Oiiy, îrion Dieu,je'croyftrmemene 

eion. 

Hé bien.,.'»iîon ame , à quoy tient- 
il que ta ne iprsaiqucs cette vetité ! 
Tu le ^is-M: i t& 4e poux rfàiiie j 
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de lie ËiùCi tetyr^lv^^ déoeudvil Ëtufl 
la pcatit)iuec dés «tjsnKdlwiyi P«m>. ■ 
qtioy lie k v@nK*cu: ^ î C^U'ot) «ots 
pêcbe ? A,h je le yois, bibîn ! c'çft une 
telle & teUe attache, uiie vanitéj une 
cviriofité , parole d'hutpeui" , en 
telles & telles oGcafions. C^ioy! faut- 
il que la créature ce dérabc- ;l ton 
Créateur ï iàiit-il coûjours vivre iii^ 
fidèle ? Qiioy , n'êtïe jamais toute à 
X}ieH dvtrsnc cetser xie ! Et ooïDiaenc 
donç poucras-oi éne toiKc à \vkf dau» 
l'EtjXniiéîJeftus.à vrais, mon Etiey^ 
fulftà vQUfi t no», aum Jésus , un* 
|}ag»tçUcw inîtaaiMÔcfaempaa d'eu» 
toQC à Tons ,&-ne:van9j^Gotipca. pas 
uh cccur qui vous a^^araent £ |ufte. 
ment » & qai vous a même coûté 



L'EMPXOY Dï? COEUR. 

OUy , mon Dieu , ouy je vcuîf 
voas> aimer naUe fois jfdus qU9 
N m» 
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moy-même ; je veux être tout à vous^ 
comme vous êtes tout à moy : j'ay 
horreiu: de tout ce qui vous déplak 
en mof ; 8c fe veux pour vous mar. 
quer mon amour , je veux vpus imii 
ter dés aujoutd'huy en ce que je 
viens de méditer. Je vous conjure , 
mon Jésus , de m'en feire fouvenii: 
dons Toccalïon. 

Rtfilut'm pour t avertir. 
C'en eft Êiit , mon Dieu, je romps 
dés maintenant avec ce défaut , qui 
cft en moy la fource des autres. Je 
veux que vous foyez le maître abrola 
dans mon cœur ; il eft à voas , mon 
pieu , il eft tout à vous. 



Diverliès A^Aions. qu'on peut &ire 
durant rOiaifon, 

r. De CmjÎMee. 

M On Dieu , comme je fuis fi 
foible & fi inconftant dans 
mes refolutions, faites que je les exé- 
cute comme vous me les, avez feiç 
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defOrai/h. Tp 
former. J'attens tout de vôtre bonté, 
mon J E s u s , & je me confie autant 
dans le iècouts de vôtre grace,,que je 
IDC défie de ma propre foible0c, 

1. D'Aftioiir, 
Dieu ! ô mon aimable Petei 
ô bonté infinie qui m'ave2 aimé de 
tonte éternité , qui me feites tous les 
jours mille grâces, & qui me deftinez 
le Paradis ; né ! commens puis-Je vi-- 
vre fans vous aimer 3 ne me lalîeray- 
je jamais de vous offènfer , vous qui 
ne vous ladèz jamais de me faire du 
bien ï Comment puis-je, mon Jésus,- 
comment puis-ie vous voir mourir 
d'amour & de douleur poat moy , Se 
se pas vivre tout à vom i Je n'ay u» 
cœur que pour vous aimer, & un elt. 
prit que pour vous comimtre, & ce- 
pendant je ne m'attache , Se je ne 
penlè à rien moins qû'i vous. Ah , 
que j'en ay de déplaidr ! 



N aij 
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X. I>trtJt£ftaHâméi4fftles peimdif 
^Oraifin. 

Que j ay de confufïon, mon Dieu, 
de me voir fi infenfiblè à vôtre a- 
mour , & fi peu touclié des «riiez 
que jp médite ! Vom voyet, moo 
Dieu ^oaa niiiae & mon cxaèsat 

fiosat; fe me&OBwcsàvas ocdrès; 
îcwefàcrifie à tomes les rignenrsite 
vôtMjuftiee ; je coriins de ne goûr 
«r jamais la douceiit de vôtre pre- 
ftnce , poiirvô que j'en ayc toitt 1* 
ftuii ; il cft jiifte que vous vmis éloi- 
gniez d'un cœur infidèle , qui: s'eft 
cent fois éloigné de vous. Vengw^ 
vous , mon Dieu , & conccncea vôtre 
Jafticc: Jcneveux point avoir d-'aic- 
ire fatisfadion que de vtais^voirfiU 
tisfeit j &c je fuis ar qae vousêw 
plus content de me Mnfiagnfer 
mes feibiè0cs , & me foufiîir avec 
p*ix devant vous , we fi j'étois reittî 
pUdcconfokdon. 
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avec fèaie afcc fedHcé; 

DEs que von! reconnoïflëz cpe 
vous êtes diftrait , faites prom- 
pccment un retour vers Diea : ô mon 
Dieu ! tout à vous , toat pour vous; 
tout devant tous. 

Ne ■ Élites pour lors aucune refle- 
xion fiu: vos diftraftions., pour les 
examiner , ou pour vous en inquié- 
ter. Vous pouvez aiiffi quelquefois 
demenrer devant Dieu , tout al^nw 
de coniûfionaTD^anrle-peaderê^dk 
^|ae.-vou8 ponce à £à.pFeibice. 

Vim vous tcflèntirez d'ennuy, d'ao- 
cablemeiit & de dégoût , plus effor- 
cez- vous de demciuer avec courage, 
rcTpea Se fanmiiEon devant Dieu ; 
tenez-vcms. pour ce fujet txw^ours à 
genoux , les. Koàas jainœs, içs: ^aà 



kf4 Pratique 

humblement baillèz , refprit & le 
ccciir fournis à la peine que vous en- 
durez ; & facrifiez-vous ainfi gene- 
reufement & fans referve aux ri- 
gueurs de lajuftice divine. Ne cédez 
point à l'accablement -y laiflèz-vous 
cruciBer par tous les égaremens de 
vôtre efpric, & par tous les chagrins 
de vôtre cotur j & croyez qu'en cet 
état Dieu ne demande de vous autre 
chofc , que de vous fouffrir avec pa- 
tience , humilité & abandon deraiiK 
luyi 

j. Pour rOrai/ÔH ct^dioH. 

I. Si vous avez de la peine à mé- 
diter fur vôtre fujct , occupez-vous 
dans les affèftions , après avoir ftiit 
un adle de foy fur la vérité qui vous 
aura le plus touché ; mais après avoir 
formé une affcâion conformément 
à vôtre Tujec , ou à rinfpiraiion que 
Dien voas ai dohndra , demeurez un 
momenc'cn filencedevam I>ieu,poiir 
" vous en laiflcr pénétrer ; & ne pallêz 
jamais à une féconde aflfèâion j que 
vôrre cœur ne foit rempli, & content 
de la première : car quand on les 
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iit [OraifM. ïjj 
fetme légèrement, & avec prédmta- 
ti<Hi,6ltesaefbntàacane imptdSoir 
■dans la volonté. 

4< ?0Mr ÏOmfon de reâHtUiemat* 

T. Si la prcfence feule de DieiT, qne 
vous envifagez an dedans de vous , 
vous occupe , vous recueille , & vous 
remplit d'un faint & refpeiîlucux fi- 
lence, qui répande un grand calme 
dans vôtre cœur j ne foyez pas fi in- 
fidèle que de troubler cette opération 
de Dieu, fi efficace & fi forte, par des 
penfëe5,& par des aâcAions formées, 
qui vous KTfHent Tortir hors du refl 
peâ que vous devez à ce grand Dieu, 
lequel tous Ëiit fentit (à prefence pat 
une impreflîon douce Se indme qui 
vous recueille. Contentez-vous pour 
lors d'agréer tout ce qu'il opère en 
vous , de vous abandonner entre fes 
mains , & de ne mettre point d'ob- 
ftacle à ce qu'il vent faire en vous. 
Vous êtes tout , mon Dieu , & je ne 
fuis rien î ces deux mots fuffiront 
pour tout le temps que durera ce là- 
cré fîlence , & quand il fera paflc 
Vous tetouman à vôtre fu)ec. 
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2. Accoûtumez-vous , félon le £ofl.^ 
fcil de Jésus-Christ même , à parler 
peu dans rOraifon ; c'e{l à dise, (jtMt 
vôtre efprit iê contente de la lîmple 
vûë des vcricez C[iie voas medit«E, 
ùm le àtigoer pAC de longs, difcâqss^ ' 
Cm tout fi les- fou ^os 
preŒcm Hir vôcre c<sur les rai« 
fonnemens, & s'il y a déj». lo^gjKq}^ 
que vous méditez ces veritezï. 

}. Que vôtre volonté ne s'étend* 
pas même beaucoup dans les affec- 
tions ; mais qu'elle les rediiifeinfen- 
fiblement dans de vives & d'ardentes 
afpirations , cjue vôtre cœur forme 
vers Dieu. Si Dieu vous envoyé quel- 
que grâce ftnfible , recevez-la avec 
fauaoaUcé, Ôc fans y réfléchir, ou vo^sy 
abandonner beaucoup : 3c attaches- 
vous toûjours à l'AuÉeur de ces gra-. 
ces, plÛEoft qu'aux grâces mêmes. 

4. Agitiez quand Dieu n'agira pas ; 
maistaiièz-vous quand il parlera, & 
ne fôyez pas de ces ames qui demeu- 
rent des heures entières dans une 
oiHvetc d'eiprii , attendatic que-Dieis 
les touche , ou de celles qui paxlem 
toujours il:^eq. C«cte sdAvQcé 
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-fW fie qae»Mu appelions Pooi^ 
«eieeufttltmiwic , qui cnsnfmie ame 
élevée aa<fcffQs de tous les moave- 
mms'de l'humeur & de i'amoar pro- 
pre qui la foôlîiflni , qui la recueille, 
■qui l'occupe, qui la penerre d'un iàint 
-refped devant Dieu , qui anime tou- 
tes Tes adions derefprittic ia^ace, 
& qui Kiy fàic goûter & poilcdcr le 
Touverain bien par unc'aâion veti* 
^ab!e & réelle. 



JJe lit Contmplatwn m Oraifon ir^fi, 

-I, T A contemplation eft un eftat 
Xj^xtraordinaire , eù Dieu ÇcvX. 

:peuc -^vçr une amie, où-c*)ut'le moHi. 

de n'eftipaS 'nf^Ué, -peu de pc». 

fonnes arrivent ; parce qu'il en -«ft 
eu qui iiyent aflèz de Goursge & de 
délité pour bien moucir fi elle»< 

•mêmes , & pour nç chercher que 

-Dieu. 

H. Ainfi l'on ne ,peut fe difp«ftr 
ny s'élever à cet eftatrurnaturel d'o- 
raifon infilfe , ny par fon a|:^Uat* 
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ny par tontes les méthodes Se tou- 
tes ics pratiques qu'on peut donner 
pour y arriver. Tout ce qu'on peut , 
Se tout oe qu'on doit feire , eft cToftcr 
Ae foy les obftaçles qui empêchent 
Dieu d'élever l'ame à la contou^a- 
tion : c'eft à dire, i. Aima: la re- 
traite , le -Tilence & le recaeille- 
rnent. i. Se détacher du monde, des 
plaifirs Se des vsnitez, 3. Mortifier 
Tes fens , fon corps , fon erprit & Ton 
cœur , en leur refnfaiit les fatisfac- 
tioiis inutiles & trop humaines , 6c 
ies làifaiit fouffîrir dans les occa- 
iîons , ce qui leur eil contraire. 4. 
Taincre fon humeur en toutes ren- 
«mtres , agr^ l'humiliation , la 
•comadiEHon & les fôuffiances , Se 
les fimflfrir avec patience.' 5. Prati. 
qaex avec Çbin l'Ocaifon- ordinaire , 
ce ne pas croire ai&nent qu'on eft 
'appelle à un écat extraordinaire , de 
peur de toniber dans l'illu^on. 6. Se 
tenir petit , humble & anéanti de- 
vant Dieu , Ce reconnaître indigne de 
fes dons , & trop heureux de le con- 
noîtce,raimer &lÊfervirdansla pra- 
li^pte commune des vertus chrétien-* 

ÎKB. 
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de [Oraifon. Ij^ 
in. Tâchant ainfi d'oftec de fby 
les obftacles de la. contemplation , 
^ui font la dïfïîpation dgs fens, !'im- 
mortification du cceur , Torgueil & 
la prefomption de l'cfprit : on doit 
s'abandonner aux defTeins de Dieu, 
& à la conduite de fon Efprit qui 
Bous élèvera à l'état furnacurel de 
l'oraifon infufe , quand & comment 
il luy plaira , ou qui nous fandifiera 
par l'exercice faint de la méditation 
& de l'oraifon d'afïèftion , s'il le juge 
plus à propos. 

IV. Comme on a de la peine à s'ap- 
pliquer aux myfteres & aux veritez 
qu'on médite dans POraifon j qu'uii 
n'y trouve fouvent que de la fechci 
relie & du dégouft , qu'on s'y vtrit 
plein de diftraàions , & peu touché 
de ce qu'on médite j & que la lâche- 
té , la tiédeur & l'infenlibilité d'un 
eœur plein de fby & vuide de Dieu, 
porte une ame a aimer la douceur 
& le repos , & l'empêche de s'ap- 
pliquer & de s'aflciftionner au fujeC 
de fon oraifon : c'en ce qui &ii que 
bien des ames s'imadnent être ap- 
pellées à là coou^m^atiaQ , cou- 



tentent , -dilèni-elles, de demenrer de- 
vant Dieu, Se en Dieu, & de fe re- 
pofer doaceraent par un regard fim- 
ple & amoureux en luy , & verita-. 
bdemeatdeflaeiicent^n elles-mêmes, 
teraibent<ieffli6t<H(H?«Eé, & foavcat 
wt 'vEay ffirauadL cotps , 
•erdeK leur tetnps , ne ^ro&Eeti£ 
jpoiflt (ians l'cnraifon , -Scpalicnc leur 
vie ^ns Villufion -& l'inmiliié ; Ae^ 
eaçuEanc tei^^s vives , Àmoiorà< 
j^ées 4 amAées « elles -id&rbs , 
ykvaes de vanité, & 4'mm« pw 

V. L'ésat fumatïMel de U eon- 
templaciçn & de rocaifMi infufe , 
où Dieu ékve les ames , prodaiï 
des-effèts bien oppofez à ceux de U 
feutffe conaenaplation. Car ,i.,;iltieM 
ï'-ftme élevéeaa-dcïFus d'elle-même^ 
^-r^iAit amimemeiit à Diea^par foy, 
amjrar,iabftiidon. !z. U opeceau'fbnd 
de l'airte atifaint refpeâ:, une haaok- 
We AayeuE , un amour ^ur &ico» 
lagcuK pour Dieu qui y eft prefeet, 
ïl fait que i'ame parle ;peu &c fait 
beaucoup , qu'elle adhère, confcnt Sc 
£^f^)fladoB»eà-«eqae Dien Qpere ea 
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(Je l'Ondfon^ 16t 
' ÉÏÏe^ & qu'aiiiii elle agit vafiKibiç^ 
tMi^ Mais ceHune Dieu agit htm- 
coup plus qi^'elle^ Si. qu'elle hQ c4fle^ 
chic ^»Ëir «e-fi^ £e meUs , 

$4les » ^ m-f^oOi » on ne ûr 

. VL C«» ocaifon intUè dwîKh* 
nue ame des créatures & d'elle-mê-t 
me , la porte à Ce rînancer , à s'humi* 
lier , & à pratiquer toutes le» vettuj 
chrétiennes ; Iiiy fait aimer 1» cetrai-, 
te , le lilence , le recueilleinent ; luy 
dkmne de la force à lè vaineite, à mwc* 
fin pftfficmj-, 4c à rfpcimcr kv 

tfive aux mottvenjep*,dt U ^jKepowr 
les foivrç, & à c«ïx <ki la joaiiva p9i^ 
les furnwnçcr. EfiW9tni«t«tkeOiajv 
&n eA un e|ic^l^ ncweo pour sa 
nvcr èt unehÀute jÂœKGe par 1* pCftr 
oque «iaâe dç eeiwes 1^ vârti» , dir 
tous les devoirs , & die iMqnfiSrlf s^-imr 
ximes du Chriftianifme; : .- '. ■ ' 
VII. Regardez d<o«ti cflHWie iïnff 
illufion, l'oraifou qui nepç^te ppinc 
à renoncer à mew^r à («yT-eww» v 
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Se Tes devoirs. Et pour vous preferj 
ver des erreurs de ce temps fur le fu- 
jet de roraifon,foyez perfliidé, i. Que 
dans l'oraifon , même iiifiife , l'ame 
agit toujours , bien, que fonvetiE elle 
ne reflechillè pas fur fon aâîon ; 8c 
que la pare paffiveté dl ooe pure il- 
lulton, 1, Que nul eftat de ta con- 
templation n'exclut la dévotion & 
l'attachement à l'Hamamté facrée 
de J E s u s-C H R 1 s T , fans qui nul 
ne va au Pere , & qui eft la voye, la 
vérité Se la vie , comme il àii luy- 
même dans l'Evangile, j. Que la vue 
des Images porte toûjoursune ame, 
«1 quelque eftarqu'ellefoit^à imiter 
les Saints qu'elles reprefentent , & 
à louer Dieu qui les a fait Saints. 
4. Que l'ame pour unie & transfor- 
mé qu'elle puiliè- ccre en Dieu , doit 
coôjoats teù&ec am: niipr^ons - dé- 
réglées de fon corps ; & recourir à 
Dieu pour obtenir de Iny Ja grâce 
& la force de n'y pas fuccomber. 
Que nous devons tous prier Dieu 
& luy demander fcs grâces & fon 
fecours , pour fubvenir aux necefli- 
tez ipiricuelles 5c corporelles ; poiH 
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de rOralfon. itfj 
*jne Jesus-Chr I ST nous ordonne 
dans l'Evangile de prier , & de de- 
mander , & que la prière honore la 
libéralité de Diea par l'aveu que nous 
Ëiifbns du befoin que nous avons de 
Juy. 

. ^vii titctpàrts pour tirer fruit à% 
SOraifin. 

On ne profite pas aflèz de l'ora^on, 
parce que , 

I. On ne pénètre pas aflez les Tcri* 
tez qu'on médite. 

■ X. On ne forme pas avec aifez d'ar- 
deur les aâèt^ions. 
- y. On ne fait fes refolutions que fort 
lâchcmenc & en gênerai. 

4. Onnes'arreftepasaffezfur cha- 
que alftaion, & on ne les feit que 
fort légèrement. 

y. On cède trop fecilement au dé- 
goût & à la peine qu'on a dans l'o- 
raifbn que l'on croit tout à fait inn- 
tile,quand on s'imagine n'y rién Êire, 
quoy qu'il foit certain que de foufirir 
devantDieu les miferes avec humilité 
ç'eft bien feire l'oraifon. 



i(î4 Fratitjae, &c. 

6. On s'oublie bien-toft «ies reTo- 
lutions prifes dans l'oraifon , au li^i* 
qu'on devroic fouvenc en renouveller 
le fouvenir durattt le jour , flc {siiici- 
palenienc.a.-ux occa&me.^ 

7. pour profiter (fc l'oraifon , il 
tâcher, I. D'avoir Y^^t libre & le 

Tcnt durant le jour «1 la prefènce àe 
Dieu, j. De mortifier fês icns & fou 
iwaieini en tot«es.fencontriesv 4- ^ 
fe feparcr des compagnies Si des en- 
tretiens monckiins, & tfsiciet la rc» 
traite, j. Enfin il feue s'y prepMtf 
*ncc foinaTam de la ÊiTre , conftp«r 
en la feifant un grand re^e^ 
&V0i prefent, 3f m- fe pas irn^. 
aoin-toft ap«é» Iflmilc ftitK. 
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CONTERS-rON DE ^Aï^ 
" ■ ' . à Dieu; . ■ , ' 

laiie.ià^^mpatMtte , vas caft 
Dieu, 6ciuidiffîrc!fbisaB.e(W' 
Terfîon d'an ^ tiKuneat : le pallë 
■ïftrft pÎQs- , f avertir n'eft pas en ton 
souvoir^iî n'y a que le prefent qui 
jKiit à toy , 3: le prefeic u'eft qu'un 
moment qui t'eft donné pour fervir 
Dieu, & gagner l'Eternité. Conçois 
bien la force de ces paroles^ 'U»Z>ie«, 
m Jtdofntnt , mit Eternité. Un Dieu 
^ni te regarde , un Moment qui c'c- 
chape, une "Etenrité gai t'attend. Un 
pieu qui eft tout, un Moment qui 
jp'çft rien , une Eternité qui t'ofte oit 
iScdonne tout pour' jamais.. ÙnDiett 
«[ue tu -fes fi peu , itet moment que 
tirnwnagesflmali une Eternité que 
tu rifques ôc metsau bazard. O Dieu! 

Moment ! ô Eternité ! O Dieu^oo 
«•un: viHifi tegards:,. food amx nom, 
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ÏW tel Exircîces 

defire , mon cceur vous cherche potit 
Ce donner à vous , pour s'alTujettir à 
vous, pour fe remplir de vous ; je vous 
fupplie d'en prendre poirefïîon , & 
d'en bannir le péché , l'attache à la 
créature, 6c l'amour déréglé de moy- 
même, afin que je vous fei ve Ci fidèle- 
ment tous les momcns de ma vie, que 
je mérite de vous polTcder dans l'E- 
ternité. Ainfî foit-il. 

EXERCICES 

DE LA 
VIE INTERIEURE. 

P«w chahut Smdne , &- pM^U hotm 

Confijfton. 



PRATIQ^UE ABREGE'E- 
pour fe bien confêllèr. 

^vis pour U Conftjfion frtqHtntt. 

I. n.Ien'de plus ordinaire dans le 
• ' jAniioadej fui: tont parmy k» 
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de la Vu wttfieufè. xéy 
hommes , que de Ce confeflêr rare- 
ment. Parce qu'on a beaucoup d'in- 
différence pour fon falut ; un forC 
grand artacnementaumofide ; qu'on 
a. honte de déclarer Ces péchez tels 
qu*ils font -, & qu'on n'eft pas bien 
i%£blu de quêter certains péchez 
d'habitude aafqaels on cft engagé , 
c*eft ce qui fait qu'on ne Ce confèllè 
que rarement 

I I. Mais rien n'eft plus dangereux 
que l'éloignement de la Confcffion. 
1. Parce qu'on Ce prive d'un remè- 
de necelïàire à la guerifbn des playes 
de Con ame. i. Qu'on n^lige un 
moyen fi efficace pour eflfaccr les 
péchez , Se pour les éviter, j. Qu'on 
paiïc prefque toute l'année Se la vie 
entière en eftai de péché morte! , & 
iàns aucun mérite pour le Qel. 4. 
Qu'on perd par fa rante les fècouts 
Scies grâces que la Confèlïïon dm- 
ne pour éviter le mal. Se pour prati- 
quer le bien. 

III. Approchez donc fouvent da 
Sacrement de la Pénitence ; mais 
tâchez de n'en approcher jamais 
qu'avec un CŒur humiUé & pe. 



jg8 Les Exerdcex 

tâtent ; c'eft à dire avec nne Joit- 
leur fincere de vos péchez , & avec 
une forte refolution de vous en cor- 
Oger , i'mévim les occaiions , Sc 
de prendi» les moyens de n'y plu* 
cetomber : rmis fouvenei-vous 
a'eft poiiic need^ire que vous OeRi^ 
ttez la doaleoc de. vos péchez , M 
qn'û fofiifc que yoi^ l^jez ; Eï .po« 
vous éprouver tà-déOù?-, ^«nftffife»* 
«tisà TMS-mêBW^alll^voiss.cfttt- 
fël&r i VoiTdrois-je maintenant fàiïff 
tel & tel péché que je vais cwi&flcr j 
& fi vous vous voyez refolu de révi- 
ser, croyez que vôtre conuition eft 
fincere. 

, IV. Déclarez vos péchez avec hu- 
sùHté , netteté & btievetc , fan» 
tien cder , ny dégoifer , ny cxcuièr, 
4u mal que votis avez fait j mais 
aufli fans rien raconter d'iiH«ile; 
»a nommer pcrfonne qui aif ea 
part à vâtce .pecbé. t, AccuTeiHvçM 

motif qui vons a hit. pecbiev , 
c'cft par reiïènriment , par vanitî , 
par refpeét bnmain , que voim avez 
dit ou fait telle chofe. 2. Majqtier le 
mmbu tk vos. ^àusz , s'ils (bea 
çoniùlcEablû 
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dt la VU iittenttÊft. iSf 
tôlïfiderables autaiu qac vOns ter 
pourrez foire , feites - en connoîtr-tf 
Iliabitude. Declarei-en ïir&àdUvb,- 
Ûc'eft contre une vue que tous «iteît 
péché , ou par fnrpriTe, 4. Bites & 
^tre péché a donne du fcandate^ paC 
oemple, lî vous avez dit du mai de^ 
vôtre prochain , ou. tenu quelques 
difcours peu honnêtes devant une ou . 
plufieurs perfonnes, j. ConfelFez-- 
vous des circonftanccs qai peuvent 
ou changer l'efpece , ou augmenter 
la grieveté de votre péché ; par exem- ' 
pie , une impureté , ou un larcin con- ■ 
fiderable dans l'Egiifc , eft un Çs^du 
lege , & hors de l'Eglire ce n'eft qj^iin- 
pedié mortel j une parole mépriHinte' 
Sst à, un pere on à otir more, eftplttfi 
confideraible c^e fi ott ravoît jtte ifc 
qtxdqa'autra: pet£aine, 
. V. ExuBOeï-'avec^iiR, & declxw 
reu SMC exaâîaida-, i. Les pecbezt 
^'omiflion , comme- font tons ceajfl 
<]ui regardent vôtre etnploy , vos de- 
voirs & vos obligations. Un Chrè-i 
tien efl: obligé au bon exemple , au 
^tachementdu monde, à la morti- 
££atioiidciespaiIîo;is, Cefontpoair 
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vjo Les Exercices 

kiydes moyens necellàires à fon ù.^ 
liit j s'il y a man<jué , il doit s'en cou- 
iFeirer avec tleilèin de s'en corriger. 
Si [e$ pccfonnes mondaines s'exatm- 
noient bien fur ces devoirs eflèndeU' 
à tout Cbxêcien , elles ne trouve* 
roienc fus leur vie fi innocente, cotn* 
me elles font : mais files la regarde, 
fmoit comme ane vie tonte criraiM 
nelle , toute inutile , & toute opmfêe 
à l'efptit & aux maximes du CJirif- 
tianifme. Un pere & une mere , un 
maître & luie maîtrelïe font obligez 
en confcience de veilles fur la con, 
duite de leurs enfeiis & de leurs do- 
meftiqucs , de prendre foin de leur 
faluE , de ne point fouffrir de dccegle- 
mefit & de defordre panny eux, poinc 
ifi dâ>audie , de jurement , d'excez \ 
s'ils manquent.à .ce devoir, ils doi- 
\ieiit fr'eif confell^ & s'en corriger. 
Va maryvJine .femme, onjuger^ on: 
Marchand-, un cnËtnt, un domeftf-*- 
que , thacuna lès obligations , on y 
manque fouvent, on s'en confèlïè peu, 

3c on s'en corrige encore moins. 

■ VI. N'omettez pas de dite dans 
VOS Çonfcflîpns les péchez aufqueh 
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de la P^e mterieurt. ij\ 
vous avez donné occafion. i. Par vos 
mauvais coiiIHls. z. Par vos mauvais 
exemples. Par la complaifance lâ- 
che & criminelle que vous avez eue 
pour les péchez d'aucruy , comme 
pour les métlifances, les difcours deC 
nonnêtes , les vengeaiKes Se les in- 
jiifticcs de vôtre prochain : & 4. Par 
ja négligence cjne vonï avez euè* à 
reprendre ■& corriger ceux qui vous, 
font inférieurs , Se for qui vous avez 
îMtorité : Car en ces quatre tnanîc- 
res vous participez axi péché d'àu- 
tcuy y & vous en êtes coapables de. 
vant Dieu. 

• VII. Ne croyez pas qu'il fufEfe de' 
vous accufer des médifances que' 
vous avez faites , c'eft à dire du mal' 
fecret & véritable que vous avez dit 
de vôtre prochain , du bien d'antruy 
que vous avez pris , foit en prenant 
ce qui ne vous eftoit pas dû , foit eii 
ne payant pas ce que vous deviez j 
&: du péché d'impureté où vous êtes 
tombe de penféc , de deiir , de parole ■ 
ou d'adion. Ke croyez pas , dis-je, 
qu'il Iiiftife de vous confellèr de ces 
pediez pour en olxemE le pardtwi dé- 
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l^x Let Extrcicti 

vaut Dieu , a vous n eccs. reïblu: 6a 
rcparct vos niédiiances , de refHcuec 
le bien d'auirtty , & de pa,y«'ce qua 
wus dev«,l.e plûtofl: q^e yoi^ le 
ppupcen, Stdc^iweK l'occ»(kfl peo- 
chaw d*pe*4>é d'iiPiHïWW , cVft, à 
dire de n^pU^ vow la pcrfoniiR qui 
votts doivie Qccafion d'y tomb« î car- 
fans cette refolution fincere & eflù. 
cace, tomes, vos Contenions fonçnnj^ 
Ifs Se inuiiles à vôti-e faliit. 

VIII. Faites tous les joiirs vôtre 
examen avapt de vous coucher , de 
peur que VQUS ne foyeg furpris de 
fa mort durant la nuit , & afin de ne^ 
den oublier dans ves Gonf«(Ii.oi« ; 
tâchez, de ne vous ptHut eflnïèfTer par- 
floûtiu«e , fans douleur ôc ftws rtfo- 
Jp^qtid* vws.cQn:igcc de vos défiiuis: 
Vous- frflvssftpn, que; dflft. k fâe^-dft 

c£aiisleiS»eFetoaw 4iïi;t«ïiteBfict-, fit 

qui denw'ide pour cf&c#EvaB^pe>ebez^ 
que vpuï.lçB, dietefties' fii^cwenient. 
Ne vous.coiitCjKe!*,doiKi: pa&de-diiçe, 
ny de peii(èr que vous vous rep^ei 
de vos feutcs , ou cfi/ç vous voudriez 
tàcn eo Jiyoiç. dp; k dftiïiflitf : Mai* 
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deU t^k înttyknte. 
tScher d'en former fine douleur ac- 
taelle & fincere dans vôtre cœur , 
foit par l'amoui- de fa bonté , Toit pat 
Ja crainte de Ta juftice , coiifiderant 
les recherches & les bieiiiàits de l'une, 
'& ies menaces & les châtitoeus dc 
l'aïKie. 



1. T TOus tâcfaeret de bien Cxami^ 
V ner vôtre Gonicience, Si â'çn- 
trer dans le dotail de vos pcchez , 
f articuherernenl de cenx que vonS 
commettez par habitiide -, comme Itt 
folcre, la médifance, le reflèndmenC - 
jdc confiderer le mai que vous n'a- 
ve* pas empêché d'être fait chee 
4wis,:&'ic bien qiie vousavea tm«s 
dei&ire, cajhme &cah de t^eet^ci^ 

dansla^aQdeiiâieflîeié des paavr^ 
de tnfttiqner i y«s eserckes fpirietiels 
lâmiÉ , &c détourner ois Eajflèf 

V iij 
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174 -^w Exercices 

X, Enfuite pour en concevoir nnfl 
douleur véritable , & une contrition 
fincere , vous vous Mopoferez tous 
les moti& capables d'exciter en vous 
ce détachement aâuel & intérieur 
du péché , îam lequel vos ConfêC 
fions ne valent rien ; ainfi vous regar- 
derez & vous regretterez vos pé- 
chez comme des effets de la denuçFe 
ingratitude envers les boutez infinies - 
que Dieu a pour vous , envers toutes 
les grâces qu'il vous a ^ces, & tous 
les ibiens que vous en avez reçâs ; 
yous les déplorerez comme des ou- I 
frages faits à là Majefté fuprême , | 
comme un mépris de fa grandeur, 6c 
comme une profiination de fon fang ; 
vous jetterez les yeux fur un Craci- 
fix , & vous vous arrêterezà ces pen- 
fëcs : Voilà ce que mon péché a fait 
fouffiir à mon Jésus ! Voilà où l'a- 
mour qu'il me porte l'a réduit ! Faut» 
il que J'ayc orfènfé un Dieu fi aima- 
ble ! Faut-il que je continue de vex^ 
fer Ibn Ssaxg ! Fautât que je ne me 
laUé poinc de l'outrager , loy qui ne 
fkXaSk pcHiit de me &ire du bien > : 
Ah , pK»t Dieu . que j'ay jde xégoet 
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dt la Vte întenettre. if^ 
Me vous avoir déplu ! Ah , plûtoft 
mille morts que de vous déplaire. En 
fécond lieu , vous vous coniêllêreï 
avec (incerité , en difam tons les pe^ 
chez dont vous vons fouvenez , Se 
avec brièveté , & n'y mêlant rien 
d'inatiie , & marquant en peu de 
mots les cicconftances qu'il eft 
ceilàired'exprimer j fans^ire des ré- 
cits longs 3c inutiles « oi) ibuvètit ofi 
.&it {dus camokce les dé&nts des 
.antres , que les £«ns propres, en qooy 
l'on fait mal, lors même qi^onpenfe 
bien faire ; & croyez que plus la dé- 
claration de vos péchez fera brève, 
exadle , necce , & plus elle fera par- 
faite ; & pour la faire ainfi , fouvc- 
-nez-vons d'exprimer le nombre de 
"VOS péchez autant que vous le pour- 
rez, de dire Ci vous les avez commis 
Avec vûe & réflexion ; de marquer fi 
?«)us vous y êtes arrefté longtemps, 
ou feulement durant quelque ïMh 
mens ; & fi enfin vous y iavez 'pleine- 
.ment confentj , au u vous avei 
feulement a-^^focté <pielqae neglr- 
génce à vous en retiier • & ne man- 
quez jamais éc dire ù. vos pecluc 
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Exerâee» 

tom en. madère notable oa léger*. 
En troifiéme lieu, lori'quc vous rece- 
vrez l'abrolutkm , recueillez votre 
jcfprit devant Dieu , rcnouTelîez la 
douleur de vos pechezj Scperfiiadcz- 
Tï^ns -qoe c'eft le fàng J esus^ 
Omtei opiifwriâcv^cce ame , api U 
xonlàcrc. , £c qui îny in^eimc nne 
iw-ce GoBce. BonveUe poor ne pi» 
fccber. En qaacriéoie fiea , après!» 
Cpn&flïoo retirez - vctn en fcucicn. 
ikt 4 niecEca^vous en erprit amc pici^ 
4e Jïsvs crodâé , âc te confidentnc 
jQut coB\-ert de pîayes & de fang , 
espirer d'amour & de douleur pour 
vous. 

I. Remerciez-le de tout vôtre 
<OEijr, de ce qu'après vous avoir tant 
de fois pardonné vos péchez, il a en 
«ncvre toitt recemmeut la bonté de 
fom en accorder le pardon , & roa. 
^gî0ièz de hotne en là présence , de 
^ue vous y retombea fi fouvent. 

1. Prcfetttez au Père Ecernd W 
^aog & ks (buficaoces de j Esirt- 
£uiktsT ioà ftls piutr ia pcniccnce 

T08 pç£bn« & pour la peàne ^ 
1^ eft dîÂr ,.&iinîfièx-7lafeoiaettC9 
que vous «liez faire. 
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de la Vie mtemurt. ffy 
Fafccs-Ia avec attention, doulear 
conflifion , comme un criminel qui 
xeconnoît& qui regrette fbn crime. 

4, Formez une refolution ardorte 
& animée d éviter tout pecbé, & prin- 
apalemenE celtty auquel vous êtes 
JWK porté \ Se fiûiwenez-vous , fi vous 
Jie coniauimez pas le mcoac jour que 
vous voiu con&lftrez,de ne poinc 
difïïper vâcre efprit Âprés la Confef- 
fion , & de ireillcr exaâement far 
vous-même , pour ne pas totnbet 
dans vos Êiutes ordinaires. 

j. Il fàur approcher de la Conft-C 
fion avec un elprit de conflifion : il 
faut la fâire avec pn efprit de dou- 
leur, & iî featcn fottic avec un efprit 
de faaificC , en fc dcvoiiant tout en- 
tier aux rigueurs delà Juftice deDicu, 
& ens'armaiit d'un juftedefir de ven- 
ger Cm foy-mêiTie les outrages qu'on 
luy a faits ; ainfi il iàat fe fouvenic 
de s'appliquer après la Ccmfcffion, 
les fatisËtâions de Jisus - CRit,nT 
mourant pour nos pechez^'deles of- 
ftir pour nous à fon Père , de prefén- 
ter à la Juftice de Dieu toiues les 
fbuffîances qu'il luy plaira de noue 
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Les Êxemces 
envoyer jurqu à la Confèfîïcin proj 
chaîne , & de pirendre le dellèin ée 
s'impofer quelque penirence , ouctb 
celle que le Confèllèur a donnée, 
comme quelque aumône , on la rtf. 
tenue de fon humenr ; mais prenez 
garde fîir tout » ne robsjpas diffi. 
per aulïï-toft après la Conmlîon, & 
'de TOUS eorrigcr de quelqa'uti de vos 
deâuts. 
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deUyit iitieniure. 

EXERCICES 

DE LA 

VIE INTERIEURE 
POUR CHAQUE SEMAINEi 

Exercice de la Communion. 

PRATIQJJE ABREGE'E 
pour communier louvenc & 
dignement. 

I. 

^vh fùr la Cammmion hmi & 
fretjHentt, 
I. TT 'iMcman de J e s u s-Christ 

A^en inftituant le Saaeroent de 
VEadinriftie , qui a efté de s'unir à 
nous , de Çc donner à nous , & de 
nous iàire vivre de fa vie ; la ma- 
tière de ce Sacrement qui nous eft 
donné en qualité de nourricuie , Se 
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fous la forme de la noarriture Ja 
plus ordinaire , qui e(t du pain ; la 
fin de ce Pain celeftc , qui cft vraie» 
ment U chair de Jesus-Christ , 8c- 
qui , comme il dit luy-même , s'efk 
donné aux hommes pour les nour- 
rir , tjuem dédit vobis Dominus ad vef- 
etndum ; la Tradiiioii des Apôtres, le 
lèmiment des Pères , !a décilîon des 
Officies , la pradqne Se le 
l'Eglife , couc cela nous marque clar- 
tetnenc C[ue tous lès î%leîes doivait 
communier ibuvenc-^-âcx&cbeï^ejK 
faien&ùe. 

II. L'expérience générale des Chté- 
.riens qoi font totnbez dans le relâ- 
chement & dans le de/ordre , à me- 
fure qu'ils fe font éloignez de la 
faime Communion , & l'épreuve 
qu'en font tous les jours tant de per- 
fonnes dans le monde , qui tombent 
rarement dans le pechc mortel,qHand 
Us conimanienE fouvent , âc qui y 
tombent fouvciit , quand ils ne com- 
munient que rarement ; cette expe- 
rkaice , dis-je , générale , & cene 
^ireiiye paniculicre jnftifenK caxS 
fKçis d0 Jaan -Chubz : ,Sivmaati 
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c/e U Fît imeriatre. i8t 
9ian^x la chair du Fils de l'Hom* 
ine , vous n'atrez, point la vie ea 
VQU9 : Ee cctre autre j Qui tnange co 
pain, vivra étecnellemeiu : c'dtà.di« 
te , fî vous nç prenez fouvent m» 
çhskic de mon fang . û voas- ne tou» 
«n nourriHèK ^ ctr ^eft pour vous en 
nourtic & p<mc en vivre , comme H 
^it^iUeqrs , qu'elfe tous eft ikm- 
uèe.i fr tons necoBHnuniex fouvent, 
vous ne conserverez pas longtemps 
e» wttfrU vie de la ^ace , &Ci vous 
approchez fouvent , & dignement de 
l'EiKhariftie fi vous vous nourrilTe» 
dff ce Pain celefte , vous demeucetex 
toujours eneftatde grace,&d'iiiriBe* 
çiEe coniimicl du Paradis. 

1 1 1. Ne foycz donc pas de ce» 
gens , comme il y en a tant dans la 
ïnoftde , qui Te font volontiers un 
point de Religion de l'éloigncmerat 
des Sacremens, & qui aiment ivoiti 
for ce iujec leur tiédeur conGïcrce , 
parce cpj'ils ne veulent pas fe coa*,i 
traindte'& s'appliquer autant qu'il 
]« £iuE- iftioe pom: cmtimumer rau*. 
mtff Se é p aa j Êtt t v: ; «or ces geuJè 
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iSi Les Exercices 

Êar un tefpeû apparent , Se par une 
icheté véritable. Ilsdifeiit qu'ils ne 
communient pas fouvent, parce .qu'ils 
en font indignes , 8c qu'ils font trop 
du monde pour cela , & c'dl-ià te 
prétexte : Mais en effet , parce qu'ils 
ne veulent pas s'en rendre dignes, & 
£è détacher Au monde pour commu- 
tiier fouvent & dignement ; Se c'eft 
k vrayè niTon'^iie leoc éloignemenc 
des Sacremens; 

IV. TâAtt donc , & de commu- 
nier {bavent , & de vous rendre di^e 
de conitntuiier fouvent, lî vous voa. 
lez vous conferver en U grâce de 
DieUjiSc alfurer vôtre falut î Et croyez 
que c'eft profiter de la Communion 
fréquente, que d'en retirer allez de 
force pour ne pas tomber dans le pé- 
ché mortel , Se pour demeurer toii- 
jours en eftat de plaire à Dieu Se de 
mériter le Ciel. 

. V. La difpofition qu'il fiiut ap- 
porter pour communier fouvent , Qc 
dignement , eft i. De n'avoir point 
d'attadie volontaire au péché , ny 
mortel , ny véniel , d'Être reibln d'é- 
Tkei: istK pôclié. -s. j£e JétaCfa^ dos' 
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^ ht vie intérieure. 
wnnez, des fpeâracles & des com- 
pagnies dangereules du monde. De 
communier à deili-in d'obtenir les 
grâces £c les forces neceflàires pour 
evicer le pcché £c Te détacher de plus 
en plus du monde; avec cette reiolu- 
tion Se cette pureté de cccur ne crai. 
gnez point de communier fbuvent, 

VI. I^Regleqa'ilËiutfîiivrepour 
l'u&gede la Communion, eft. i. L'in- 
tention dej ES^8-CHRIST,&Ie 
fentiment de l'Eglife , qui eft qu'on 
approche fonvent & dignement de 
la lainte Eiichariftie ; Et , comme dit 
S. Ambroife , qu'on prenne fouvent 
une nourriture , qui fait toûjours du 
bien { quand on la prend en état de 
t];racc : ) Mais qu'on vive non pas 
ians inclination , mais fans attache 
volontaire au péché , pour en profi- 
ter, 1. La féconde Règle des Com- 
munions eft l'avisd'un EKreileurfage 
& zélé pour vôtre bien , & croyez 
cjue vous ferez toû ours bien,en com- 
muniant par obeilfance & avec hu- 
milité. Quand vous êtes n;ialade , - 
vous Hiivez lê régime de vôtre Me- < 
dpdniponr la b^xi de vôtre as;p8(. 



ifr^ ^" Bxeràees 

fuirez la règle que vous donne votre 
ConfiîflcaE pour la nourriture & le 
ïâen (k vôtre arae. 5. La dernière 
regiedes Cammumons eft le befoia 
^'on a d'être nourri & fortifié de ce 
Pain celeÉbe, comme la règle du man- 
ger , c'eft le befoin quMi en a. 
qui n'a pas befoin dans le dcfèrt de 
cette vie, de prendre foavenc ceae 
Manne faaée pour fe foûteiiir dans 
les 6wigaes , les dangers & les acca- 
■ Ucmens du, chemin qui condvrit à la 
terre promiiè -, c'eft à dire dans la 
voye dn Gel & du Élut i Mais 
V0118 ne trouvez pas dans cette man* 
ne de la fainteEuchariftte.fesgoâls 
Ôc les dooceucs qu'y trouvent k» 
bonnes anws, confolez-vous , elle 
vous nourrira Se vous confervera dans 
la vie de la grâce : cela fuffit pour 
vous fauvcr , & croirez qu'il n'eft 
rien de moins raïfonnable que de 
dire ôc de ciroire , que pour commu- 
niflf fouvent & dignement , il faut 
«noir des difpofitions pariàites d'a- 
mour âc de &inceté qni ne foncqitf^ 
des>eâRscde:Ia bonne d» ^ fi»< 

vra. 
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de U Vu futeruifre, iffj; 
Vni. Pour faire une bonne Com- 
mimiou, prenez un foin très-particu- 
lier de vous y bien dirpofer , & d'en 
recirer un grand fiilit, car il n'eft riea 
de .plus dftt^teas , que d'en ApproK 
f bçp avec iniiiffëpcnce , ;& pat cou* 
Ittne, & tie devenir pas mejUcnr 
apc^sAvoir^commumé. Ainiî deK.vô- 
tre prieçç du foit ^•éa «fuin , peu- 

lÀ nrwrè HiM , Se <ooceii«i «n «i> 
ileiïC 4e(îr <ie le fecevpii; dienenBi& 
pour vous bjenpepa'cer à la Gosu 
ïnunioQji, Tâclwz aexdcer en vou» 
une fi?y vïv« dr la prefeucc de Jesus- 
Chbjst au tàidt Sacretnem , Se de 
bien pénétrer , ces. trois chofes , Je 
■yais recevoir mon Dieu , mon Sau- 
vent , Se monjuge ; avec que! ref- 
pe£t dois-jc approcher de mon Dieu, 
avec quel amour dois-je m'uiac à 
lïion Sauveur , avec qnelle conAilîoir 
t^s- je me prefenier à iï.wn Juge ! O 
«ton Dieu» mon. fowv^aio Seigneur î' 
êtes-votïs. Ôc c[\n fais- je çoac mer 
Me&ntec devatK vous ? mais , ô mon 
J«i7S à mqM sim^J^lp 5auvcm- , qu»- 
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iSi? Lti Exercket 
vous fkire le maître abfolu de moti 
cœur ! O Juge fouverain de tous les 
hommes , comment eft-ce que \'oGx 
TOUS Fecevt»r au dedans de tnoy, 
^ui ay fi fouvent irrité tôcre colère > 
â mon Diéu , recerea-vous en moy , 
cat ^e fuis: indigne d'approcher dé 
. vous t ô mon Sauveur , immolez * 
vous en moy à vôcce Pere , Se (àcri. 
fies fn m&be-temps à vâae Jnftka 
«cnic ce qui eft de criminel oa ' d'hu. 
main enmoyïô mon Juge, ne'me 
' ooiidamnez pas pour ma tépidité r O 
MMnt Dieu , une parole feule qui 
vienne de vous , fimic pour me faî- 
te un faine , Se pour guérir cous les 
'maux de mon ame : car je nemeri-. 
te pas-de vous récevoir chez moy » 
O mon Sauveur , que j'ay de douleur 
de vous avoir déplû, & de vous avoir 
Élit tant fouflrir i O monjuge, que 
vôtre prefcnce me pénètre d'horreur 
quand je penfe que je vais recevoir 
'craoy qui nie. doit juger un jour de 
Vaâ^an que je vais 6iire , qui porte 
en fès mains mon boniKur ob moa 
majeur éoeniel. i. Tîchcz-de eon- 
ccvQÙ ont confiMOcefeiD^ q^amoM: 
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lie la VU intérieure. 1S7 
fervent , & un defir embrafé de rece- 
voir J es u s-Chr, IST, pnifque vous 
devez être convaincu , que c'eft le 
même Sauveur charitable & Ci bon, 
quigueritlbic tous les malades cjui 
l'approchoient avec foy , & qui rC- 
coutoient à lay avec confiance, î. Ex- 
citez en vous un delîi ardent de re^ 
cevoit vôae lôuTerain bien , 6c fou* 
haicttz ardemment TdtFC. Ijbera-^ 
leur , Totts qai êtes l'efclave de vcfï 
pallions ; vôtre Médecin , vous qui 
êtes malade ; & vôtre Sauveur , vous 
qui êtes en danger de vous perdre 
4. Sur tout fouvenez-vous , apré^ 
avoir reçû vôtre Dieu , de vous re- 
cueillir durant quelque temps , ou 
vous mettant à fcs pieds pour l'é- 
couter comme la Magdelaine , oa 
l'adorant avec un profond refpeft 
comme le Lépreux de l'Evangile ; St 
dilanc avec luy : Seigneur, fi vous 
voulez , vous pouvez me guérir ; ou 
enfin vous conlacrani tout à Iuy,6« 
le priant de prendre poflellîon de 
vôtre cœur& dcvôtre corpsj de von» 
luiir & trantfiwnier en loy ^ ■d'éccè 
d'ocefîiavaat coinms L'ame df lowe» 



ïSS Lei Exercices 

vos adions, & la règle (te vôtre corr- 
duite 1 que ce foit liiy qui vive en 
voas & par vous , afin que tout ce 
que TOUS §uez foit animé de Ton eù 
prit. Si vou» vous (èncez £oit attiré 
|Bir une douceur & une ruaviié inté- 
rieure que Jesus-Chxhi pcfènt 
fépande en vous , diemeurez en Tu 
lencc à les pieds ; 6c le pdjint de ie 
zecevoir , de fe retnerciec en vou» ^ 
CDntenteï - vihis de detpettrer dut 
«t proÂmd x^eâ devant Jn^ fr 
Iwtcs^ ns rfeamofes anc In- 
yeur & arec une jcraie cenfiancv 
fSae exaucé ; drmandcz-iuy toû- ~ 
^oon la grâce de ne perdre jamais 
ton amitié par un péché mortel , & 
de mourir dans unaéle de fon amour ; 
priez-le inftammeiit de vous infpi- 
ret le mépris du montfc , le détache-> 
ment des biens de la terre , la patien- 
ce dans la conduite du ménage , ta 
clurité dans les compagnws pour 0c 
point mcdire du protJiaiti , la kben» 
lité envers les pauvres , fa &feli«i k 
fefi grades , £c fel^ic tïe devodoc 
danâ vos pnem. 6. Ënfin, après Avoir ! 
ccmcrcié tniûifièâiUHiàntBt Jssvs- 



DigitizBd by GoOgle 



Cmrjst de la boiicé qu'il a eue de 
venir dans vôtre caur , offrez-Iuy en . 
reconnoilfance la viifloire des faillies 
de voftre humeur , ou de quelque 
défaut qui lu^ déplaît le plus en vous, 
& q«i eft von* pecbé d'hatatiide ^ 
prmex foin jmqu'à la premicre 
Commuram de luy être fideie &r ce. 
point , de corriger ce dé&ot , & ^ 
reprimer chaque joar cinq fois cette 
paffion en l'honnew des «mq pkye* 
du Saavenr. 7. Remetret-vous de 
temps en temps 4ans refprit durant 
le jpar tie vtec Communion, la gra- 
oc que vout ave» reçue de votre 
jBTO&,po«rr<nfci«ercier;&: veillez, 
avec foin fur. vôtre langue & fur vS- 
cre cfEiïr , ponr ne pas profaner par 
des paroles ou des defirs déréglez de 
Vom-Tokme , «ne ame qui a efté ian, 
ûi&ée par h. prelcoce d'un 
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10 Les Exercktf 



I. 

AvMit la Communion. 
r. T E vais recevoir un Dieu qui eft 

J mon Juge. Ah ! tàices , mon 
Jésus , que je ne vous re^ve pas à 
ma condamnatitHi, 
■ 2, Je vais faire entrer dans mot) 
cœur un Oieu qui e(l nrtdn Sauveur, 
Ah ! mon Jésus, recevez vous-y 
vous-même avec amour. 
. j. O mon Juge , je tremble , je 
meurs de confufion 8c de douleur, en 
approckaai^ de tous. O mon San- I 
yeur ^eS^tse coae dç vôtre bonté, je 
in'abândonâe tout à vous , je brûle 
d'ardeur de vous ouviif mon cœur , 
je veux mourir «Famour pour vouS j| 
&-expirer en vous. 

4. Je m'unis à tout le tefpe£l des 
Anges , à tout l'amour des Séraphins, 
à toucè la confiance des malades que 
TOUS avez guetis, mon Jésus , durant 
vôtre vie ; &c j'efpere avec eux que 
vous apporterez ua prompt cemcd| 
aux maux de moa ame. 
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de la Vîe hatrmrt. 



I I. 

Durant la Communion. 
ï. /"^MonjEsus, ômon amour, d 

Dieu de gloire, ô Dieu de bon-* 
té , ô raajefté de mon Dieu, ô bonté 
de mon Dieu I qui étes-vous , & qui 
iTiis-jc \ 

I. Recevez-vous eu moy j remer- 
ciez-vous en moy \ facriiîezovous fur 
mon cœur pour moy : je m'unis à. 
tout ce que vous y allez faire. . 

j. Guerillèz en paflànt (Uns mo» 
cccui les Êillies, les ctaiofitcz , & ton. 
tes les Boauvailès paroles de ma latv* 



II r. 

Après la CommHtàên. 
L,/^ LibCralitédemonjESus ,que 

je vous (iiis obligé , de ih'a- 
voit donné un Dieu pour nourriture 
denMname! Ah' que toutes les cre*.. 
ttB«$ 8é cous les Anges , mon dieu^ 
^M«s tu remercient pour nioy, - ' ^ 
i . .. 
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I9X Les Exm'xes 

2. Je vous adore, monjESUS, comme 
mon Créateur , qui m'avez donné la 
Tie 1 comme monSaavenr.qm m'avez 
délivré<le la mortj fccomtnc JonDiea 
ik gltàrê qnî me déftlnM le ï>aradlis. 

5: Atreftéz-voos icy à re^arltr 
Jistls-ÇiiiusT en filcnce, comme vô- 
lie SatTfear avec confiance -, conunp 
»6tre Jage avec cratnce-, 5: cimiuik 
on, Diea tout aimable 'avec amour; 
- 4. Wéz-Ic ijull yappKqne à vos 
fens ,à ,v6tre elptk.i vôtre cœtir, 

C)or guérir vos maux, les panBer, iC 
s renq^ de fon auour. 

EXERCICES 

DE .LA 

VIE INTERIEURE, 

POUR CHAQJJE MOIS, 

/ j&itf manière dont U faitt honorer m SMt 

durant chaque mois. 
^ T L &ut Gf firnaet une haute i^és 
Jlde,««ÇTffiBii,*.ç«i«voîi: un 
fervent 
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âeUtPtt'tràtmiat, s^j' 
(trvcitfdcfirde la pratiquer. Pour ce 
itijet , ilfetoit bon d'enâi» wie rac- 
^tation au comToencnnent , auni.- 
lien . & vers k. fin du mois, 
. 4; II- lar-ecovoinle Ton Direo> 
.■Uur , comme de I^eu même qui îa 
l|iy it^pice , & qui vous en dettu^de-' ' 
ca compte au jour du Jugement. Il' 
oA à propuE 4e la demander ïôurent 
à Dieu , par l'intcrceflion 4u iàinc 
Patron qu'on vous a donné , mais 
particulicremeni aumatin , à niidy, 
& au foir -, difanc pouc -ce ik;et uft 
Pater Se un jéve. 

5. La pratique de la vertu du mois 
cft tdle. I. Vous offrirez la prcmic- ' 
re communion du mois pour l'obte- 
nir. 1, Vous iêres! au matin, en vous 
levant , une ferme refolution -de la 
pratiquer duriint le jour ; prévoyant 
d'-une vûc les occafions <]uc vous en' 
pourrezavoir. j. Vous vous recueil-' 
lerez avant dîner l'efpace d'un Pater 
Sc m -A-ve , pour voir fi vous avez- 
feit le matin quelques ades de cette 
vertu-là . ou {\ vous êtes tombé au 
vice qui luy eft contraire ^ & -en 
&yanc demandé pardon à Dieu , tous 
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I94- Jj^i ExefCKet '. 

piometcrez dette le loir pUis fidèle," 
4. A vôtre examen du foir vous 
jfèrez la même tevûc, & vous compa- 
rerez au foir avec foin les fautes ijuë 
vous aurez fiiites contre cette venu, 
avec celles du matin ; en marquant' 
même le nombre , on fur du papier, 
ou avec de petits jiœuds à une ficelle, 
p«ir voir li votre fidélité a efté plus 

- ffWidc ,'ou moiodte le matin qiie.le 
ioir, . 

- j. Vous éxem. foie, é&fyàic t<>û-. 
jours «uimtiaida moiils .uoût a^es. 
incetieur^e la. vertu,tltf mois , & ait> 
t^ncle f{»£ : £c'pt)ur-{e9 aâes exee< 
rieaçs, voBS tâchât» de veiller inccf- 
famment fur vous, poiir^tre fidèle à 
- ne pas tomber aux occaflons dans, le 
défaut contraire à cetce vertu. 

6. Si vous y tombez , impoièz- 
vous ,aufli-toft que vous le pourrez, 
quelque mortification, fi cclafe peut, 
contraire à la faute que vous venez 
de faire : comme , par exemple , fi 
vous avez pour vertu de ne nen cïiire 
paj humeur , ou la mortification de 
la^ngue , après y avoir manqué, em-< 

- l'êchez.'Yoïis.de parier /lor^îte vo«¥ 
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de la r'it inttrimre. 19^ 
çn aurez le plus d'envie, fi ce ne font 
t]ue des paroles imitiles; ou gardez' 
en vous retirant plas de filence qu'à 
l'ordinaare , & ainfi des autres. 

7, Rendez compte ^cxailement à 
-vôtre Diteâeur ^ du foin ou de la 
jiegligeiK£:(]ae vdik appctftez à U 
pratique de TCrcu du mois j & crai-^ 
^nez mr tout qoe Dieu ne retire dé 
TOUS fcs /paces pariicHlieres,.,^ont 
nous avez tant de befoin, $ Tot^ n&-i 
■gligez ce foin particuliec : car Dieu 
jvom itraictera cbmïne voos le crait- 
«rez, % ; ■■ ■ / 

S. Perfiiadez-vous que tout vôtre 
avancement rpirituel dépend de- la 
pratique de cette vertu , & que fî 
vous la négligez , vous ne profiterez 
jamais. SouveHCz-vous aufli d'offiic 
f|uelques-unes de vos aumônes & de 
vos mortifications à nôtre Seigneur , • 
pour obtenir cette vèmi,&de les"luy 
pircfenter par les mains de vôtre faint 
ftroteaeor, 

'■ 5. Vôusfconorerez vôtre faint Pa- ■ 
tron ,eti rînvoquanttroisfbis le jour, 
^ant pour ce fujec un Pater & un ' 
Avt^ l, .Voi»s reç9urerez à luydajis ' 
R ij 



vos peines, j. Voi^ «çnemer*? foa- 
vent nôtre Seigneur ïes g«u»s qn'U 
lyy a. feites. 4. Vous communierez 
ie jour de &.Fefte. j.Vous écrirez une 
litanie de tous les faints Protecteurs 
que vous aaréz eu chaque mois 
yoi^ U dite? toBS les jours. 

EXERCICES 

. . , , DE: LA 
.VIE INTERIEURE, 

PPVR TOUTE l'ANNE'ï, 

P R A T r Çi_U E : 

I. X"TOus £ommunicrei ce four^ 
' V là, pour remercier {Meude 
•la g^ce qu'il vous a faite de vous ' 
adopter pour un de Tes en£ui$ ,~ & des ' 
héritiers de (a. gJoire, par lai» 
Baptême ; de vous avoir &ic Chré- 
tien & l'objet de Ton amoar^d^^t 
*^ yçHis le pecfcé originci, 
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âe îa Ki'e tsittrlelire. 
. It; Vous ferez ce jobr-U vôcrô 
oraifon fur les promclles qu'on a 
laites à Dieu pour Vdus durant "vôtre 
Baptêoie , qui étoient de renoiiQ^t 
À I efpric , âl'amdur & an* ma^timeà" 
du monde , & de vous détacher des 
vanicez, L'avez-vousÉiit? avez-vous 
gardé vôtre parole > Et ne craignez- 
vous point qit'iin jour en paroiiïànt 
devant J e s u s-Christ après avoir 
mené une vie mondaine , il ne voua 
dife ces paroles terribles ;Jcncvous 
connois point. Vous avez porté le 
nom de Chrétien, $c vous avez vécu 
en Payen , idolâtre du luxe Se des 
vanitez: mais fi vous la craignez, cet- 
tcTiaroIe, que «'en prévenez-vous les 
éfiets , en ihenant «ne vie retirée & 
détachée du monde î 
' III. O mon Jésus, que je crains 
que ce cjue vous avez dit dans l'E-- 
Vangile , ne fe vérifie en moy ^ què 
ceux qui Ce contcnteijt de dire , Sci^ 
gnéuci Seigneur; , deft t dife de ctot- 
re les veritez du Chtiftianifine j fans 
rien fiiire de ce^ti'ils croyent , & de 
faire des prières par coutume , fana 
Ce convertie'^ & corriger, que ceux- 
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là n'entreronc point tkiis le Cïef, 
■Faites , mon SauveuL- , que j'accom- 
pliire vos faintes volontez , & les en- 
gagemens de mon Baptême-, pour 
méritée l'héritage ptomi^aux vérita- 
bles Chrétiens, 

I V. Comme il eft difficile que 
vous n'ayez perdu la grâce du Bap- 
tême par quelque péché mortel , en- 
trez dans l'efpric d'une pénitence (in~ 
cere , qui peut Teule vous rendre la 
grâce que vous avez perdue. Fré- 
quentez fouvent le Sacrement de la 
Çonfèllion , & tâchez d'en profiter \ 
& condamdez-vousâ vivre 6c à mou- 
rir dans les fen:imi.'iis d'un cœur.con- 
çrit 5; humilié. Recevez donc tous 
les maux de la main de Dieu en eC 
prit de pénitence ; & privez-vous de 
plulîeurs fatisfkdHoiis dont im pé- 
cheur cft indigne. Concevez une 
i^te haine ctHitre vous-même ^ & 
Àchezde rentrer èax^ ïes avant^es 
de votre Baptême pat les .exercices 
faints ixi jeûne , de l'amoor & de l.t 
ptiere , pour porter ^ dignes fruits 
de pénitence. 

V. Qiiand fea*ce,6 mon Dicii,quLe 
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lie la P^u intmcitrc. 

;je lecii ce que je p:ii-ok être , que 
je joindray un cœur chrétien à un ef- 
prit chrétien, & que je feray ce qtie 

Je crâis-} je vous prie de me &ii;e 
cefte gi^ace. 

EXERCICES 

DELA 

. VIE INTERIEURE, 

Pour vivre chrétiennement dans le 
monde. 

€ O ND V m CHRETIENNE 
four uns ferfomt tngtt^i dam U 
manie par fin état afin qiielit fmf* 
fdre fin fdut. 



F 



La Prière* 

Aires v^e prière foir & ma- 
tin avec ferveur & dévotion j . 

R iiij 
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formez le matin une refolution ferme' 
& déterminée de ne commettre au- 
cnn péché de propos délibéré, de tout 
faire pour plaire à Dieu, & de ne rien 
faire d'inutile pour l'Eternité. 

i. Examinez- vous le foir fur vos 
defànt&ordinaises , fur les faillk-s &iz 
votre humeur, fur vos mcdiuinccs & 
vos lâcherez à fervir Dieu ; enfuiœ 
CMifiderez avec douleur l'abus ^ue 
vous avez fait de fes grâces , & le 
mauvais ufage des croix qu'il vous 
a'énv&yées tfuràntcejonr-Éi j entrez 
dans la confùGon & le regret de vos 
-iàutesque vousauriezim joar^Iorfquç 
vous paroîtrez devam Dieu ; & pen- 
fez que |ieut-ctre entre vous & l'E- 
ternité , il n'y a que quelque hèiirfe 
qui- nous fepare. Faites autant que 
vous le pourrez -le foir , la prière pu- 
bliquement , où vous ayez foin que 
COUS To&dotneftiqaes feaouvenu- ■» 

4IE^ 
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VOraifon. 
ï. A Prés la Prière du matin , fîvi- 

jTjL tes vôtre Oraifon d'un quart 
d'heure, on d'une demie-heure, félon 
qu'on vous l'aura prefcrit; ayez foin 
de 1 a tàire avec ferveur, Scfiir lïn filjct 
déterminé, que vous lirtfz auparavant 
xb,as. les Mediudon» d'^elly ; 
Bïïfëe^, du Perc Haineuve,. du 
■pcrie Craflèt, ottdu Perc N^e^ 
Com - fort touchantes Si fort 
influKfbives : c'eft-là que voos devez 
/brmet toutes les honties refolutions 
d'éviter le pechc anquel vous êtes na- 
turellement porté , & de pratiquer la 
vertu conforme au fujet de vôtre me- 
ditvition ; mais foires ces reiolutions 
ciidétail,& pi'cvoycz-enlesoccafions. 

1. Uabordenviiïigcz avec ime foy 
vive , ce qui vous femblcva plus tou- 
clunt dans vôtre fiijt-t j eiii'-iite appli- 
quez-le à vous-même , pour voir lî 
vnus le pratiquez : ayez de laconfù- 
jGôn &, d;» la (l<^ear de ne le fas 
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faire; & ce jour-là prenez une fbrté 
refoliicion He l'extcuter : Et comme 
vous devez vous défier de vous-mê- 
me , demandez-en la erace à nôtre 
Seigneur par-nntertefiiionïfe la.iâin-. 
te Vierge. 



La ' Mtjfe.- ' 

ï, T T Ous iérâftt habillée , Se ayant 
' ■ V donn^ ordre à vôtre ménage, 
vousifez à la Mellê le plûcoft , fans 
«nendre à'donner à Dieu le dernier 
twnps de ïa matinée ; vous éviterez 
■ far toutde parler à^l'Eglife , & vous 
votM y tiendrez dans le tcijjeft que 
vous y devez rendre à vôtre Dieu, & 
à vôtrejuge : Vous direz vos prières 
vocales , après avoir offert à Dieu le 
laint Sacrifice de la Melft: pour ho- 
norer rexcelleiice de fa Majtité fu- 
prême , pour remercier fa bonté de 
toutes les grâces que vous en avez 
reçûcs, pour obtenir le pardon de vos 
péchez , & pour \s repos des ames da 
I^u-gatoii?B Vous toncbent-Je^ 
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. de U P^ft înte?itKn. .-«qt 
fcnté ou d'amitié ; mais às temps eh 
temps incerrompaiic lui momeht vos 
prières , vous oâTirez le Caci^cs k 
Dieu par jEsu»>CaB.tST roême imin*. 
lé pour vous fur l'Autel, 6e voa^ vous 
unirez aux delTëinsqu'il a en fê feifànt 
viilime pour vôtre falut, 

1. Depuis le SanBw ^uiqu'à l'élé- 
vation vous penierez aux mvfteres 
de la Paiïion dejEsus-CHMST avec 
douleur de vos péchez qui en ibiic la 
cau(e , &c avec refoludon de fouffiic 
ce jour - là quelque chofe pour ua 
Dieu qui a tant (burfÏTt pour vous j 
à rélevacioii vous l'adoreLCz , voui 
l'ofîrirez à ion Pcre , vous vous là- 
crificcez à fajuftice ; Se au PMtrm- 
fier Tous-contihuerez vos prières yo* 
cales Juf^i'à la fin de la Meûîè. 



IV. 

L'appUcatùm ^ fin dmUp^e. 
I. 1^ Stant de retour che.zv<His,vt«iï 
X2j vous appliquerez au foin de vô- 
tre incjwge , offrant de ten^ en 
ïemps à Dieu ce que vous &ice$ j£s 



■*04 Xts Exefeîeit ■ . 
fi vous avez le .temps y vcMiâ firez I£ 
matiit/oQ entre une & deux heurei 
l'aptés tnidy, stic leélure de devottort 
.i^raiit un quart-d'heure, avec atten- 
tion & dcfïr d'en profiter j le foir re^ 
cevant les vifiies ou les feifant, vous 
vous foiiviendrez de ne point entret 
dans les fcnrimens de ceUx qui par- 
lent mal du prochain, & de n'en pas 
médire voiis-mÉmc j & voiis ferez 
quelquefois reflexion qne Dieu en- 
tend toutes vos paroles, & que vous 
Iny en devez rendre compte un jour, 
z. Si vous trouvez que quelque 
perfonne vous parle avec indifféren- 
ce ou brufqiierie ^ vem reprimerea 
les faillies de vôtre rclïèntiment , & 
vous tâcherez de n'en faire rien pa* 
roître ; & fans vous rnetife en pané 
de ce que le monde en peut dirCj 
vous penferez uniqueraenc à ce que 
Dieu, qui voas-ëcbme, vousen^ 
au joiir du Jugetiient. Si vous eniw- 
dez quelques paxoles dil&Iué's ouitii' 
pies, vous montrerez àuQî-toft pai 
l'indifièren^ , la firoideur & le fe- 
rieœc^e vous.prcndtez , que ce di& 
cours ne vous plate pas j yoM Coute^ 
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4e I» Vu îraeriewi. iaf 
PXI& (Joe fi vous témoigniez y -prcn- 
<Jre(ki piailk . ou y avoir de la cotn- 
plaiËmce , vous feriez coupable de^ 
vant Dieu de tout ce ^tii eft de en* 
ifùad d^ni ipes iniiirvius4^oiirs. ■ 



■ ' V. 

J^a mortification des pa0ons, 

X TOus ne ferez jamais chez vous 
V longtemps oifive & (ans tien 
Élire , fçacbant ijiie vous répon- 
drez à Dieu de tout le tepips que vous 
perdez. Quand vous tepriendrez vo% 
domeftiques , fouv^iœ? - vous de ]a 
fiiire , 

I. Avec raifon ^fujet confider^ible, 
z. En peu de mots , & fans refaattro 

toujours la même chofe pour e<m. 

tenter vôtre humeur. 

3. Dés que vous vous fènfçai le Çfejir 
iémâ , de ne plus rien dire. 

4, De ne pas gronder inceUatib 
xnent & à toute 9^mf)on fut des b$i< 
eatelles. 

p Pe ne les pas Ecnvoyet {br l'ait* 
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née , fcHis prétexte dé leur ma\lvaift? 

humeur , ou de quelques autres le- 

gers déÉiurs ; à moins qu'ils ne vous 
volent , oii qu'ils ne vivent mal , Sc 
qu'ils n'entretiennent de mauvais 
commerces : car alors il ne faut pas 
les retenir chez vous. 
6. Penfez que Dieu vous a chargé 
foin de leur ralut,au(li-bien que 
de celuy de vos cnfons , & qu'ainfi 
vous êtes obligée en confcieiice de 
les éhîver dans la crainte de Dieu, de 
les reprendre , & de les corriger de 
leurs défauts ; de prendc garde qu'ils 
obfervent les Commandémens de 
Dieu & de l'Eglife, quHls ne hantenc 
IKMM de maimifès compagnies , & 
qu'ils fréquentent les Sacretpensjtpiff 
vous devez travail fcr à leur iàlut par 
vos bons exemples & par vos bonnes 
înfttuiaions ; & que c'cftJà un de 
vos devoirs les plus eflêntiels , & un 
moyen abfoUimeiK necellàire pour 
«010$ fauveri 
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Je la P'ie 'mtsAtitre. iAj' 



1m paix cUht fa fait^e^ 

I. • V Yez pour vôtre mary , pour^ 
- vôtre pere , qu pour vôtre 

mère , tout le reipeâ !a knimiffiony 
& la cpmplai&nce <}ae vous {eut de-^ 
vez:; jamais ne leur tenez tefte aVec 
opuàâtreté , jamais ne lent dites de 
parolt;s rudt^ , méprifances & tetw- 
cantes. -Croyez que le grand lècrec 
de vivre avec eux, en p^istSc en bon- 
ne intelligence , c'eft de leur céder , 
iorfqn'ils font en colère , d'entrer 
dans leurs fentimciis , de fiiivre leurs 
vôlontez , & de vous accommoder à 
leur humeur , lorfqu'ils ne veulent 
rien de contraire a la voloî^pé de Dieu; 
dites tous les jours les Litames de 
S.Jofèpb pour obtenir cette paix fi 
«ecéflâire à un bon ménage j ofiré» à' 
Dieu; jieine que les chagrins les 
fxyncre-^empsde l'humeur d'un mary,' 
dix d'un pefe & d'une raere votnïibAt, 
^ \q. paôenœ a^clftjudleYoi» {et 



io8 I^es Bxtrclcss 

voulez fo'jfl-rir ; offrez-les , dis-je ; 

pour leur converfion. 

Mettez le point principal de vôtre 
vertu & de vôtre foin , à demeurer 
fhez vous , à prendre foin de vôtre 
■piénage, à teglcr vos domeftiques , 
fcîllMti élever voserifàfls ^parceqiu 
^^e^k là la première chofe fur laquelle 
pieu vous examinera au jour duju- 

feraenc. Ne fouffrcz point chez vous 
e blafphemateurs ny de débauchez 
panny vos domeftiques,de peur d'at 
txet lot vÂtre «Ktifen la •mAe^Sâcm 
de Dieu. Souvenez-vousdedonti^à 
vôrrc famille texcmple de patience , 
de douceur^de charité, & de devotioi^ 
comme vops le dev^ feire, ■ 



i. T E foir ftir les quatre ou cinq 
l_,heures allez à TEglife , pour 
aflîfter au Salut, ou fi vous êtes à la 
canipa^ , à vôtre ChapeUe , poui 
v$C(e Ct^pdn «vec dévotion. 
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de la Vie i'nttnlHre. loj 
avec les Vefpres de Nocre-Dame, & 
^oiir y lire avec attention une des 
penlees de ce jqur-là , dans le petit 
livre des Penftjes Chrétiennes , ou un 
Chapitre de l'Imitation dejEsus,y 
Ëiifànt de temps en temps de {erieufes 
t^exidtu ; 5c demandant la gtacede 
&iie ce que tous li{«. 



VIII. 

Fit RtgUe. 

NE Toyez pas de ces perfonnes 
du monde qui veillent ptefque 
foute la nuit , '& qui dûrment le len- 
. demain jufques à ohze Jbe^fes ou 
nùdy ] ayez le temps du lever & dn 
coiieher réglé & d^erau&é autant 
que vous le pouvez Ëure ; & ' Ibuve^ 
nez-vous qu'une vie chrétienne doit 
être réglée. ■ ■ 



■xra ■ Let Exirvket 



l X. 
'Amaojmt. 

NE vous flattez point fur le fîijet 
de l'aumône, vous êtes obligée 
tSiCW&ieacc âe la Élire proportion- 
née à TÔae bien ; ayez foin qu'on la 
&& aux paayres de vos terres à la 
campagne , en leur Ëiifant donner du 
bled ; Se &icesJa am pauvres de la 
Ville ,'{bit atut' renfecm», fôdc aux 
htxiteax : 8e fijadiex qa'ane perfbn. 
Jie qiù eft cicbe ne petuiè &uver on 
&iùaiz peu d'aumcMies j qu'on dl 
obligé en confcience ^ & ious peiiw 
de péché notable , d'afïïfter les pau- 
vres dans les necefïïtez prellàntes qui 
fiMit aflèz ordinaires , & que vous 
pouvez aifément connoître , pour peu 
<]oe vous vous en inf(M:miez j & que 
de diffèrer ou retrancher à fa fàntai- 
fie le falaire des pauvres artifàns,c'eft 
vifîblement fè damner : & ne penfëz 
pas qjie des val^x BiShx pour rîen 
cei)t cofvées 91'iûi exige d'eux , (ans 
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de la Vie mttneun. lit 
jy être forcez pat !a craince qu'ils twit 
pour leurs Seigneurs j & par confê- 
'^ent ne{louieiÉ.pas que vous ne de* 
viez a^catiTeinîce les payer. 



■ Ttmpt des dévotions. 

POur vos dévorions , vous les fe- 
rez tous les huit ioars, ou félon 
tjue vôtre Confelïcur lejugera à pro- 
pos : mais vous vous fouviendrez la 
veille & le jour de vôtreCommunion, 
d'appliquer tous vos foins à bien 
iàirevos Confeffions & vos Com- 
muntons en la mamere eft mar. 



Meflexiêtts jir Ut g'Mdit vttéez d» 

. Nfin foaYenez-vmi6 de fiure re- 
jQflexi(»i de temps en-teirips donuoc 
S i> 
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2.11 Les Exercices 

le jour fut ks grandes vefitez dtl 
Chriftianilnie , pour en convaincre 
■vôtre efprit , & pour en péiiester 
tre cœur. Penfèz fbuvent ^ . , 

1. Qiie vous n'avez qu'une ame à 
perdre ou à fauver , & qu'une fois à 
moucit. 

i. Que pour aller au Gel, il le Êwe 
mériter i & que pç>ur .!p.. ûKriter , il 
iàut Élire violence à fes pallions. 

5.' Que le Dieu ^lue itoits fcrvditf fi 
lâchement ^ ^i'iuit^eflç nûtce bon- 

An'U a le:^a4i&.«uri:&nièr à^Hm 
dramer, îie\&i^>^^ima!^Aixdujm 
avec tant d'emneflcnient la £cveiv 
de ceux dont dépend îe bon ^ccés dé 

nos affaires., pourqnoy ncgligcons- 
nous l'amitié de celiiy de qui dépend 
nôtre IieurCLire ou nôtre malheiu-eufe 
érenîité ? 

4. Qiiel aveugleiiaent de tant re- 
gretter la perte de tous les biens, & 
de n'être point touché- *de liÉ.pèrfit- 
qu'on &it de ]^<.Sieu pu- un pechê 
mortel ! 

. y iQn)dQîbl&d'aiAéc Sc àfi 

iêrvit toat.munible Dîeafiç Icwon- 
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iiè U V'te mteriture. ii j 
de , & de fe faaver par la vcwe large 
de la vie dodce ; il font abfolument 
renoncer au paradis delà terre , on à 
celuy du c\e.\, 

6. Qae vous fervira d'avoir amalle 
tant de biens , fi vous perdez vôtre 
- airici î 

Ces jeux , ces amuremens , ces j^aL 
fir» j cette vie lâche , que vous Tervira 
tout cela pour réternicç j Vanité de? 
Vatiitéz ) & tout u'eft que vanité , â 
là refèrve (f aimer Dieu ^pc de le fér- 
vir avec fUelité ; c'^ à qiioy je veux 
st^âtfacha: à' l'a.vâiif :paftr: cotnmenp 
f^,A'èae , de fiurè daiis le. temp 
ce que j'el^rè àîttM S^^&xeàoM 
l'étetnicé* . ■ - ' 
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EXERCICES 

DE LA 
'vie INTERIEURE 

Pour fe préparer à bien mourir. 

QUUfaMfa?tt le dernier jour de chaque 
' tsoù, partie le matin & partie le Jeir, 

: : f> A ce.. ^ 

JE ne fais-pas L'Auceûrde cetEzeiv 
cice,inaïs')ei'ay troavé Ci folide, 
^touchant,- À: ficapable dedîrpofer 
les Chrériensafètaiir toujours prefls 
à bien mourir, epé }'ay crû le devoir 
inièrer dans ces Exercices de la Vie 
inceriettre , ponr l'utilité de tons ceux 
qui s'en ferN-iront , & qui s'en (èrvant 
chaque mois apprennent à bien vivre 
&.à bien mourir. Poar en profiter, 
peneirez^ bka ces^^uacce veritez. 

. I. 

Vivez cluc|ae jour , coaitQe cl»- 



-s 
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de la Pu inttrieun. uj 
que jour vous deviez mourir. La moit 
eft certaine, l'heure eft in<%rca js», 

II. 

Veillez , tenez-vous prefts ^ parce 
que vous mourrez' locrque vous y 
peq{èrez le m<Hm. 

III. 

Le joue de Jiôtre mort nous eft ca. 
chè , afin que nous veillions fur nous 
Cous les |ours de nôtre vie. 

IV. 

Celuy qui diffère au lendemain ta 
pénitence 6e fa converlton , elt en 
daller de mourir iàns convorlîon Se 
îàns pénitence, 

AVIS POUR LA PRATIQUE 
de cet Exercice. 

COmme c'ejfime vérité 'dont mur 
n avons tom les jours' trof 



ii6 'j4P^fS. ' 

A'exfirttfice ( & de laquelle math 
moins ■^oHS nous oublions facilement ) 
tju'il faut mourir ; que peut-être la 
mort nous furprendta & nous arrive- 
ra fubitement ^ ainfi que mus voyons 
'quelle fait fouvem a flufieurs lorf- 
qu'ils y penfent le moins i ou que les 
extrêmes douleurs de la maladie noUé 
^fieront la liberté défaire les ncles qui 
fiitt neeeffiirti à cette dernière heure, 
U piw impertante de toutes les hêw 
res i heure , après laquelle il n'y aura 
plus d'heure i heure decijîve de nôtre 
bonheur ou malheur éternel : ainfi il 
fera très-utile de prendre tous lestaoii 
un jour pour fe préparer par les exer- 
cices d'une mort en idée à ceux qu'il 
ftmdra rieUement faire quand il fait- 
dra n^Miltmm mvitrir. Veillez, & 
foyez préparez ; car a l'heure que 
vous n'y penlèrez pas , te Fils de 
i'homme viendra j dit nôtre Seigneiir 
en S. Marc chap. ly Et C Ecclefiafti' 
(fut'noûs avertit Eccl. n. Qu'au Uea 
où l'arbre tombera il y dcmeureia. 

Jant qu'il fe pourra faire la veil- 
le BU l.e jour de cet Exercice , on /ivêS' 
fipra Jàenmtntaiîem^t ,a/i Prêtre i 
« 
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a^Hi li'empêchera pa! ^ ^ite pour une 
préparaiion propre de la mort . on ne 
fAjjï fa Cofifejfton fpirimlle k J.C. de- * 
v.tm ou après U Sacrametitale , conmt '* 
elle eficy marcfuèe. 

^pres U Confejfion , Conféra U 
Communion réelle tn firme de FUtî- 
^«e , comme fi e*étoit la dernière : & ' 
fi l''on Communie réelltmem, on tâchera • 
cï avoir quelques médailles bennes pour ■ ' 
g.'-gpcr Indulgence pleniere. 

he jour de cet exercice ^ s'ilji peiit^ 
on eriTendra la Méfie , pour s'unir plus 
particulièrement en ce fiaint Sacrifice 
( qni efiime réelle reprefientation de 
etUty de k Cnùx ) *i Jésus- Christ 
moufi^t , Migrant m Pere Eternel, 
avec tous les fiicrifiets ^tà luy feront 
^rts jHfiijHes à U fin du morne, pour 
âtenirU grâce d'une fkinteviùrt. 

Il fera tres'UtîU de choifir tom les 
mois le dernier jour peur faire cet ixer^ 
c'ice : & fion ne U veitt faire tout de 
fuite , on pourra prendre le dernier 
point le matin , & le fécond a i^ucl- ^ 

autre heure du jour , ou le faire en , 
deux jours ; & -alors il faudra répète)' * 
les jiSes de Contrition , de foy, ■ 



iiS ^ r / s. 

d'EJperance & de Charité , ejm fim- 
au premier point ; obfervitnt dt faire 
et jawrlÀ fes méditations & fes levu- 
res fur U Jkjtt de la mort , & de j'e, 
xtrcer plus particHlitrement aux honmt 
teuvres & aux prAtiqnts de mortifiât* 
tien & de venu. 

Il faut rtmarepùr , q^ltnevn tj^H y 
ait plufieurs aBts marcfuez. en cet extr- 
cice^ce n'efi ijfue pcnnn fitciliter la pra~ 
tl^fte à ceux efui pour n'en nveir pas 
fhaèititde ^ juraient df la peine à les 
fùro ear tes miUeHrs font cçitx que 
tamttrfrodHtt. 

Nous avons 4joHtè à la fin de ctt 
Exercice les recommandations de Came 
en Franfois ponr la confolation des per^ 
finnes , qtà ayant dévotion ( vtttrprè-, 
vtttir fiàntmtm Uurmort ), de tes f- 
joindre , nt Us tmendoiim pas en Lu- 
tin : & en ce cm il faut obferver de 
Ranger Us termes ijusfe rapportent à 
un autre, pour fe Us applimer a fop 
mente : comme au lien de dirf Priez 
four luy , Recevez cette orne -, il faut 
£rè : Triez, pour nrny , Recev^mM 
i & a^Jt des autres rtfervam 
4t ffArt Ut ' C9t>ckfim ççt £xt>^ 
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\AP^IS. II? 
àce après la dermert Omifon. ' 

Or le fruit tju^on en doit tirer , ainfi 
^u'il fera dit en la Méditation fuivante^ 
c'efi le mépris du monde ^ U détache- 
pimt des chofts creéts , le renoncement 
a.fey-mème , & C amendement de fet 
défauts , qui font les vnài libyens de 
mm obtenir I4 grâce de mmr ^urtp' 
viort , fififera Te emmnetmnt d'tqte 

bUnbtwei^e, 

Si on fait avec foin cet Bxemee du- 
rant la vie /tin eh pat comefuAleçm- 
bien il fera mile a la mart, lerfyiCon le 
répétera , OH qu on It fera lire; 0nftr4 
la Méditation fiâvaate le matin après 
les prières, & a/ot^ qm defirtir, La 
■première partie de t Exercice de la mort 
fi fera a l'Eglife devant la Cormmniorj, 
m durant la Mefe, & on fera la den- 
piere partie le fiir vfrs Us quatre à cinq 
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MEDÏTATÎQN 

POUR ENTRER DANS LES 
' difpofition? d'une bonne mort, 

Mfttez-voHS enla prefttiçt de pieH> & 
f riez-le ^»"tl vous âtfpire ftpe owu» 

•' ftdftt^e de ta mfuvaifi mort , &Hn 
âeftr finctre delà honne-vie^ 

• 

POur fondement de cette Mé- 
ditation , il fàiu bien conce- 
voir cette vérité , que la vie 
nous eft feulement donnée de Dieu 
en dépoft : d'où il s'enfiiit , que fi 
nous ne fommes toujours prépaiez & 
djipofez à la Itiy rendre, nous luy re- 
fufons le droit de fouveraineté fur 
nôtre eftre , & que nous courons rif- 
que d'cnre furpris d'une mort impré< 
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Méditation. 



Il faut ^ue tout Us hof^ei mturtnt oui 
fiis , & ap-és ceîa ils feront jugez, ; 
dit le grand Apôtre S» 'Paul» AiM 

Hé.c. 9. 

COiifidcrant cette venté , qu'on 
ne meurt qu'une, fois, & qu'une 
mauvaifè more ne, fe pourra jamais 
reparer dajis. toute l'étendue de l'é- 
teroité j voyons combien iï nous eft 
jiecelïàire , pour n'être pas fiirptis , de 
veiller toûjours, comme ce ferviteur 
dont parle l'Evangile ) qui attend la 
venue defon maîcie.f» 5. Lucch. 11. 

I. POINT. 

Puifqu'il faut neceflàirement mou- 
rir , il nous importe grandement de 
bien comprendre cette vérité , que la 
mort étant très-certaine, &: l'iienre 
de la moL't tres-incertainc ;^toute la 
fagelle chrétienne coii[ifte à nous y 
bien préparer , afin de -ne pns man- 
quer à une affaire comme la bonne 
more , qui eft en vérité pour nous la 
£{Iusûapoctante , la feule Se l'unique 
T iij ■ 



iii MeJitatîûn. 
que nous ayons en ce monde , puî^ 
que nous n'y fommes que pour fauvcr ' 
nôtre ame,&: que la perdant nous per- 
dons tour. Qite prefitera-t-il à rhoiwaa 
de gAV^iT tout le ?mnde , s'il perd ftn 
«menait nôtre fouverain MaîtiejEsuS- 
Chmst. £» S. Alarc c. 8. 

O Dieu !-que l'aveuglement de la 
plûpart ttes htMnmes eft grand, qui ne 
peiiiâtit point à cette grande vérité, 
ne vivent que d'une vie terreftre, fen- 
fuelle & animale, & n'élevant jamais 
leur efprit aux chofès celeftes , atta- 
chent fi fort Iciir affèaîon à cette vie 
mortelle , qu'ils la préfèrent à l'éter- 
nelle î Qui aime fa vie ( dit nôtre Sei- 
gneur ) la perdra : & qui la hait en ce 
monde , la gaptera pour la vie éternelle. 
En S.Jean chap.ii. 

O mon Dieu ! ce n'eft donc p.is 
bien aimer la vie , que d'y avoir trop 
d'accache , puirqnc cette attache à h 
vie temporelle procédant d'un amour 
déréglé ^e nous-mêmes , nous met en 
danger de perdre la vie ércrnelie ; & . 
que vous m'alFurez que. Si quel^Hun 
vient à vcm , & ne hait la vie fenjk^ 
de [on ame , Une pm être vôtre Sfi^t* 
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, - . Me<Jlt4t!0f}. 113 
Éûnnez-moy. , Seigneur , une fîiinte 
haine de cette vie mortelle , qui me 
£i[Ic coniinu^enient tendre & pré- 
tendre à l'éternelle , pour vous y air 
mer a jamais. 

II. 

La mort des Sa'mti tfi prècUuJi de- 
vant Dieu_, (Jic le Pfalmiftc , Pfal. nS. 
Si nous voulons mourir de la mort 
des Saints , il nous f;iiit vivre comme 
les SainEs ; i. Tenant joûiours nos 
affedions auiTÎ détachées des chofes 
de ia terre, que fi ilous devions ihour 
rir à chaque moment , puifqu'i! n'y a 
moment auquel nous ne paillions être 
furpris de !^ mort ,& où noift ne de- 
vions être préparez & dilpoièz à la 
recevoir, fi nous ne voulons hazaider 
nôtre falnt : i.Surmontant la crainte 
«aturelle que nous avons de la mort 
par la Foy & par la confiance que 
nous devons avoir que Jesus-Chrisi^ 
qiiî tient les plefe de la & de la » 0 
jnorc , & qiïi ;iqus aîroe ingniment* 
■plus que nous né nous aimons noui- 
mêmes , nous l'envoyera au temps, ^ - 
T iiij 

* 
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iî4 Méditation. • 

eu la manière qu'il a prcvù tîarls 
Toidre de fa divine Providence, noirs 
être le plus conveiifi^le. Ne noifs 
a-ï-il pas créez pour la vie éternelle'? 
Ne la croyons-nous pas plus heureu" 
fe que cette vie mortelle î Si nous 
ne vivons dans ces fentimcns , nous 
n'avons point de fby , & par coi^e- 
«[aenc point d'eiperance^pauque nous 

, ne pouvons parvenir à cette vie bien- 
henreûfe, qu'il nous a promifè, que 
par la mort. Mais quelle chanrà 
peut aufïi avoir une ame intereflë^ 
qui aime plus fa vie que là volonté 
de Dieu , & qui â plus de crainte dt 
mourii: , que de defir de le voir & de 

' s'unir à luy. La parfattt charité ( die 
rEcrit3te en S. Jean 24.*) ehafe U 
eraime. Et fi nous devons montrer ! 
l'amour que nous portons à Dieu 1 

fiar la haine du pecné ; quelle haine 
uy portons-nous , puifque fçachant 
que nous ne pouvons vivre fans en 
^commcrrre, toujours quelqu'un, nous 
'fc . ^.T.iignons néanmoins H fore la jnorc; 

* O i\ nous avions un véritable amour, 
avec quelle joiei'embralTeriQns-nous,' 
» pour nous voir ep état de pe pouvoic 



Digilized by GoOgle . 



'Medhat'tiJt. iU 
'plus offènfcr fon infinie bonté , puifl 
que le plus petit péché ( comme di-» 
icnt les Doéîeurs^ eft beaucoup plus 
à redouter que la mort. 

Quand Dieu nous doiiiieroit le 
choix du temps , de l'heure & de la 
maiiicre de nôtre mort; pourrions- 
nous mieux clioi/îr que Iny , qui en 
ordonne p.ir (a fagL'jiè , par Çx puif- 
fance & p.ir fi bonté infinie jiSc qui 
nous ayant fiiits pour îuy & rachetez 
de fon fang , ne defire rien tant que 
de nous f.uiver , ^v: de nous faire par- 
venir à n.ôtrc fin : Et puilque la foy 
nous apprend cc:tevcritc, pourquoy 
ne iuy afcandoniierons-nous pas en- 
tièrement le foin de nôtre vie & dà 
nôtre mort î Que peut-il y avoir de 
meilleur pour nous au Ciel & en la 
Terre , en la vie &c en la mort , que 
d'accomplir là ires-jufte & très- 
faintc volonté î Et puifqu'il faut ne- 
.cclBiirement que nous en fubiiïiona 
les ordres , ne vaut-il pas mieux le 
Éiire librement par une humble foii- 
miffion , & par une filiale confiance 
jcn fa divhie bonté , que^- d'exécuter 
par Éïrce fes ordres , comme ^jit les 



■»i6 Meditatuifi. 

tlcmohs ; & nous rendre, par noiîra 

. tefiftnnce, cette ailioii pbs digne de 
châtiment , qiïe de recompenfè î Si 
la crainte de nos péchez nous fait 
appréhender la mort , & defirer la 
vie pour en faite pénitence -, qiieJle 
meilleure pénitence pourrions -nous j 
fàire, ny qui foit plus agréable à 
Dieu, que de nous conformer par- 
Èiitement à fa faintc volonté, & uibir 
l'arreft: de nôtre mort ^ pour luy ren- 
dre l'obéilîance qu'une créature doit 
à fon Créateur , èc luy témoigner ■ 
que nous préferons l'honneur de luy 
plaire> nôtre propre vie î Si les aûes 
«Mit eftimez méritoires à proportion 
qu'ils nous font diffaciles à exécuter, 
que peut-il y avoir qui nous foit 
plus difficile , que ne r^oncer à Is 
vicï Et quelle meilleure |)eiutence 
pounions-nons' faire que de dent- i 
jier de bon cçeut à Dieu noftre vie, i 
puifqu'en la luy donnant nous luy ' 
donnons non feulement tout ce que | 
nous luy pouvons donner, mais aiifli 

■ tout ce qui nous eft de plus cher: 
Nul n'a fias, gran^ charité , ^ue 
qd dgnge /a vitj dit nôtre divin Saa- 



Oigitized by GoOgle i 



Afeditaitort, 'iif 
veiir , En S.Jeanchap. i;. Ec fi un 
Dieu a bien voulu mourir pour nous 
d'une mort fi douloureulè & Ci infâ- 
me. Se donner Ta vie for une croix 

{lour nôcre ialut ; oiecons-noOs bien 
uy reiiifer la âocrc î eftimons-^iootf 
nôtre vie- pliù prédeaiê ou plus ne- 
Ceflaire que la iîenne i O mon ame ! 
û nous avions Un peu d'amour pout 
Dieu,, & de ' reConnoidânce de ce 
fouverain bîen-feitjne devrions-nous 

f)as defirer d'avoir mille vies , pour 
es luy donner coucesî Qu'avons-nous 
qui ne hiy appartienne î O mon 
Dieu ! puifque je -ne fuis rien que 
par vous , je ne veux eue que pour 
vous ; & pourvu que je fois ce que 
vous voulez que je fois , il m'importe 
fort peu de vivre ou de mourir. 



' * ■ JjjiBiom & Rtfitations. 

PUifqne du moment de ma mort 
dépend mon fakic éternel , faites, 
fnoy la grâce , mon Dieu , que par 
'une verijj^ble haine du péché , par 
tu parfâic mépris du monde , de Tes- 
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iiS Meiitat'toTl. 
vains hoimeiirs , de fes plaifirs 8c cfé 
fcs richftres , & par un entier renon- 
cement à moy-même , je me tienne 
toûjours préparé à cette dernière 
heure , & que je ne me laiHè jamaù 
aller à l'oubly de-la mort , de peut j 
que laiirant étendre la lampe de la 
charité , Se défaillir Tbaille des bon- ' 
lies œuvres dans mon ame j-vous ne 
iat furpreiiiez en cet étât , & ti<e me 
difiez comme à ces Viefges folles , 
dont parle l'Evangilejen S. Matth.'ch. 
ij. cette cpouventable proie : Jt ne , 
v»Hs cemois feint. Mais que me tenant 
coâjonrs dans' l'aicence de vôtre ve- 
nue j je mérite d'entrer' avec vous i 
dansccsnôces éternelles, o« /"aw/nW I 
point vu, ny foreille tnttndn, ny le cour 
dt thomne compris , ce ^iie i/otu avez 
frépjtré a ceux aui vom dmmt. Don- 
nez-moy, mon Dieu, la lumière de vô*. ( 
tre S.EIprit ,afin que je ne melailtè 
point tromper ,ny feduire par mes fens, 
en prenant le faux ponrlcvray;&quc 
je n'eftime les chofes de cette vie mor- 
telle bonnes oumanvaifes , qu'autant 
qu'elles me portent-, ou qi^elles me 
détounieni de ma fin detniele. 

> 
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. C O N C LV S 10 N. 

Concluons cette Méditation par 
cette vérité , tjne fi nous vou- 
lons momir cle la moiE des Jnftes , il 
nous faut vivre de îa vie desjitftes, 
puifqne le vray moyen d'obtenir une . 
bonne mort , clt de mener une bon- 
ne vie : & comme il n'y a rien de 
plus précieux , ny que novis devions 
plus acfirer qu'une bonne mort:,auflî 
n'y a-t-il lien de plus niallieureux, ny 
que nous devions plus redouter, 
qu'une mauvaife mort : &- le meil- 
leur moyen de nous allurer dans une 
affaire de cette importance , cfl de 
vivre chaque jour comme s'il devoir 
ccre le dernier de nôtre vie , tenanc 
toûjours nos affèdtions auffi dégagée» 
choses de la jcerre ^-que II nops i. 
tions a riieuce de mort , 0à tout ce 
qui n*eft poinj I>ie(i nous paroîtcai 
comme de ia fumée qui fe dillîpe, ou 
èpjftne une ombre qui .dilparoift. 
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ijo Exercice 

EX ERCI.CE 

TRES-UTILE 
POUR S E PREPARHK 

A LA MORT. , 

MQ MENTO MORTIS 
fendet Mtrmtas, 

1-e ioiit que vous fer« cet Exercice , 
aés vôtre réveîl entrez dans ht pen> 
fëé de la, Mort,& regardez ce jour 
çoinm'e le demi^ de vôtre vie. 



PREMIERE PARTIE, 

ï. "T Magi^tz.-vom être M Ik maùule 
Xà ^extrémité, & tjue vefiifhit 
'^ngt de la part de Dieu vous vietit éitr ' 
poncer farrefi 'trrtvocahle Âê vofirn , 
mrt , & qu'U votu dit comm. Jfiijt k 
EztchUs , If. j8, - , 

DUpolèz de vos apures ; car vous, 
'flopunçz , & votfs lie viviéz ptps. 
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fourfefriparer a la Mort, iji 
fnfimU M*!c fUds de vofire Cruci-' 
fix , &9liWt le S. SfKrtmept , implo-r 
nz de loHt vôtre coe»r laQrace & la lu- 
mière du S. Efprit ^ r^ffiftatice & h, 
fecoHTs de la fàntt l^terit, de vos faints 
Prete^tm , & de vofire hm * 
fm faites lu ji^t fià/BOm, 

ACTE DE RESIGNATION, 

On cœur eft préparé , mon 
Dieu , mon cœur eft préparé j 
que vôtre volonté , & non pas la 
mienne, fbit £iicc en moy & pir moy, 
maintenant, & pour l'éternité. 

I. Dieu éternel , immenfe , & in- 
fini , qui vous fuffilez à vous-même, 
& qui n'avez nul beibin de vos créa- 
eiites î que ine doit-il importer de 
vivre ou de mourir , poitrvû que j'ac 
compliire voftrc fàinte volonté, Ctt 
laquelle feule confifte ma vtaye vici 
Qu'il ne Toit donc poinc- Ëiic , mon 
Dieu , comn)e je leoic , mais comn^g 
vous voulez, 

jivÏH A mflre neMt* 

X, Pour reconnotcreU dépendance 



15* Exemei 
ffue j'ay de vous, mûn toamSiâ 
Créateur , 5c cotifeffix ^flbemnit 
devant le ciel & la terre , que Vous i 
feul êtes [e Teul qui êtes ; & que moy 
miferable créature, je fbis celuyqui 
ue fuis point ; j'enibmire avec une 
humble foumiUion la deftrti£tion*de 
cet être corruptible , Se je confens | 
que par la' mort il retourne dans le j 
néant dont vous l'àvez tiré. j 

'Ro^ de notre être entre ies mmi 
• de Dieu. 

O mon roiTvernin Créateur! je ' 
veux vous rendre l'être que vous 
m'avez donné j & pour cet cfîêt j'ac- 
cepte la mort en la manière qui vous 
àgrécra , & qui vous glorifiera le | 
puis. Dilbofez donc de voftre créa- | 
ture , & dctruifez ce corps du pectié, ' 
en punition des offènfes qu'il a com- ' 
mifcs contré vôtre divine Majefté. 1 
iQïie le corps rfetourne dans la terre; 
• mais que-l'erprit , qui eft créé à voftre 
iitia^e,re|[OurnedansToftrcfèin. - 
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pour fe prèpartr a la Mort. zj3 

' Reconm'tJpnKe du fowvtrdn domaine 
Dieu fur notts. 
4. O mon Dieu > bien que ma 
mort foit necelfaire , cependant pouc 
yoftre amour je la veu» rendre vo- 
ïontaire. Je me réjouis de ce qu'elle 
me mettra en état de ne pouvoir plus 
refifter au fouverain Domaine que 
vous avez fur moy, comme Seigneur 
légitime de toutes les créatures 
l'accepEfi en punition du mauvïire 
tifage que j'ay £iîc du franc arbitce 
que TOUS m'avez donné. 

Recevoir ù mort comme m châtknet/t 

y. Puifque la mort , ômon Dieu, 
cft le châtiment que vous avez or- 
donné pour le péché ; c'eft d'un ccsnr 
humilié & fournis à l'arreft de voftre 
juftice, que je l'accepte en efprit de 
pénitence , avec toutes les douleurs , 
les humiliations & les privations qui 
la fuivent , pour la fâtîsfaftion dç 
tous les péchez que ^'ay commis. 

y 
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JJ4 Exercice 

OffrAtide de nafire vie k Dieu. 

6. Recevez , mon Sauveur , le fa- 
crifice que je fais à voftre divine Ma- 
jefté , de mon corps Se de ma vie , 
qae je vous-offre , & que je vous im- 
mole comme une viftimç qui vous 
eft faCrifiée. Umflêa-te à eduy que 
vous av« oflèrt pour moy en. la , 
Croix, & con&nKs-te par le feu (te 
^îpftre divin amour. 

X>e^ dt rendre à Jefut - Chrifi mort 
pour mort, 
y. O mon divinjBS.uç ! {wifque 
l'amour que vous me portez tqos a 
mourir en la Croix pour mon 
làlut ') n'eft-il pas bien raifoniiaUe, 
que pour voftre amour j'accepte de 
bon caruc la more ^ pour cofitre- 
changer aorani qu'il me fera p^blCj 
celle que vous avez endurée" pout 
moy î O que n'ay-je mille vies, afin 
de vous les donner louus pour cei 
effi , vous témtMgnec que vous 
efte&mon Otea ! 
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pou-/ fe préparer à la Mort, i.p 



II. 

ConfefHon fpirituelle. 

Pro fondément himillé mxfà^s dejefui' 
Chàfi , cormne s'il voiî^toit prefent 
en fa famte humanité ^ accufe'^vom À 
liiy de tous vos ptche'^, enfdfam une 
briéve revue -, enJitUe de ^uoy vom 
exciterez, voftrt ame a une vive &^ 
Mmurtufe rtpentance de vos défauts, 

ACTE DE CONTRITION. 

OMon Dien ! jtrofteraé devant 
Toftre fcHiveraine Majeâé , je 
TOUS demande tres-humblement pr- 
don du grand mépris & abus que j'ay 
fait de vos (ainces grâces , & de tons 
les péchez que j'ay commis depuis 
ma nailïàncc, en penfêes , en paroles 
Se en oeuvres : je les retraite & defl. 
avoue de tout mon cœur. Ciiy, mon 
pieu , c'tft de tout mon cœur gue je 
Jes detefte & que je les dtfavouc ;& 
je voudrois ne les avoir jamais com- 
mis , non pas |>our les peines qu'ils 
meticcnt mais fealemeni à caufe ' 
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pour Je préparer a U mort. lyf 
O Pere Eternel 1 puilqiie volîs avez 
tant aimé le monde , que de ki^ avoir 
donné voftre Fils unique -, j'oie bien 
efperer Ht: voftre mifciicoLde le (aluc 
de mon ame ; pnilque vous ne nous 
l'avez pas donné pour nqjis condam- 
ner , mais pour nous faiiver j & qu'à 
cet efftt vous luy avez impofc le tres- 
faint Nom de Jésus. Luc. i. 

OdivinjEsus ! foyez moy Jestjs ; 
& reiTouvenez-vous que vous aver 
dit, que vous n'êtes point venu poitt 
lesjuftcs , mais pour les pécheurs. 
Lhc 5. O mon Dieu ! vous ne voulez 
point la mort du pécheur , mais qu'il 
îe convertiire Ôi qu'il vive. En Ez.ech. ' 
18. Convertilïcz-moy donc à vous , 
afin que je vive d'une. vie éternelle. 

Venez , Efprit divin , ™is rL-poftT 
dans mcm ame avec vo^ept dons , ç 
pour la purifier , vivifier , iuftifier & 
Hinitifier, Confumez en elle, par le 
feu de vôtre Paint amour,tout ce qu'il 
y a eiicore de terreftre, & fortifiez-la: 
en ce dernier palTage contre toutes les 
tentations de Tes ennemis. 
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- *î8 Mxtmct 

A£it de Toy, I 
1. Je protcfte , mon Dieu , devais i 
ïe ciel & Ja terre , que je veux mon- ! 
rir dans la foy & dans l'union de U 
fainte Eglife Catholique , Apofto- 
lique & Romaine , que je crois icr- 
mement tout ce qu'elle croie & en- 
fcigne ; parce que vous ^ mon Dieu , 
vérité éternelle , l'avez dit & révélé, 
6c que vous êtes une infinie bonté &c 
laintcté , qui ne pouvez tromper 
perfonne ; une fagedè infinie , qui ne 
pouvez errer ; & que vous êtes tout- 
s ■ puiflànt. Et dés maintenant je defa- 
voue toutes les tentations contraires, 
. que mon ennemi me pourra fuggeret 
aux derniers momens de ma vie : je ! 
tous remcrde , mon Dieu , de tput 
njon cœur^de la grande grâce que ' 
^ vous m'avra faite, de m'avoir mis au I 
nombre des enfàns de vôtre fàinie 1 
Eglife. . I 

Récitez, le Symbole du jibôtm.CttÂa 
in Deum ,,&c. 

pmefitz. ^Htyous tes croyez, tom,. 

-Â^ t^EJperanct. ' 
a. O mon Dieu ! bien que pont ' 
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pour fe préparer à U mort. 155 
l'énormiré & k mulciuide inconce- 
vable de mes péchez, je mérite cces- 
juftcment l'Enfer ; néanmoins me 
confiant entièrement dans les mérites 
démon SauveurjEsus-CuRisT, & en 
la grandeur infinie de vôtre miferi- 
corde , qui peut plus pardonner que 
je ne puis pécher, je ne laillè pas 
d'en clperer le pardon , & la grâce de 
perfeverer en vôtre amour, auquel 
je confacre le dernier moment de ma 
vie. 

^Sle de Charité. 

3. O mon Dieu ! quand fcra-ce 
que mon ame lèparée de ce corps 
mortel & de contes les créatures , 
s'unira paiikitement à vous , & vous 
aimera de cepiir &invauablciimoiic 
donc les Bienheureux vous aiment 
dans le Cieh ■ 

Que veux-je au Ciel ou en la 
terre , finon vous , le Dieu de mon 
«cEur, mon Dieu , & le partage éter- 
nel de ma felicité ! . 

J'ay regardé toutes chofes com- 
me tm néant vil & méprifable , pour 
gagner Jxsus Chkist, 
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1^.0 Exerctct 

jiBt d'amour dn frochain. 
4.- O mon DifU ! je vous demande 
grâce & mifcricorde poUr toutes les 
créatures que vous avez rachetées 
de vôtre Sai^, , particulièrement 
pour les véritables enfans de voftre 
laiiite Eglife , & pour ceux de qui 
i'ay reçu quelque déplaifir , à qui 
je pardonne, mon Dieu, pouir l'aniotic 
de vous,coiTime je defice que vous me 
pardonniez. 

Dffirde recfwirjE SUS- Christ* 
j, O mon Dieu , mon Créateur & 
mou Rédempteur , mon principe & 
ma fin , l'objerumque & fouverain 
de mon amour , que<^'ay un extrême 
défit de vous tecevoir,. pour m'tinii 
à vous \ Veyez donc en mon ame, 
fahétihez-la , rcmplifFez moncŒUt 
dé vos grâces , & pofleicz toutes f« 
aâèâions, afin qo? tous les momeiB 
de la vie qui me refterit , foient en- 
aerement cônfacrez à voftre amoor. 
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^ur fe ^épartr à la Toort, i^t 



I I L 

La Communion fpirituellc pour Viai 
tique , ou la facramentale , H on , 
vous permet de la feire. 

Ecotttez vôtre bon Antt , qm vow 
invite à manger ce pam £ vie ^ & qid- 
■voits éik comme À EBe. 

Levez- vous & mangez : car il vous 
cefte encàce un ^and chemin à &ire. 
5, Seg. eof. 19. , 

Reprefenten-voHs <fue Jcsus-Chkist 
tijjifié de la faime t^ierge, de vôtrtbou 
^nge & de vos fdms P'nteEhurs, ertrt 
dam votre chttffi^re ^ pouf vont aJôùtu- 
firer luy^me de fes div'mes mains , fi» 
facrê Corps , cmm^ iljit à fit Apofires 
en fa dtrniert Cent , (îr ^n'Uveut dit : 

Prenez & mangez , ceçy eft mon 
Corps , qui a éïe livré à la mort , 
pour vous dcHimc ]a vie; 

J/^ant 4dmi detoHtvStrewiir , di^t- 
If^ et s farces. 

O liao» Dieu ^ pnifque vous avez 



141 Exercice 

die que ceîuy qui vous mangera, vi- 
vra éternellement , Se qu'il ne mour- 
ra point , faires-moy la prace , que 
par la réception de vôtre facré Corps, 
je ne vive plus qu'en vous , par vous, 
Se pour VOUS; & que quittant cette 
vie mortelle , je puillè par la force !c 
vertu de ce pain divin arriver dans le 
ciel , à la vue & à îa joiiiiïance de 
vôtre divine Majefté. 

Hé ! d'où me vient ce bonheur, que 
mon Dieu me vienne vifitcr ! 
. .Seigncnr, je ne fuis pas digne que 
VQUS encriez en mon ame, mais dites 
feulement une parole , & elle fer» 
guérie. 

. L'aysM nfâ , tntrttttié^ vbus. *- 
mourtHftmtm avec Iny i faim venir m 
Jk pre/ètKt fous voS fens & toutes vos 
puijlMces ,pour luy jktre comme un fer- 
mat de fideUti } nnMveiiez. les vasux 
& Ut fnm^t ^ue vam Iny tivtx. fai- 
tes : conjurezAt de ne vom fins 
donner ; & dites luy comme les Difckttt 
dhmms .'^Demeurez avec moy, Sei* 
gneur , car il fe fait tacd ; le foir de 
ma vie eft venu. Ou mec S. ^ùnewr î 
tai^ oHintenaiK j Ssi^oc , allée 
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pour /è préférer k h morf. '14.J 
ïfitre ferviteur en paix , paifqu'il a 
vûràutéùt defonlaTût. EtaveeDa* . 
w^.-Encore que je marche au milieii 
de l'ombre de la mort , je necrain- 
dray aucun mal , parce que vous êtes 
avec moy. 

O mon Dieu ! mettez-vous com- 
me un divin cachsc fur mon cœur , 
afin que toutes les chofcs de la terre 
n'y ayenc plus d'entrée. 

Vnijîsz. vojlre Contmunlon à celle que 
fit ce divin Sauveur avant fa wort , 4 
taittcs celles y«e la tres-fiiintt Fk'-gt & 
tous les Saints ont faites dwatit leur- vie ; 

encore à toutes celles tfui fe feront juf- 
^ues a la fin du mande ' , pour fitppléer 
aux défauts ijhs vous avez, comrnis en la 
recepti n de ce divin Sacrement. 

Remerciez, Dieu de l'a grâce f^uil vous 
a faite de le recevoir ^ & de toutes celles 
qu'il vous a fi lihralement communi- 
ijuées i & convie\^tOHtes les créatures À 
feu bénir , louer & remercier mec vota, 
tn recitant le Pfeaume tiy. 

Laudate Dominum otnnes Gén- 
ies , Sec. eu le Cantique ,■ Benedicitc 
on^a opéra , &c. 



Digitized by Google 



Exercice 



SECONDE PARTIE.. 

jlprèf la Cmmmion .faites les ABtt 
fmvans en efprk de ftmunce. 

I.' y*V Mon Dieu ! pour fatisfàire 
Vy autant que )e puis à voftte 
divine Juftice , & vous &ite une 
amende honorable de mes péchez , 
j'accepte de tout mon cœur la mort î 
& je me réjoUis que mon ame foit 
ïcparce de mon corps en punition 
des péchez qu'elle a commis, en fiit- 
vant pIÙ£oft fes incUna«(Mis déré- 
glées , que vôtre fainte volonté. 

1. Et que ce corps en punition de 
fon orgueil & de fon ambition , foit 
caché dans la terre , & foulé aux 
pieds. 

5. Et pour l'amour defordonné que 
je luy ay porté, & le trop ^rand ioin 
que )'ay eu de Iny donner les aifes & 
fcs plaifirs , qu'il retourne en poutri- 
ture, & foit la pâture des vers. 

4. Et pour l'attache que j'ay enS 
aux tnens & aux aéanircs , abui. 
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^oHr fe ^parer à la mort. i^f 
que j en ay fait , que j'en fois privé & 
leparé. 

5. Et pour l'oubly que j'ay de 
vous, mon Dieu , pciidatit tna vie j 
j'accepte l'oubly qu'on icra de moy 
après ma mort. 

6. E: pour m'être fervi de tous mes 
fois pour vous ofïènfer , j'accepte St 
vous offre Ja privation de tout icnti- 
mejit. 

7. Et ep punition de ce que j'ay^ 
ibuvenwtecherdxé de complaire vai- 
nement aux ccéatnres ; que' je leur 
ibis par la mort un ^bjct de haine & 
^"horréur. 



Pour les apjiroches Ae !a Mort. 

Ecoute^voflrt bon -Ange , vont dit 
comme aux Fierges de t Evangile. 

VOicy l'Epoux qui vient , allez 
au devant de luy. 
F' ms préparant a fa venue avec la 
lampe ardentu de la charité dans les 
mams. Dkis avtc David .- Je me 
£iis réjoGy de ce que l'on m'a dit ; 

X ii; 
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Xxenlct 

Nous irons en la maïfon du Sei- 
gneur. 

O Seigneur Dieu des vertus, qnc 
vos tabernacles font aimables ! tnoa 
ame les fbuh'aite jufqaa défaillir. 

Mon ame a foifde Dieu , fource 
de vie : quand viendray- je , & paroî- 
tray-je devant fa face i 

Comme le cerf altéré defire les 
fources des eaux ; ainfî , ô mon I^eu! 
i^cm atne voas (ôuhitite. , 

O quç.j(ay on extrême tuA d'être 
délivré de ce corps mortel , pour êite 
avec J bsvs-Cbejst» 

Vnim iè Jesus-Chilist mwira». 

O mon divin Jtsns ! faites-moy 
la grâce que mes douleurs Ibient 
unies aux vôtres , mon agonie & ma 
mort Hintîtifiées par la vôtre ; & que 
je puilïè participer aux lactées difpo- 
fitions que vôtre fainte ame eut au 
dernier moment de vôtre vie, auquel 
je m'unis de tout mon cœur ; pour 
fiippléer à celles qui ma manquent , 
je m'abandonne àvous, Afin de Souf- 
frir pour vôtre ampur les doolears de 
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pour fi pnparer a U mort, 147 
h mort , autant qu'il vous plaira, & 
je defavouë toutes les impatiences 
que le mal me pourra £iice com- 
mettre. 

jReewre^ à ta fidtttt fTergc & mx 
Samtt. 
m 

O fàinte Vierge , M«e -de mon 
Dieu^ refuge des pécheurs ! foycz 
' maintenant mon Avocate , & fàites- 
moy rclTèncir vôtre pouvoir envers la 
ttes-lainte Trinité, 

O Marie , Mere de grâce , Mère 
de mifericotde ! recever-moy à l'heu- 
re ds ma taoct , & dé&ndez-tuoy de 
l'ennemi. 

■ 'Montrez que vous êtes ma Mere, 
& faites que celuy qui pour nôtre 
faiut , a voulu être vôtre Fils & naî- - 
tie de vous , nous reçoive auQÎ par 
vous. ' ■ V 

. . Saints & Saintes, &vohs tous EC 
ptits bienheureux , intercédez main^ 
tenant pour mon ame , & fecourcz- 
inoy en cette extrémité , afin que }è 
pui0è remporter la viAcice fiu mes 
ennemis. 
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XfS • Exercice 

Grand S.Jofeph, & vous mes faines 
Protefteursj aiTirtez-moy. 

Grands. Michel, combattez pour 
moy. 

Ange charitable , mon cher gar- 
dien , défendez-moy des embûches de 
mes emiEmis , Se ne m'abandonnez 
point en ce denyer paflage. 

Pere Eternel , regardez - moy ea 
vôtre cher Fils J esus-C h b. i s t , qui 
a répandu Ton lang pour mon faluc' 

Ayez pitié de moy félon la gran- 
deur de vos mifericordes , Se pardon- 
nez-moy mes pecbez pour la gloire 
de vôtre faint nom. 
. N'entrez poim^monJDiea, en ju- 
gement avec moy , car aucun des vi- 
vans ne Ce pourra juftificr en vôtre 
préfence. 

Mettez, mon divin Jésus , vôtre 
Ooix & vôtre Palîion entre vôtre 
jugement &c mon ame. 

Mon Dieu , mon fort eft entre vos 
mains , lauvex-moy. 

Seigneur , j'ay efperé en vous , je 
ne feray point confondu éternelle* 
meni; 
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'jilh dadoramn à la tres-fatntt 
Trimté. 

OTres-Hiinte & ^trcs-adorable 
Trimté , je vous adore de tout 
mon cccuE , & je m'unis maimetiimt 
& pour rérernité , à toutes tes ado- 
rations &lou3t^es que l'huinanicé 
tres-fâinte de mon &tuveur Jesus- 
Chri5t , que fa tres-fainte Mere , 
& qiie cous les Saints & les Efprits 
bienheureux vous vendenr & vous 
rendront éternellemeiic dans le Ciel ; 
p vous ofïî'e tous les ûcrificcs de 
cette cres-fuinte Humanité, qui vous 
font maintenant offerts , & qu'on 
vous offrira jufqu'au jour du Juge- 
ment , fur tous les Autels du monde, 
pour la fatisfadtion de tous mes pé- 
chez , & pour adiou de grâce de 
tous vos divins bienfaits, 

Si en dit la RscommcadMion de Pamt, 
Fort obfervtTA de fidn et^te cette Co»- 
dn/tm : puis fon dira U ^ 5ubv«UW 
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Conchifion de cet Exercice. 



Aîk^ Céntritioti. 

■ O mon Dieu , je m'abandonne to- 
talement & lâns refcrve au divin ju- 
gement que TOUS Êrrczde monameî 
je m'y ibûmets de tout mxtà cœur , 
je l'adore & le révère maintenant Se 
pour l'éternité comme tres-jufte Se 
ttes-éqiiicable. 

Evpirat'm (piritHeUe. 

Tenant vojh-e Crucifix en mah, dit» 
ces fareles : Voicy , ô mon Dieu , mon 
Créateur & mon Rédempteur ^ que 
je viens à vous, parce que tous m'ap. 
peliez ! Recevez-moy dans le fèin 
de vôtre mifcricorde. 

Et baifam amowiufemem les playu 
de vofin Crucifix , prononcez, les /àms 
noms de Jésus & Je Marie à ckaque 
faroh : puis ayant dit as derakret pa- 
roles du Smvfur: 

^ Mon Dieu , je remets mon efprit 
TOtte vos iiïains , expirez Mm U fé- 
erie playt du ceflé Jésus , eboififétr 
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four fe prépartr k la mort. ij^ 
la pour vofirt tombeau , & each^ous 
dans fin ahin coeur. 

Afrâ'ctt Exaùee 'muj nous- devons 
regarder comme des ferfmms rru^es a» 
monde & à nous-mêmcj^ Ehjhite de 
fuof nous devom.Jwvetit dire avte fai^ 
Ptm. Je vis , mais ce. n'eft plus moy, 
c'eft J ES u£ -Christ qui vie en 
nv>y , & ma vie ell caisse ' avec 
Jesus-Christ en Dieu: 



RECO MAÏ E ND A T I O N_ 
de l'arns , cjnl fe doit commtncer par 
, lis pnk:s Litanies; & Us Oraifons 
' Jkivanîts fe diftnt pen.iatit l'agonit. 
: Ces prien's ferviront À ceux J'eronC 
auprès des manboriÀs. 

SEigneiir, ayez pitié de nous, 
Jc'fus-Chcift, ayez pitié de nous. 
Seigneur , ayez pitié de nous. 
Sainte Marie, priez pour luy. ■ ■ 
Saines Anges & Archanges , pder 

pour luy, 
Saiii: Abel , priez pour luy. 
Chœur de tous lesjuftes , pria tous 
pour Ivty,' . 
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Exercice 
Saint Abraham, priez poiir hty. 
Saint Jean-Baptifte , priez 
Saints Patriarches & Prophètes, piiez 

tous pour luy. 
Saint Pierre , 

Saint Paul , p^ez 
Saint André , priez 
Saint Jean, p^ez 
Saints Apoftres& Evangeliftes, priez 

tons peut fny. 
Saints Difciples da Seigneur , priez 

tous pour luy. 
Saints Àmoceos , prie;^ tous pour luy. 
Saine Eftienne , p^j^ 
Saint Laurent , pria 
Saints Martyrs , priez tons pour Iny 
Saint Sylveltre, pri^ 
Saint Grégoire, ^riez 
Saint Auguftin, priez 
Saints Pontifes & Confefleurs, priez 

tous pour luy. 
Saint Benoift , p^jg^ 
Saint François , pnet 
Saints Moines & Hennîtes, ptici 

tous pour luy. 
Sainte Marie Magdeleine , priez pour 

Sainte Luce » priea pwir luy. 
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pour ft préparer à la ynort. 

Saintes Vierges ,& "Veuves , pries 
toutes |>our lu]^. 

Saints & Saintes de Dieu, intercédez 
tous pour luy. 

Seigneur , foyez luy propice , & par- 
donnez-kiy fès péchez. 

Seigneur , foyez-luy propice , & dé- 
livrez le. 

Seij!;neur,dclivrez-le de voftre rolere. 
Délivrez- le du péril de la mort. 
Délivrez le d'une mauvaife mort. 
Délivrcz-le des peines de l'cnfèr. 
Délivrez-le de tout mal. 
Délivrez-le de la piiiirance du diable. 
Délivrea-le par vôtre fainte Nati- 
vité. 

Délivrez-!e par vôtre Croix 8c vôtte 

Pafïïon. 

Délivrez-le par vôtre mort & vôtre 

fepulture, 
DélivrezJe par vôtre glorieufe Re- 

(iitreâion. 
Délivrez^le par vôtre atfanùrable AC 

cenGon. 

Délivfez-le oar la grâce du^t Ef- 

prit Confolaceur. 
Délivrez-le au pur duji^emene. 
Semeur , nous vSus pio» que vous 
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454 .. ■ ^xtrciet 

nous écoutiez ,pauvr« petieurs. 
Nous vous prions que vobs iiotis 

écoutiez y afin que vous luy pan. 

donniez. 



Jems-Chrift , ayez |rieié de nous. 
Seigneur , ayez ^siè de nous. 

ORAISON. 

Troficifcnt , amm ehrifitatu. 

Quittez ce monde , amc Chré- 
tienne , an nom de Dieu le 
Y'lic rout-puiilànr, qui vous a créée ; 
au nom defonFiisjEsus-CH».isr, 
qui vous a rachetée ; au nomdufaint 
Érprit, qui s'cft répandu en vous j au 
nom des fàints Anges & Archan. 
ges, des Trônes, des Dominations, 
des Chérubins & des Séraphins î au 
nom des Patriarches & <îes I^ophe- 
cesjaunom des Apoftres &.des£- 
vangeliftes, , des fàints Mfirtyrs , & 
des Côj^fèflbirs } &au nom des fainis 
Rchgicux & des Anadiotettes, des 
faintcs Vierges , & de tous les Saints 
6c l£fi Sawxes de Dieu ; qu'aujonc* 



Seij 




pitié de nous. 
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peur fe préparer a la tnort. i^j 
d'Kuy vôcte liai foit en paix , & vô- 
tre demeuie en la fiiinte Sion , par 
les mérires de nôtre Seigneur Jésus- 
Christ. Amen. 

O RAISON. 

Dtus CUmtns. 

ODieu pl^n de bonté & de cle- 
mence ! qtii félon la. grandeur 
infinie de vos mifericordes , efKiccj 
les péchez des penitens , & parc^n- 
ncz les crimes Se les fautes palTees 
jcttez un regard propice fiir voftVe 
ferviteur ( N, ) Exaucez fes prières, 
pour la'remiffioii de tons fes péchez, 
qu'il confèlfe de tout fon cœur au- 
tant qu'il peut. Renouveliez en luy, 
Perc tres-bon , ce qui pourroit y 
être de corrompu par la fragilité de 
la nature , ou de dépravé pr la ma- 
lice du démon ; 8c unillèz au Corps 
devoftre Eglife triomphante ce mem- 
bre vivant de Jesuï-Christ. Ayez 
pitié , Seigneur , de fes foupirs ; ayez 
pitié de fes larmes ; Se recevez à lï 
^ftce de vôtre reconoilmion, cetuy 
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Exercice 



qui n'a confiance qu'cmfoftre (èule 
mifericoi^e. par J. C noftre Sà' 
gneur. Aîufi foit-il. 



TE TOUS recommande à la toue?- 
J piùnànce de Dieu y mon txcs-chn 
ftere ; & je vous remets entre les 
mains de celuy qui ej^ voftre Créa- 
teur , afin que quand vous aurez, 
payé la dette de la nature humaine, 
& que par la mort vous' ferez feparé 
de ce corps , vous retourniez à vô- 
tre Auteur , qui vous a formé du li- 
mon de la terre • que le chtcur écla- 
tant des Anges vienne recevoir vô- 
tre ame à la fortie du corps j que 
l'augufte compagnie des Apôtres s'y 
rencontre ; que la tres-belle & triom- 
phante armée desMactyrs s'y trouve; 
que la troupe fainte & _purc des 
Confèlïèurs l'environne 5 que TaC 
femblée chafte des faintes Vierges la 
reçoive ; & 'que les Patriarches 



faire joiiir dans leur Csia ineiK 
Iieureux r^os : àpe le ties-doixt 
Jbsv* 



Cemmnda te. 
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pour Jè préparer à la Tmrr. IJ7 
J E s u } fe montre à vous , & vous 
place parray ceux qui le louent fans 
ceire : que vous ignorifi tout ce 
qu'il y a d'horrible dans les ténè- 
bres de l'Enfer , des grincemtr.s de 
dents dans fes flammes , & de cui- 
lànt dans fes tourmens ; que Satan 
avec tous fes Satellites ftemitre à vô- 
tre arrivée, & que vous voyant fous 
la protection -des Anges , ils s'en* 
flnent Se fe précipitent dans les hor- 
reurs des ténèbres éternelles : que 
Dieu fe levé , & que fes ennemis Ce 
diflipent, 8c que ceux qui le haillènt 
s'enraïent devant fà Ëice : que les pe. 
cfaeurs diQùtoiâênt comme la fumée 
qui s'évanouîc , Se qu'ils pétillent 
devant Dieu comme la dre qui s'é- 
coule devant le &u : que les Jnftes 
fe i^jouillênc éternellefflent en la 
ptéfcnce de Dieu : que toutes les le*, 
giofls infernales & les miniftres de 
Satan foient honteux & confus , & 
qu'ils ne foient pas fi hardis que de 
vous attaquer dans le pallàge de l'é- 
ternité ; que Jesus - Christ, qui a 
été audâé pour vous , vous jielivre 
des tourmens de VEmA ; que J. C. 
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%^ Exerelet ' 

qui a bien voulu mourir pot^ touï; 
vous délivre de la mott Amélie j 
que J. G^Fils de Dieu vivant , vous 
mette en fon Paradis , pour y jouir 
des f laifirs éternels j (juc ce bon Pa- 
fteur vous recomioiilè pour l'une de 
fes brebis , & que vous ayant par- 
donné tous vos péchez , il vous met- 
te à fa droite avec les Ehls j que vous' 
voyiez fàce à fece voftre Rédem- 
pteur i & qu'affiftant toû.ours en Ta 
prefence, vos yeux foient fi heureux 
que de regarder clairement la vérité ; 
& qu'étant admis par les Bienheu- 
teux, vou&joiiifliezdesdoticeuis de 
la viiion de Dieu dans les 0eclcs des 
fiecl«s. Ainfi foit-il. 

ORAISON. 

Sufcips Domine. 

RËCCTCZ, Seigneur, vôtre fcTO- 
teur dans le livu où U elpere Gm. 
làlut de voftre mifericotde. Amen. 
- Délivrez, Seigneur, l'ame de vô- 
tre fctviteur de tous les périls d'Enfer, 
de tQatesfê»peiK$ & Tes fiippUced 
Amen. 
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pour fe préparer a Lt mort, ijij 
Délivrez l'aine de voRre la-viteiir , 
comme vous avez dclivié Enoch & 
Eiie de !a more ordinaire des hom- 
mes. Amen, 

Délivrez l'ame de voltre ferviceur, 
comme vous avez délivré Noé du 
delDge. Amen. 

Délivrez Taine de voftre fervitenr, 
comioe' TOUS avez délivré Abraham 
de rembrafèmencdes Chaldéens. 

Délivrez l'ame de voftre lerviecurj 
comme vous avez délivré Job defes 
maoï. Amen. 

Dâivcez i'ame devpftre ferviteur, 
comme tchis avez délivré llàac des 
maùis de Ibn pete qui le vouloit im^ 
moler. Amen. 

•Délivrez l'ame de voftre fervitcur, 
comme vous avez délivré Loth de 
Sodome , & de fon eiut^alèmenr. 
Amen. 

Délivrez l'ame de voftre ferviceqr, 
■comme vous avez délivré Moïfe de 
la perfecution de Phaciou Roy d'E- 
gypte. Amen. 

' Délivrez l'ame de voftre ferviteur , 
-conunevoBSavez délivré Daniel de la 
MSt & de la gueule des Lions. Amen. 
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3£q Extràee 

Délivrez l'ame dç yoflxe fërvitâir; 
comme vous.avez délivrées trois çn- 
&11S de la fbumaife ardente , & de U 

colère d'un Roy impie. Amen. 

Délivrez i'amede yoftce ferviteiir, 
comme vous avez délivré David des 
mains de Saiil &: de Goliath. Ameti. 

Délivrez l'ame de voftre fèrviteur, 
comme vous avez délivré S, Pierre 
& S. Paul des chaînes & des prifons. 
Amen. 

Enfin , comme vous avez délivre 
la bienheureufe Vierge & Martyre 
fàinte Thecle de trois cruels tour- 
mens ; ainfi délivrez l'ame de voftre 
rerviteur,.& faites 4^'elle fe réjoUiffî 
avec vous dans la pofiî^on des Enesu 
celeftes. Amen. . • 

ORAISON, 

Commendamne tihi, 

ODîea ! nous vous recomman- 
dons l'ame de voftre ferviteur 
lit Se naos vous prions. Seigneur 
Jesus-Cïïaist Sauveur du 
monde , c[ue conuoe par voftre aà- 
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pour fe prèpi&er à la mrt. iSt 
ïericordc vous avez bien voulu def- 
cendre du ciel eu cerre pour elIe,voHS 
ne reftifiez point de le recevoir dans 
le fein des Patriarches. Recounoiirez, 
Seigneur , vollre créature , qui n'a 
point été créée par des Dieux étraiî- 
gers , mais par vous iêul vray Dieu 
vivant : car il n'y a point a'aucre 
Dieu que vous , 8t il n'y a point 
d'œuvres femblables aux voftres, 
Seigneur , réjoiiilTèz cette atne de 
voftre prélence , & ne vous reirouve- 
nez plus de fes iniqùiiez pallèes , ny 
des excès que la fiireur ou la trop 
grande ardeur de Tes mauvais delirs 
Hiy a fait commettre. Il n'y a poine 
de doute qu'elle a péché ; néanmoins 
elle n'a point nié le Pere , le Fils Se le 
S. ^pàt ; maie elle a où en vous; 
Se eue a eu le zele de la gloire de 
voftre Nom , & elle a toûjoars ado< 
ré celuy qui a £ûc coûtes choies. 
Ames. 
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i£2 - - Sxerâce 

O R A I S O N. 

Ddi£i-a juvmutis. 

OSeigneui ! nous vous fupplions 
que vous ne vous reffouveniez 
plus des péchez de fa jemieire , ny 
de fcs ignorances \ mais félon la 
grandeur de voftre mifericorde, fou- 
venez-voas de luy en la clarté de 
voftre gloire. Ouvrez-Iuy les Qeuz. 
Recevez, Seigneur, voftre lèrvitew 
en voftre Royaume. faint Mi- 

chel Archange de Dieu , qui a mé- 
rité la Principauté des Armées Ce- 
leftes le reçoive. Que tous les Ariges 
de Dieu viennent audtvant de luy, 
pour le conduiie en Ufaince Citéde 
Jerufalem. Que fàint Picne Apôtre, 
à qui les clefs dn Royaume des 
Cicux ont été données , le reçoive. 
Que faint Paûl Apôae , qui a été 
un très -digne vaitlèau d'éleition , 
l'aide. Que faint Jean Apôtre , le 
bien-aimé de Dieu , à qui ont été 
révélez les feaets celeftes , inteccede 
pour luy. tons les fkints Apâ^ 



Dlgitizsd by Google 



four fe préparer à- la mort. 16 f 
très , aurquels la piiilïiince de lier S(f 
de délier les âmes a efté donnée 
prient pour luy. Que cous les Saints 
& les Elus de Dieu , qui pour le nom 
de J ES us-Christ ont foufKrt des 
tourmens en ce monde , intercèdent 
pour luy -, afin qu'cftatit feparé &c dé- 
poiiillé de cette chair , il -puillè mé- 
riter de parvenir à la gloire du 
Royaume celefte , par les mérites de 
noilre Seigneur J e s u s-Christ , qui 
avec le Pere & le faim Efprit vit Se 
règne dans les fiecles des fiecles. 
Amen. 

L'orne ayant quitté le corps, fou rf- 
cite le ^^, 

Yenex promptement , Saints de ' 
Dieu , ^courez Anges da Seigueur, 
leccvcc cette ame , & l'oBrez en la 
prejènce da l^es-bauc, 
. f. Que Jesus-Christ, qui vous* 
appellée , vous reçoive ; & que fes 
Anges vous portent dàns le feiii d'A- 
branam. 

Seigneur , ayez pitié de nous. 

Jesus-C^rist , ayez pitié de nous. 

Seigneur , ayez pitié de nous. 
Donnez-Ii^ le repos ïternci , 
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Seigneur , Se qu'elle foit éc^dfce' 

d'une liiinicre étemelie. 

ir. Seigneur , délivrez Con ame 
ju. De la porte de TEnfer, 
f. Qu'elle leipaCeea paix, 
^. Amen, 

V*. Seigneur^xan^ mon Oxaifôn. 
ty. £c que mes cris viranem lidr 
qu'à vous. 

ORAISON. 

ODicu ! nous vous recomman- 
dons l'ame de voftre fccviteur 
N. afin qu'eftant ^allë de ce fiecle , 
il ne vive plus qu'a vous , & que les 

E' echez qu'il a commis en fà vie, pat 
i fiaibleflê humaine , luy foieni pai- 
donnez par voftre bonté & mHêri- 
corde iimnie , & par les msrïtes de 
noftceSe^eur Jésus-Christ. Amen. 



ABREGE 
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fottr fe frifitnr kU mit. xSf 

AB.H.ÊGË' DE LÏXERCICË 
pôuc £e bien pr^oter à la mon. 

jÇ«f l'on peut pratiquer tous Us jouri 
an Jhir avant rjue de Je coucher, 

I. itjr On cœïE eft pccpaté , môn' 
iVlDieu, mon cœut eft prqiaré. 
Voftce volonté Ibic Êiite , mon Dieu, 
Si non kl mienne : je m'y abandons' 
cnùec^nent, fùot tKâvnk k mocc 
au temps , & en la maniete qn'il voak" 
pIuEa; me VeofOfût. 
. u fevouiàeaande tres-humble" 
mène pardon ctetous les péchez qntf 
j-'ay MdBdlft «oncte voftre Toaveitajntf 
bonté, & je ttenr^^pensffewtttmài»' 
«rar. 

Je crois fermement tout ce quo 
la fainte EgUfe Romaine croie Se en" 
feigne , & je veux mourir dans cettè 
créance, 

4. J'efpere pofTeder k vie écer'- 
neite pat voftrc mifeiicorde , & par 
les mérites de la&fi Sauveur J e s u «- 
Cli-iB-t**, . 
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f.6i , Éxmkp 

j. O mon Dieu ! je vous veux ai- 
mer pardelUis routes chofes , & Au 
mépris de toutes chofçs , comme 
mon fouverain bien, & mon pro- 
chain comme moy-même, en lùy 
pardonnant de tout mon cocur. 

6. O mon divinjESus, que j'ayun 
extrême defir de recevoir voftré fa- 
çré Corps ; & pour le faire fpirittiel- 
lement , je m'unis à toutes les Com- 
miinions qui Ce feront dajis. la fainte 
Églife jusqu'à. U du rponde , &c 
particiiliecement à l'he^^c de ma 

7. Faices-moT I«i^grace^ , mon divin 
Sauveur , d'efïacer tous, les pe<^ 
qoc i-Xy commis pK rt^Ssx» , en 

/m'^ppHqoant i'wâioixÛMXéede vô-^ 
prednix. $ang, • 
' 8. Sdinte Vierge , Mère ie. mon 
l^u^ 4éfendez-mQy 4e. sies enne- 
,mis , Se prefen^ï-moy à vôtre divin 
Fils... : . 

9. Grand fainc Michel " mon faint 
Ange Gardien , mes faints Protec- 
teurs , priez pour moy , afllftez-nioy 
eace (îerm^[iallàge^, _ j_ 

10. O linon Dieo:^ je.ç^pi^ à 
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peur fe p^èpàr/r à la mbn'. \6y 
toutes les tentations de l'ennemy , & 
gefieralemcnt à tout ce qiii vous 
pourrnit déplaire. J'adore , 5c je K. 
çois vos divins jugemens fur mon 
ame, comme tres-juftes & tres-cqtri- 
tables , & je m'y abandtMine avec 
Que endere IbutiwEon. 

IL OJesïtsI mcHi cBvin J e s u s , 
foyez-moy Jésus. O mon Dieu ! me 
retirant avêii uiie' humble conBance 
dans vos amotamifès playes, je re^ 
mets mon ame en vos divines mainsj 
recevez-la dans le fein de voftre tni-' 
-ferieortie. Ainiifoit-iL 




Zij. 
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t£S Cmiqm de U VUrge. 



Cantique de la Vierge. 

M On ame glorifie le Seignear. 
ËC oion cTprit eft lavi de joie, 
de ce qu'il m'a Jûiné im Fils <|ai eft 
^eu , 1^ doit fsHTcr le mon- 

■ C'flA Juy <}uî a daigné regarder la 
- bftflèflè He fa fcrvajite , & qui me 
fixe nommsr biMiheureafe dans i« 
£rice (fê tons les ficelés. 

Celuy qui tout-priilànc , de 
qui le Nom eftfàinr , a fait de moy 
de grandes chofes. 

iTavoît donné phifieurs preuves de 
fe.l)ontc aux Patriarches , & à leurs 
enfàns, qi|traToie« jm^iàTekem- 
pie de leurs Pères, 

Car il Its fit fortir de l'Egypte par 
un prodigieux miracle î & il dimpa 
les fiipcrbes deilèins de Pharaon, qui 
les fliivoit pour les perdre. 

Il chalTà plufieurs Princes de leurs 
Etats & de leurs Trônes , pour les 
dtunier aux Hebceiuc qu'Us avpîent 
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CMtl^Ht de U T^ttrgt. $49 
■ Et Içs rempUtïàiit des biens ^ 
leur avoient manqué dans le dçferc, 
il les ôta aux riches de Ja lerce jtro- 
mife , 6: les renvoya vuides. 

Et pour coiirouner fpuces ceç fji,. 
veurs par celle de fon Incamatiorï* 
il fljMîs un corpp âekfdfie^'ifrpëf 
fcMi fffrvitenr.sfcfïmvfiwant de î?iBp»ti 
qu'il avoit eûc 

De promettre pour jamais à. Mf»s 
Pères , à Abrafeam , &à fa pçfte- 
rité, an Redoti^teuç «oiis Jes homr 
mes. 

■ -Gloicefoitwi Pe» , &ÏC. 



naiffitnee de S, Jean^Maf^îj^ff' 
' fin Fils. 

BEni foit le Seigneur, le Dieu d'îd 
racl : de ce qu'il eft venu vifiteï 
Ton peuple potir le racheter. 

Et de ce quedansIafaiBillede Da- 
md Gtn ikcmteut ; il a fiifciié un poiÊ. 
fant Médiateur de fon.ûiiie;-- - 
Selbb cr q\fjÏ4Soni-3pmtiùikJ&^ 
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Cdntîeftu Zach^tne'. 
rer par la bouche de fcs Prophètes : 
qui ont publié dans tous les fiçcles , 

Qu'il nous délivteroic de la tyran- 
nie de nos enncittis : & de la pm£- 
iance de tons ccuîé qoi hûus haïf- 
iènt. 

. Qu'il feroic mifericorde à nos pe- 
rft : ac qu'il fe fouvicndcoit de l'al- 
liance fàinte qu'il avoit feite avec 
«aï. 

- Et de la parole donnée avec fer- 
ment au Patriordie Abcahsim noftre 
pere , 

Qu'il nous naettroit eti état de ne 

plus craindre nos ennemis : mafa de 
le fervir avec toute forte de liberté, 

Dans la fainteté & dans la juftice : 
noiis tenant en fà pîréfence tons les 
jours de noftre vie. 

Quanta vous, petit enEint , vous 
ferez appellé le Prophète du Tres- 
liàùt : car vous marcherez devant le 
Seigneur , pour préparer fes voies. 

pour enfeigncr à fon peuple la 
fcience du falut : afin que par cette 
connoiiïànce il arrive à la réraillion 
defès^diez.- , 

. Qïtt cft.iB» eftt lî» entrailles de 
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Cmtiqm Je Zaeharie, lyt 
la mifèricorde de nt^eDiea, parla 
tendreflè-derquellcsU nous a viHtez, 
paroillànt èa Ciél comme le foleil 

levant. 

Afin d'éclairer ceux qui étoient 
dans les ténèbres de l'erreur , Se dans 
l'ombre de la mort', & conduire nos 
pas dans le chemin de la paix. 
, Gloire Toit au Pere , &c. 



F I N- 



PAr I.ettres Patentes donn^W à 
Paris le zô. Odto^e ifi^. fixées 
BoucHEft. ! It eft pftrmis à 

ESTIBNNE MtCHAttÉT Ilfi- 

piimeut e(flifi*ite *i Rôy , d'imjjti- 
mcr un Livre ifltitalé , I^i Exm'h 
ces de la f^ie intérieure j Ô'c. Et ce 
pendant le temps de fix années ; 
avec défenfës à toas Imprimeurs, 
Libraires j Se autres perfonnes , de 
quelque qualité & condition qu'ils 
foieut , d'imprimer ledit Livre , fous 
quelque prétexte Se manière que ce 
ioit , fans le confeiuement de i'£x- 
pofàiit , à peine de trois mil livres 
d*aniende , & atutres peines ponces 
.par Icfdîtes Lncis^s Patentés, 

Rej^ifiré fwr le lAvre^ de la Cmm»- 
nmé tàs Imprimeurs é'Lihmret d» 
Paris le iS.^aiv'ktr itfji. 

Signé , P. AwBOffYM Syndic. 
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